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Depuis 1995, nous avons r�tabli la fonction prospective en r�gion, cÕest-�-dire la n�cessit� dÕavoir une vision � long terme des 
�volutions possibles de la soci�t� et des territoires. 
Sortir du court terme, comprendre les tendances envisageables permet de mieux pr�parer lÕavenir. 
Par sa cr�dibilit� le CESER a su rassembler les meilleurs sp�cialistes de la prospective en r�gion, gr�ce � la richesse de nos 
universitaires, et a eu la capacit�, dans la dur�e, de faire partager cette d�marche � la diversit� des acteurs �conomiques, sociaux et 
associatifs quÕil rassemble. 

Ç Les chemins de 2040 È sont le fruit de trois ans de r�flexions et de d�bats anim�s par la section Prospective, qui a su sÕappuyer sur 
la richesse des membres de notre assembl�e et proc�der � lÕaudition de personnalit�s r�gionales et nationales. 
Ces travaux int�grent bien s�r lÕ�volution d�mographique de la r�gion, 800 000 habitants de plus pour les 30 prochaines ann�es, dont 
400 000 pour la m�tropole toulousaine, lÕ�volution de nos industries, de la recherche et de lÕinnovation, mais aussi lÕobligation 
environnementale, la transition �nerg�tique, lÕaggravation de la pr�carit�, du ch�mage et les difficult�s du Ç vivre ensemble È. 

Ce travail peut �tre consid�r� comme un point dÕappui � toutes les r�flexions de lÕEtat et des collectivit�s pour savoir faire les choix 
qui permettront de nous inscrire sur le chemin dÕun d�veloppement �conomique durable et partag� pour redonner confiance dans 
lÕavenir.  

 PROSPECTIVE TERRITORIALE EN MIDI- PYR�N�ES : UN CHEMIN POUR 2040 
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Jean-Louis CHAUZY 

Pr�sident du Conseil Economique, Social et Environnemental R�gional de Midi-Pyr�n�es 

Par le Conseil Economique, Social et Environnemental R�gional de Midi-Pyr�n�es, la prospective a �t� r�habilit�e. 
Nous avons su lui donner un nouveau souffle et toute la consid�ration que m�rite cet exercice qui permet de 
sugg�rer des �volutions possibles de la soci�t�. LÕEtat au d�but des ann�es 1990 avait initi� cette d�marche et fait 
appel � deux universitaires Jean-Claude LUGAN et Robert MARCONIS, et un chercheur, Jean-Claude FLAMANT 
(Directeur de lÕINRA) pour �crire Ç Les chemins de 2010 È � lÕheure o� lÕon se demandait si Toulouse serait Ç la 
Capitale dÕun d�sert È. 

La loi de f�vrier 1992 portant sur lÕadministration territoriale de la R�publique et le d�cret qui a suivi ont permis au 
CESER de Midi-Pyr�n�es de cr�er la section Prospective. 
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La question : les Futurs envisag�s en 92 correspondent ils � la situation que nous connaissons aujourdÕhui ?  
Pour certains sc�narios oui, mais des probl�mes qui commen�aient � �merger � lÕ�poque nÕavaient pas �t� suffisamment  pris en compte. 
Ils ont pourtant une importance cruciale aujourdÕhui comme la pr�carit�, lÕenvironnementÉ  Ils �taient � ce moment l� consid�r�s comme 
Ç des signaux faibles È.  
D�tecter les signaux faibles dÕaujourdÕhui qui vont marquer nos vies dans trente ans, est notre souci constant. Il nous a d�termin� � aller 
vers dÕautres Ç observateurs È de nos avenirs.  
Nous avons organis� en lien avec le Conseil R�gional Ç Les Rencontres de la Prospective È. DÕabord avec Nicole GNESOTTO co-auteur 
de lÕouvrage Ç Le monde en 2025 È resituant la France et lÕEurope dans le monde. Puis Bertrand Hervieu, agronome, est intervenu sur 
Ç LÕEurope et la M�diterran�e dans la construction de la S�curit� Alimentaire Mondiale È. Enfin les Troisi�mes Rencontres, organis�es sous 
forme de colloque en janvier 2011, ont b�n�fici� de la pr�sence de trois sp�cialistes reconnus internationalement pour leurs travaux de 
prospective : Fabienne GOUXÐBAUDIMENT, Jacques LESOURNE et Guy LOINGER (!). 
Ce f�t un succ�s qui nous a permis dÕengranger de nombreuses analyses et propositions, de pr�ciser nos objectifs et de mieux orienter nos 
travaux. Les travaux des six commissions sectorielles du CESER Midi-Pyr�n�es, avec des Avis toujours tr�s argument�s o� bien les 
expos�s des membres de la Section sur des sujets comme les services publics, lÕ�nergie, lÕagroalimentaire, le num�rique, le sport É  
resituant toujours leur sujet en r�gion, en Europe et dans le monde nous ont donn� des points dÕappui solides pour nous projeter vers des 
Futurs plus ou moins optimistes. La Section Prospective a �galement �tabli un partenariat avec la commission Recherche-Innovation 
du CESER pour son Avis Ç Un �cosyst�me de la connaissance, de lÕinnovation et de la technologie pour Toulouse et la R�gion È. 

Enfin la m�thodologie, rappel�e en permanence, a ensuite Ç balis� È nos travaux. Pour chaque sc�nario, neuf processus pour Midi-
Pyr�n�es ont �t� retenus et toujours face � ces processus endog�nes, ont �t� mis en parall�le les processus exog�nes, qui vont influencer 
� des degr�s divers lÕavenir de nos territoires.  
Ces travaux de Prospective sont le fruit dÕune Ç intelligence collective È. Merci � tous ceux qui y ont particip�.  

NÕavons-nous rien oubli� ? Rien nÕest moins s�r ! Nous irons le v�rifier en allant � la rencontre des midi-pyr�n�ens qui sÕexprimeront et 
leurs remarques nous aideront � faire �voluer nos sc�narios.  
Ce travail de Prospective est un travail de premi�re importance pour chacun de nous. 
Imaginer nos futurs nous permet de nous pr�parer sur le long terme, plut�t que dÕ�tre surpris, et de se r�fugier dans la seule contestation 
st�rile. Cela aidera � prendre des d�cisions qui contribueront � mieux pr�parer lÕavenir de notre r�gion.  
Il peut �tre magnifique pour nos enfants É   

Claude DUPUY 
                        Pr�sident de la Section Prospective 
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Pour la Section Prospective du CESER Midi-Pyr�n�es ce fut un long chemin � 
parcourir pour vous pr�senter sa d�marche et son r�sultat : 
Ç Midi Pyr�n�es - Les Chemins vers 2040 È, exercice original, rarement effectu�.  

UN PASSIONNANT CHEMIN Ë PARCOURIR 
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DE LÕUTILIT� DE LA PROSPECTIVE 

Bien que le mot Prospective soit dÕun usage courant, son sens est souvent d�form�, voire d�tourn�, pour ne pas dire incompris. 
Prospective, perspective, pr�vision et pourquoi pas pr�diction, il est fr�quent de passer dÕun terme � lÕautre et souvent de les 
confondre. Si la Prospective peut tracer des perspectives, elle ne propose en aucun cas des pr�visions ou des pr�dictions. 
Il convient donc de pr�ciser ce que nous entendons par Prospective et en quoi la d�marche quÕelle g�n�re concerne une institution, 
comme la R�gion � travers le CESER, au m�me titre quÕelle peut int�resser lÕEtat, les autres collectivit�s territoriales, tout comme les 
entreprises, y compris les PME et m�me les TPE. 
La prospective est un concept relativement r�cent, puisquÕil a vu le jour dans les ann�es dÕapr�s-guerre. N� simultan�ment aux USA et 
en France, il a, dans notre pays, eu pour premi�re vocation dÕalimenter la planification en pleine p�riode de reconstruction. DÕabord 
essentiellement soci�tale, elle a int�gr� vers la fin des Ç Trente Glorieuses È les sciences sociales. 
La Prospective nÕest ni noire, ni rose, ni blanche, ni verte. Elle est tout cela � la fois, car elle ne choisit pas la couleur. Elle a pour objet 
de d�tecter les variations de teintes, les tendances, les transformations d�j� � lÕÏ uvre ou balbutiantes. CÕest la recherche des signaux 
forts et des signaux faibles. 
La Prospective est une d�marche �volutionniste. Elle analyse le pr�sent, sans omettre de scruter le pass�, pour d�gager des 
trajectoires du possible, sous la forme de sc�narios. 
A lÕexp�rience, on distingue deux grandes options dans la d�marche de prospective : lÕexploratoire qui fournit un outil dÕaide � la prise 
de d�cision ; la normative qui nourrit lÕaction. (Voir ci-apr�s Ç m�thodologie È) 

Les prospectivistes proposent, les d�cideurs, en lÕoccurrence lÕinstitution r�gionale, disposent. 
Encore faut-il �tre sur la m�me longueur dÕondes, la m�me temporalit�. L� r�side la grande difficult� de lÕaboutissement de la 
d�marche : la concordance des temps fonctionne rarement. La temporalit� nÕest pas identique pour le prospectiviste qui regarde une 
ligne dÕhorizon lointaine, situ�e � deux, trois ou quatre d�cennies et lÕ�lu, par exemple, qui g�re au quotidien sa collectivit� et ses 
multiples sollicitations. 
La rencontre entre les deux parties est pourtant indispensable, car comment mettre en perspective une programmation et engager des 
choix et des investissements sur le long terme sans sÕinterroger sur les �volutions possibles ? 
Quelques exemples dÕ�checs ou de probl�mes non r�solus illustrent combien lÕabsence de r�flexion prospective peut sÕav�rer 
pr�judiciable : 
¥! La propagation d�j� ancienne et persistante de la d�sertification m�dicale ; 
¥! La forte progression des jeunes sortant sans qualification de leur scolarit� ; 
¥! La poursuite de la p�nurie en mati�re de logement social ; 
¥! Le retard des investissements au niveau des infrastructures de transportÉ  
Mais la Prospective, ce nÕest pas seulement regarder devant soi, cÕest �galement prendre en compte ce quÕil y a autour de soi. CÕest 
une d�marche globalisante qui implique dÕ�lever le d�bat, sans jamais se d�partir de la r�alit� quotidienne dans ses diff�rents aspects, 
�conomiques, sociaux, soci�taux, culturelsÉ  
Cette n�cessit� dÕ�lever le regard est encore plus forte en p�riode dÕincertitude et de crise, comme nous le vivons actuellement. CÕest 
une mani�re de consid�rer par les temps qui courent que le meilleur nÕ�tait pas toujours pour hier et que le pire nÕest pas toujours pour 
demain. Une r�flexion prospective peut �tre aussi porteuse dÕespoir et dÕesp�rance. 
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ESPRIT, PROJET, METHODE, SCENARIO 

1 - Esprit de la Prospective face aux futurs 

De tout temps les hommes et les soci�t�s ont cherch� � r�duire les incertitudes sur leur avenir afin 
dÕengager les bonnes d�cisions dans le pr�sent, et cela par des moyens tr�s variables : lectures de signes 
dans la nature, consultation des oracles etc. Plus tard, avec lÕesprit cart�sien et le d�veloppement des 
sciences, les m�thodes pour r�duire ces incertitudes sur lÕ�volution des ph�nom�nes et des soci�t�s se 
voulurent plus rationnelles. 
A la suite de la seconde guerre mondiale, la p�riode dite des 30 glorieuses a consacr� la foi dans la 
r�gularit� du progr�s, mais le doute sur les mod�les dÕ�volution Çsans surprisesÈ va commencer � sÕinstaller 
avec deux �v�nements majeurs : la premi�re crise p�troli�re en 1974 et lÕ�croulement soudain du Çmur de 
BerlinÈ. Ainsi la r�flexion prospective contemporaine, sans nier lÕexistence de mouvements relativement 
r�guliers ou cycliques, consid�re que lÕavenir des soci�t�s humaines est largement ind�termin� et ouvert. Si 
l Õavenir est en partie ce que lÕon d�nom m e le fruit hasard, il est aussi celui de la n�cessit� et de la 
volont� des hom m es. Ainsi ont �t� r�introduites les notions d'incertitude, de marges de jeux, de potentiels, 
voire de ph�nom�nes de type chaotiques etc.. 

Ainsi, face � leur futur, les soci�t�s se trouvent devant un dilem m e que lÕon pourrait form uler de cette 
m ani�re : 

!! soit g�rer cette im pr�visibilit� et naviguer � vue ; 

!! soit traiter les Çensem bles soci�tauxÈ com m e des syst�m es com plexes com pos�s de processus 
relativem ent r�guliers ou cycliques, de processus de type al�atoire, de processus de type chaotique. 

En outre il faut avoir � lÕesprit lÕid�e que les causes des processus peuvent �tre modifi�es par les d�cisions 
et les actions politiques. Nous sommes donc devant des ph�nom�nes de types complexes au sens o� 
lÕentend Edgar MORIN.  
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2 - Le projet actuel de la prospective 

Dans ce contexte lÕambition de la prospective nÕest pas de pr�tendre configurer la totalit� des futurs 
possibles, mais dÕexplorer, en fonction des connaissances du pr�sent, le m axim um  de chem ins 
envisageables vers lÕavenir. 

La prospective se veut globale, cÕest-�-dire interdisciplinaire. Les �tudes prospectives favorisent le travail en 
commun des sp�cialistes de diverses disciplines, sans imposer lÕh�g�monie de lÕune dÕelles sur les autres. 

Elle se veut syst�m ique, cÕest-�-dire capable de construire des mod�les en situation dÕarticuler les divers 
champs disciplinaires. Etant sensible aux diverses th�ories scientifiques, elle doit manifester des approches 
m�thodologiques ouvertes et imaginatives. Ainsi les territoires anim�s par des collectivit�s ou des soci�t�s 
sont consid�r�s comme des syst�mes complexes, anim�s � la fois par des processus plus ou moins 
continus, endog�nes ou exog�nes qui g�n�rent des acteurs, des d�cisions, des strat�gies, des �v�nements 
qui viennent en retour les modifier. 
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3 - D�finitions et concepts 

Plusieurs d�finitions de la prospective sont possibles, mais lÕesprit en est souvent tr�s proche. Pour notre 
part, nous proposons la d�finition suivante : 
Ç La prospective pourrait �tre d�finie comme une m�ta-discipline qui sÕappuie sur des �l�ments 
th�oriques et m�thodologiques de diverses disciplines appartenant au champ des sciences 

sociales : histoire, �conomie, sociologie, science politique, mais aussi aux sp�cialit�s traitant de 
lÕ�volution technologique, ceci afin dÕidentifier les dynamiques, les tendances fortes ou en 

�mergence dans un syst�me donn� (territorial, sectoriel etc.) et les changements, les bifurcations, 
voire les ruptures qui pourraient se produire dans les ann�es futures par rapport � ces mouvements 
tendanciels. CÕest en ce sens quÕelle est exploratoire, en imaginant des futurs possibles sous la 

forme de sc�narios. 
Afin dÕatteindre ces objectifs � la fois complexes et ambitieux, la prospective doit sÕappuyer sur des 

concepts, des m�thodologies, les plus rigoureux possibles È. 

On peut donc distinguer deux types de prospective : lÕune exploratoire et lÕautre norm ative. 
Dans le cas de la prospective exploratoire, le jeu est totalement ouvert et les prospectivistes disposent dÕune 
enti�re libert� dans la construction des sc�narios. Inversement dans le cas dÕun exercice normatif, les 
d�cideurs expriment un choix plus ou moins arr�t� sur le chemin vers le futur quÕils d�sirent suivre. Dans ce 
dernier cas, le r�le des prospectivistes sera de les aider � d�finir cet �tat futur souhait� parmi les divers 
futurs possibles et les politiques � mettre en Ï uvre afin de sÕen approcher au mieux. Ainsi prospective 
exploratoire et prospective normative peuvent �tre compl�mentaires. 

La prospective serait un exercice purement sp�culatif si elle ne concourait pas � la prise de d�cisions, 
cÕest-�-dire si elle ne contribuait pas � �clairer les d�cideurs sur les enjeux des futures d�cennies par la 
construction dÕun mod�le syst�me du territoire qui permettent des simulations. Ainsi, la prospective 
territoriale peut �tre � lÕorigine dÕune nouvelle culture du tem ps politique, cÕest-�-dire dÕun effort 
dÕorganisation dÕun cadre de r�flexion et dÕaction collectif et ainsi constituer un outil pr�cieux de la 
gouvernance territoriale. 
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4 - La d�m arche m �thodologique retenue 

Afin dÕatteindre ces objectifs, il est n�cessaire au plan th�orique et m�thodologique de proc�der � des 
op�rations successives selon un ordre logique : 
!! la d�finition du territoire et des probl�mes que lÕon souhaite traiter plus particuli�rement (projet prospectif). 
!! les �l�ments conceptuels les plus clairs et les plus op�rationnels possibles. 
!! lÕidentification des variables et/ou des processus cl�s tendanciels ou en �mergence (relativement au projet 
prospectif). 
!! le recueil des donn�es et lÕ�laboration des hypoth�ses sur cet ensemble de variables et de processus. 
!! la construction des futurs possibles, donc des sc�narios, � partir de simulations sur les variables et les 
processus. 
!! la r�insertion des sc�narios territoriaux dans des sc�narios de contexte. 
!! lÕexpos� des strat�gies � mettre en Ï uvre afin dÕaller vers tel ou tel sc�nario. 

Comment construire le mod�le syst�me pour le territoire ? 
Un territoire �tant un syst�m e com plexe, lÕon peut raisonner, � des fins de clart�, par cham p de 
variables ou de processus. De mani�re classique on distingue : 
!! un champ de processus li�s � lÕorganisation du territoire, 
!! un champ de processus environnementaux, 
!! un champ de processus �conomiques et techniques, 
!! un champ de processus politiques, 
!! un champ de processus bio-sociaux, 
!! un champ de processus culturels et de formation, 
!! un champ de processus li�s aux �changes du territoire avec lÕext�rieur. 

Il faut ensuite relier ces variables ou processus dans une configuration dite tendancielle partant de 
lÕ�tat du syst�me en un temps To, pour ensuite par simulations construire des sc�narios au temps To +n. 
Les principes qui nous guident ici sont constructivistes, cÕest-�-dire que le mod�le-syst�me doit �tre bien 
s�r le moins possible subjectif, ne pas pr�tendre � une illusoire objectivit�, mais sÕefforcer dÕ�tre plut�t 
dÕessence projective, cÕest-�-dire construit en fonction des projets cognitifs explicit�s ex ante par le 
mod�lisateur. 
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Les diff�rents types de sc�narios 
Dans un sc�nario cin�matographique la fin est d�termin�e � lÕavance. 
A lÕinverse dans un sc�nario prospectiviste la fin est inconnue. Nous entendons par fin lÕ�tat du syst�me � un 
horizon donn�, 2030 ou 2040 par exemple. 
Nous proposons de d�finir un sc�nario comme la description de lÕ�tat pr�sent dÕun syst�me, dÕun �tat futur 
possible de ce syst�me et de lÕensemble des processus permettant de passer de cette situation pr�sente � 
cette situation future. 

Parmi les sc�narios exploratoires, on peut alors diff�rencier : 
Les sc�narios tendanciels qui sÕappuient sur les processus dominants en cours dans les p�riodes 
pr�sentes, voire pass�es (d�marche r�trospective). 
Les sc�narios dÕanticipation par rapport aux �volutions possibles des environnements �conomiques, 
politiques, culturels, sociauxÉ  

Ces sc�narios sont des sc�narios r�actifs pour le syst�me territorial par rapport � des processus exog�nes 
sur lesquels par d�finition ce syst�me nÕa que peu dÕinfluence. 
Les sc�narios offensifs ou de rupture par rapport aux tendances des environnements. Le syst�me ne 
cherche pas seulement � �tre r�actif, mais plus proactif ; en dÕautres termes � ne plus subir les processus 
ext�rieurs, mais dans toute la mesure du possible � les influencer � son avantage, voire � les modifier. Cette 
d�marche peut aller jusquÕ� la construction de sc�narios utopiques. 

Les diverses techniques 
La construction de m atrices structurelles appara�t comme une technique rigoureuse et en tout cas 
stimulante pour le groupe de prospectivistes en charge de cette construction, en termes notamment de 
communication, dÕ�largissement des repr�sentations des ph�nom�nes ou des processus entre des 
sp�cialistes ou des socioprofessionnels appartenant � des disciplines ou des champs de pr�occupations 
diff�rents. La m�thode est la m�thode MIC MAC mise au point par Michel GODET dans le cadre du CNAM. 
Son objectif est, � travers lÕ�valuation des interactions entre les variables, de rep�rer les variables 
strat�giques, cÕest-�-dire des variables qui p�sent sur le syst�me. Cette m�thode qui a pour qualit� reconnue 
la rigueur, pr�sente n�anmoins des d�fauts, notamment une certaine lourdeur. 
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Le concept de processus que nous avons privil�gi� dans notre d�marche m anifeste des vertus de 
synth�se et surtout sÕinscrit dÕentr�e de jeu dans une dynam ique, alors que la variable sÕinscrit 
davantage dans une perspective plus descriptive de lÕ�tat du syst�me, autrement dit plus statique. 
Nous proposons une d�finition du processus qui nous para�t adapt�e � un champ territorial.  
Ç Un processus serait une suite continue et ordonn�e de faits, dÕop�rations pr�sentant une certaine 
coh�rence, unit�, et se reproduisant avec une certaine r�gularit�, autrement dit un complexe 

dÕactions multiples et en interrelations que lÕon per�oit par lÕaction r�sultante r�elle ou projet�e dans 
le futur È. 

Plus loin nous verrons de multiples exemples � propos des chemins de 2040.  
Les processus trouvent leurs racines dans lÕ�tat du syst�me et dans le temps. 
Le probl�me li� � cette notion est fonction de leur nature, car chaque processus se d�veloppe ou r�gresse � 
des vitesses diff�rentes, donc sur des temporalit�s diff�rentes. Ce probl�me des temps diff�rentiels des 
processus est paradoxalement un d�fi intellectuel pour toute d�marche prospective, alors que le temps est le 
fondement principal de la prospective. DÕautre part, bien des processus vu leur complexit� ne peuvent �tre 
quantifi�s. 
Du point de vue du futur ce sont bien s�r les processus en �m ergence qui sont les plus dignes dÕint�r�t, 
dans la mesure o� ils peuvent pr�figurer le futur et non les processus en r�gression. 

Il est fondamental de distinguer les processus endog�nes au syst�m e, cÕest-�-dire ceux dont on pense 
quÕils sont, en part significative, g�n�r�s au sein du syst�me lui m�me et les processus exog�nes dont on 
pense quÕils sont g�n�r�s � lÕext�rieur du syst�me. En outre il est utile dÕeffectuer une distinction entre les 
processus intentionnels qui sont les r�sultantes de projets, de strat�gies, dÕactions volontaires et 
conscientes de la part dÕacteurs, de d�cideurs en vue de maintenir ou de changer lÕ�tat du syst�me 
consid�r� et les processus non intentionnels : naturels, sociaux, �conomiques, politiques, culturels qui ne 
sont ni volontaires, ni recherch�s, mais vont peser de mani�re plus ou moins accentu�e sur lÕ�tat pr�sent du 
syst�me et son avenir. 
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Plusieurs questions peuvent alors �tre pos�es : quel degr� dÕinfluence ou de ma�trise des acteurs du 
syst�me sur ces types de processus non intentionnels ? Quel est leur degr� dÕirr�versibilit� ? 
Prenons comme exemples : le processus de changement climatique, le processus de m�tropolisation, le 
processus de progression de lÕesp�rance de vie, le processus dÕuniformisation-mondialisation de la culture 
etcÉ  Les acteurs agissent dans les diff�rents champs du territoire et font donc partie du syst�me ; ils en sont 
m�me pour certains les pilotes. Il est donc utile de les identifier, de faire appara�tre leurs jeux, leurs 
strat�gies, leurs relations de pouvoir. Au sein de chaque champ ou sous-syst�me, ils agissent sur certaines 
variables, activent les processus, en tentant ou bien de les supprimer sÕils paraissent n�gatifs, en les freinant 
ou bien en les acc�l�rant, en modifiant leur direction, voire en introduisant de nouveaux processus. 

AujourdÕhui, il faut le reconna�tre, lÕanalyse des acteurs, de leurs positionnement par rapport aux processus, 
de leurs strat�gies reste souvent tr�s faible dans les op�rations de prospective. Les raisons en sont la 
complexit� qui exigerait, afin dÕen rendre compte, des moyens et du temps, ce dont disposent trop rarement 
les prospectivistes. 

Les sch�m as ou Çm appingsÈ 
Les sch�mas ou ÇmappingsÈ repr�sentent une technique compl�mentaire soit des matrices structurelles 
fond�es sur lÕidentification de variables, soit du raisonnement par processus. Un sch�ma ou ÇmappingÈ est 
dÕabord un positionnement dÕ�l�ments (variables ou processus), ensuite une repr�sentation de leurs 
relations dans un espace. CÕest une spatialisation des variables ou processus. Le sch�ma ou 
ÇmappingÈ, comme une carte, est une abstraction de premier degr�, alors quÕune matrice est une 
abstraction au second degr�. CÕest pour cette raison quÕun sch�ma ou ÇmappingÈ sÕinterpr�te plus 
facilement quÕune matrice. 

Le graphisme du sch�ma ou ÇmappingÈ permet, mieux que les matrices structurelles, de visualiser les 
modifications morphologiques et structurelles du syst�me. Il sÕagit du positionnement des �l�ments, de leurs 
poids dans le syst�me et de leurs d�lais dÕ�volution dans le temps. N�anmoins le sch�ma ou ÇmappingÈ 
pr�sente le risque de dessiner des fl�ches entre des cases marqu�es dÕun mot, au mieux dÕun processus, 
sans que lÕon �tablisse si ces fl�ches indiquent des relations de causes � effet entre ces processus, des 
rapports de d�pendance entre concepts, dÕanalogies entre des id�es etc. 
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Il serait donc souhaitable afin de perfectionner cette m�thode, dÕ�tablir une codification syst�mographique 
par lÕutilisation de symboles diff�rents pour les �l�ments constitutifs du sch�ma ou ÇmappingÈ : concepts, 
�v�nements, processus, variables, et les types de relations entre ces �l�ments : relations causales de type 
lin�aire, circulaire, r�troactive, etc. 

Dans la d�marche en cours sur les chemins de 2040, nous avons retenu la m�thode de raisonnement par 
processus, compl�t�e par la construction de sch�mas ou ÇmappingsÈ. En effet, �tant donn� les moyens 
logistiques limit�s de la section prospective, la m�thode matricielle paraissait peu r�aliste pour �tre men�e � 
bien. 
Le choix consistait plut�t � favoriser au sein des r�unions de section le Ç brain storming È sur les processus, 
en proc�dant lorsque cela paraissait utile dÕauditionner des sp�cialistes ext�rieurs sur certaines th�matiques. 

Les cham ps de processus sont distingu�s � des fins analytiques et m �thodologiques ou si lÕon 
pr�f�re � des fins de clart�. Ces cham ps ne sont en aucune fa�on dans un ordre hi�rarchique, ils 
sont � Ç valeur È �gale . 
Cette phase analytique par cham p, doit ensuite �tre d�pass�e en identifiant notam m ent les 
interactions entre les divers types de processus : �conom iques et politiques, environnem entaux et 
�conom iques, culturels et bio-sociaux etc. Dans la r�alit� les divers processus sont m �l�s dans une 
totalit� com plexe qui ne prend dÕailleurs sens que com m e un entit� : le territoire de Midi-Pyr�n�es. 

Voici quels sont les champs de processus retenus dans Ç Les chemins vers 2040 È : 
!! 1 Processus de Structuration territoriale MP  Processus exog�nes  (France, Europe, Monde) 
!! 2 Processus des Infrastructures MP   Processus exog�nes  (France, Europe, Monde) 
!! 3 Processus Environnementaux MP   Processus exog�nes  (France, Europe, Monde) 
!! 4 Processus �conomiques MP   Processus exog�nes  (France, Europe, Monde) 
!! 5 Processus D�mographiques MP   Processus exog�nes  (France, Europe, Monde) 
!! 6 Processus Politico-institutionnels MP  Processus exog�nes  (France, Europe, Monde) 
!! 7  Processus Bio-sociaux  MP   Processus exog�nes  (France, Europe, Monde) 
!! 8 Processus Culturels et formation MP  Processus exog�nes  (France, Europe, Monde) 
!! 9 Processus Ouverture internationale MP  Processus exog�nes  (France, Europe, Monde) 
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Les sch�mas ou ÇmappingsÈ sont une mani�re de traduire dans un espace ces diverses interactions ou du 
moins celles qui paraissent majeures. 

Ces deux phases disjonctive et conjonctive �tant men�es, il fallait imaginer des sc�narios typ�s, cÕest-�-dire 
des sc�narios dans lesquels les processus �taient congruents, en dÕautres termes allaient dans le m�me 
sens. Cela signifie quÕaucun de ces sc�narios nÕa de chance de se r�aliser avec ce degr� de 
congruence. Il sÕagit de configurations qui ont pour objectif de montrer diverses directions vers le futur, dont 
lÕune �tant peut �tre plus s�duisante pour les d�cideurs. N�anmoins la r�alit� de 2040 ne sera selon toute 
probabilit� quÕune configuration hybride, m ais plus ou m oins proche de lÕun ou lÕautre des sc�narios 
propos�s.  

5 - Sc�narios construits � lÕissue de la phase de m �thodologie 

Nous avons retenu, au moment o� ce rapport est r�dig�, six sc�narios.   
LÕid�e �tant de partir dÕun sc�nario tendanciel et dÕimaginer cinq sc�narios tr�s typ�s d�nomm�s chacun � 
la fois par une formule le caract�risant et une couleur : 

Un sc�nario Ç R�gression È (gris fonc�) : par rapport aux processus dominants dans la configuration 
tendancielle. La r�gion Midi-Pyr�n�es  stagne, voire m�me r�gresse dans tous les domaines.  

Un sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È (gris clair) : Midi-Pyr�n�es conna�t une �volution en demi 
teinte : des succ�s, des r�gressions. 

Un sc�nario Ç Productivit� È (rouge) : tr�s orient� vers la maximisation de la production de biens et de 
services. 

Un sc�nario Ç Environnem entaliste È (verte) : les acteurs et d�cideurs manifestent une orientation tr�s forte 
sur les probl�mes dÕenvironnement et la recherche de nouveaux mod�les de d�veloppement. 

Enfin un sc�nario Ç Synth�se innovante È (jaune) : il sÕagit dÕune configuration de synth�se entre le 
sc�nario Ç Productivit� È et le sc�nario Ç Environnem entaliste È. 
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Ce sc�nario est construit sur la prolongation des tendances constat�es dans un pass� r�cent et la p�riode 
pr�sente et des politiques m ises en Ï uvre au plan g�n�ral et au niveau r�gional. 
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Sc�nario Ç Tendanciel È 
1 Processus de Structuration territoriale  

Processus Exog�nes Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 

¥!LÕaire m �tropolitaine toulousaine sÕ�tend et gagne 
en population 

¥!Des tendances � une congestion croissante dans 
les d�placem ents 

¥!Poursuite du m itage de certains espaces par 
lÕurbanisation 

¥!Des efforts pour ralentir la p�riurbanisation avec 
des docum ents dÕurbanism e 

¥!Les p�les urbains de taille petite et m oyenne 
tentent dÕinduire leur propre logique de 
d�veloppem ent avec des r�ussites diff�renci�es en 
fonction de leurs situations g�ographiques, de 
leurs secteurs dÕactivit�s dom inants et de leurs 
ressources financi�res 

¥!LÕurbanisation est croissante dans le m onde et en 
France, avec une forte p�riurbanisation dans les 
pays �m ergents 

¥!Les m �tropoles se d�veloppent et voient leurs 
ressources et leur influence augm enter 

¥!Quelques aides sp�cifiques sont assur�es, 
notam m ent en direction des territoires ruraux en 
d�prise agricole (PER, AZR..)1 Influences 

possibles 

1. P�le dÕExcellence Rural, Aides aux Zones Rurales 
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 Sc�nario Ç Tendanciel È 
2 Processus Infrastructurels  

Processus Exog�nes 

¥!Des progr�s dans les infrastructures de 
com m unication terrestre 

¥!R�novation des infrastructures ferroviaires 

¥!Renforcem ent des cadencem ents par la R�gion 

¥!Lenteur de la r�alisation de la LGV1 Bordeaux-
Toulouse-Narbonne 

¥!D�veloppem ent des r�seaux im m at�riels 

¥!Dans lÕagglom �ration toulousaine : d�veloppem ent 
des voies pi�tonni�res au centre, des transports 
collectifs, des pistes cyclables, d�veloppem ent des 
v�hicules �lectriques (autom obiles et des v�los)  

¥!Au d�ficit dÕinvestissem ent de lÕEtat se substitue 
lÕinvestissem ent des Collectivit�s locales et 
lÕinvestissem ent priv� 

¥!D�veloppem ent du r�seau TGV1, m ais avec des 
lenteurs 

¥!N�gligence des r�seaux ferroviaires secondaires 
(par RFF2 et SNCF) 

¥!Ralentissem ent des constructions autorouti�res 
suite � la r�duction des investissem ents 

¥!La construction de nouveaux a�roports frein�e 

Influences 

possibles 

1. Ligne � Grande Vitesse 1.! Train � Grande Vitesse 
2.! R�seau Ferr� de France 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Tendanciel È 
3 Processus Environnem entaux  

Processus Exog�nes 

¥!La forte croissance d�m ographique des villes de 
Midi-Pyr�n�es et particuli�rem ent de la m �tropole 
est � lÕorigine de probl�m es de d�gradation 
environnem entale. 
¥!Pollution croissante dans lÕaire m �tropolitaine 
(Circulation de plus en plus intense, surtout en 
p�riph�rie) 
¥!Sim ultan�m ent pi�tonisation renforc�e du centre 
de Toulouse et des autres centres urbains 
¥!Accroissem ent du nom bre des pistes cyclables et 
des v�lo-routes 
¥!D�veloppem ent des transports collectifs M�tro, 
Tram way et BHNS1, m ais des probl�m es de 
coordination perdurent, syndrom e du Ç tonneau 
des Dana�des È 
¥!Une politique pour am �liorer la qualit� de lÕeau des 
rivi�res, probl�m e du m anque des r�serves dÕeau 
de plus en plus pressant 
¥!Constitution de r�serves fonci�res  par les 
collectivit�s territoriales 
¥!Politiques pour r�aliser des �conom ies dÕ�nergie 
(m aisons �conom es, fili�re bois, villes 
d�carbonn�es) 

¥!Progression des pr�occupations de nature 
environnem entale 

¥!Notion nouvelle de d�veloppem ent soutenable 
(liaisons soci�t�, �conom ie, environnem ent) 
n�anm oins tendance � lÕartificialisation des sols  et � 
la consom m ation des terres agricoles 

¥!Les difficult�s de cr�ation de r�serves dÕeau li�es � 
des d�bats sociaux am plifient la dim inution des 
ressources en eau en quantit� et qualit� 

¥!Prise en com pte des ph�nom �nes globaux 
(dim inution de la couche dÕozone, d�forestation, 
accroissem ent taux de CO2, changem ent clim atique) 

¥!La crise �conom ique et industrielle dim inue le poids 
de ces pr�occupations. 

¥!Mont�e sim ultan�e des attentes et de la d�fiance 
envers la science de la part de la soci�t�  

¥!Apparition de nouvelles techniques de b�ti et de la 
construction 

Influences 

possibles 

1. Bus � Haut Niveau de Service  

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Tendanciel È 
4 Processus �conom iques  

Processus Exog�nes 

¥!Dans le contexte de crise et com par�e �  dÕautres r�gions, Midi-
Pyr�n�es, gr�ce � ses secteurs dÕexcellence, dont lÕa�ronautique 
et le spatial, ainsi quÕ�  son potentiel de recherche, dÕinnovation 
scientifique et technique (nom breux laboratoires priv�s et 
publics), g�n�re et d�veloppe de nouveaux produits, m ais nÕen 
tire pas encore tout le potentiel 
¥!Cette dynam ique, essentiellem ent m �tropolitaine, Irrigue certains 
bassins dÕem ploi par la sous-traitance et parfois par lÕessaim age 
des form ations universitaires, qui font lÕ�m ergence de p�le de 
recherche dans des territoires ( Albi, Tarbes É ) 
¥!Probl�m e : Midi-Pyr�n�es tr�s bien situ�e au plan des 
recherches de base (robotique, nanotechnologies, therm iqueÉ ) 
est insuffisante au plan op�rationnel. 
¥!Mise en place progressive de plates form es2 technologiques  
¥!Lancem ent dÕune politique de T�l�travail 
¥!En agriculture et agroalim entaire des groupes coop�ratifs de 
plus en plus puissants appuy�s sur la PAC1 : sp�cialisation des 
productions agricoles avec cons�quences environnem entales 
¥!D�veloppem ent de productions r�gionales hors PAC sous label 
de qualit� 
¥!Dim inution de la production du m a�s au b�n�fice du bl� 
¥!Dim inution de lÕ�levage 
¥!Augm entation du stress hydrique 
¥!Efforts sur la diversit� �nerg�tique et les �conom ies dÕ�nergie 
¥!En question : la p�rennit� des sports dÕhiver en Midi-Pyr�n�es 
suite au d�ficit chronique de neige 

¥!N�cessit� de r�industrialiser 

¥!R�gression des capacit�s productives 
industrielles et agricoles de la France et de 
lÕEurope. 

¥!D�ficit croissant de la balance com m erciale 

¥!La France d�croche peu � peu au plan m ondial 

¥!Politique �nerg�tique (nucl�aire et �nergies de 
substitution) orientation vers des com prom is 

¥!La France tente de rattraper son retard sur 
dÕautres pays europ�ens dans le dom aine du 
T�l�travail 

¥!En question : la p�rennit� des sports dÕhiver 
dans les zones de m oyenne m ontagne suite au 
d�ficit chronique de neige 

Influences 

possibles 

1.! Politique Agricole Commune 
2.! Une plate-forme technologique a pour objet de mutualiser les moyens humains et mat�riels du syst�me �ducatif (lyc�es, universit�s, �coles dÕing�nieurs), � destination du tissu 

�conomique (PME, PMI), en coordination avec les acteurs institutionnels (DRRT, ANVAR, DRIRE etc...) Les objectifs sont de permettre � une PME, PMI, de r�aliser des projets 
n�cessitant des comp�tences technologiques, du mat�riel sp�cifique, des ressources humaines et compl�mentaires pour la r�alisation d'un projet scientifique coh�rent.  

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Tendanciel È 
5 Processus D�m ographiques  

Processus Exog�nes 

¥!Midi-Pyr�n�es devient la r�gion la plus attractive, 
Surtout sa m �tropole 

¥!La croissance d�m ographique se poursuit, 
plusieurs facteurs : 
expansion de la m �tropole toulousaine, 
augm entation de la population rurale le long des 
axes de com m unication 

¥!Ph�nom �ne de rurbanisation 

¥!Solde m igratoire positif sup�rieur � la m oyenne 
nationale 

¥!Solde naturel positif gr�ce � la m �tropole 
toulousaine 

¥!Origine g�ographique diverse  de la population  

¥!Progression d�m ographique relative de la France 

¥!Une natalit� favorable par rapport aux autres pays 
europ�ens 

¥!Augm entation de la part des plus de 65 ans (plus de 
65 ans 16,3%   en  2012 et 25,6%  en 2040) 

¥!Nom bre dÕactifs constants 

¥!Solde m igratoire positif � lÕ�chelle fran�aise et 
europ�enne 

¥!Attractivit� en France de la fa�ade atlantique et du 
sud (accroissem ent entre 22 et 28 % , 15 %  � lÕ�chelle 
nationale) 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Tendanciel È 
6 Processus Politico Institutionnels  

Processus Exog�nes 

¥!Evolution vers une m �tropole toulousaine puissante  

¥!Territoire de Midi-Pyr�n�es bien couvert par les 
EPCI1 

¥!Quelques pays dynam iques sous form e 
dÕassociations ou de syndicats m ixtes et 
structuration dÕaires urbaines 

¥!Un Conseil R�gional travaillant avec les diff�rents 
Conseils G�n�raux et les EPCI, m ais priv� 
dÕautonom ie fiscale 

¥!Le partenariat intraterritorial reste em bryonnaire 

¥!Nouvelles m issions confi�es aux collectivit�s et 
m ont�e en puissance du ph�nom �ne m �tropolitain 

¥! Les ! des investissem ents publics cofinanc�s par 
lÕEurope et lÕ�tat, et r�alis�s  par les collectivit�s 
territoriales 
Mais la question : Quid de leurs ressources 
financi�res dans le futur ? 

¥!Question : des processus de recentralisation sont-ils 
en m arche, ou bien va-t-on vers une nouvelle �tape de 
d�centralisation (Actes III) ? 

Influences 

possibles 

1. �tablissement Public de Coop�ration Intercommunale 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Tendanciel È 
7 Processus Bio-Sociaux  

Processus Exog�nes 

¥!Midi Pyr�n�es nÕ�chappe pas aux m ouvem ents 
g�n�raux de la soci�t� notam m ent dans la 
m �tropole(ins�curit�, drogues, pollutions, 
stressÉ  ) 
Certains de ces ph�nom �nes continuent � 
sÕ�tendre aux villes m oyennes et m �m e aux petites 
villes 

¥!LÕ�tendue des espaces ruraux, les structures 
fam iliales et une culture rurale encore forte 
tendent � sp�cifier certains param �tres: 
sociabilit�, solidarit� fam iliale, m odes de 
consom m ation, accessibilit�É  

¥!Midi-Pyr�n�es nÕ�chappe pas � certaines form es 
dÕindividualism e, aux probl�m es dÕint�gration et 
de coh�sion sociale 

¥!Midi-Pyr�n�es : une r�gion sportive, des cadres 
naturels et clim atiques qui favorisent le 
d�veloppem ent des sports de plein air 

¥!Persistance, voire accroissem ent dÕun ch�m age 
structurel 
¥!Ascension sociale en panne 
¥!Les d�penses de sant� sÕaccroissent, tendance � 
lÕinstauration dÕun syst�m e � deux vitesses 
¥!Poursuite de politiques natalistes actives 
¥!Ç Judiciarisation È de nom breux actes autrefois 
r�prim �s par la soci�t� 
¥!Dispersion de la vie quotidienne et fam iliale 
¥!Mont�e des tentations com m unautaristes, 
individualisation des m odes de vie 
¥!Probl�m e de la coh�sion sociale dans la soci�t� 
fran�aise 
¥!Le rench�rissem ent du co�t de lÕ�nergie entraine une 
augm entation de la pr�carit� de certains habitants 
¥!Multiplication de nouvelles pathologies en m ilieu 
urbain 
¥!Conflits dÕusage dans les territoires ruraux 
¥!Inqui�tude sur la d�sertification m �dicale 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Tendanciel È 
8 Processus Culturels et Form ation  

Processus Exog�nes 

Culture 
¥!Construction de grands �quipem ents culturels dans 
la m �tropole toulousaine et dans les villes m oyennes 
¥!Valorisation dÕun patrim oine et des savoirs 
scientifiques 
¥!et techniques exceptionnels 
¥!La culture com m e facteur de d�veloppem ent 
�conom ique en Midi-Pyr�n�es 
¥!Politique Ç occitaniste È de certaines collectivit�s 
territoriales 
¥!Cr�ation artistique insuffisante com par�e � dÕautres 
r�gions 
¥!A Toulouse 181 nationalit�s diff�rentes, 34 
consulats 
¥!Des cat�gories socioprofessionnelles en attente 
culturelle 

Form ation 
¥!R�novation des �tablissem ents scolaires  
¥!Com m e partout crise de la p�dagogie en form ation 
initiale 
¥!Sites universitaires en cours de r�novation 
¥!Fusion progressive des universit�s toulousaines   
¥!Recherche de lÕexcellence internationale de certains 
laboratoires 
¥!Difficult�s � recruter des �tudiants dans les 
disciplines scientifiques com m e dans les autres 
pays europ�ens 
¥!Politique de sites universitaires d�centralis�s 

Culture 
¥!Massification par les m oyens techniques 
dÕinform ation et de com m unication (TIC) 
¥!La culture et le patrim oine com m e facteur de 
d�veloppem ent �conom ique 

Form ation 
¥!La crise de lÕenseignem ent persiste : crise de la 
p�dagogie en form ation initiale, m aintien du niveau 
dÕ�chec scolaire. 
¥!Crise du recrutem ent des enseignants 
¥!Poursuite des difficult�s dans la relation entre la 
form ation initiale, continue et em ploi 
¥!Baisse des vocations scientifiques 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Tendanciel È 
9 Processus Ouverture Internationale  

Processus Exog�nes 

¥!Audience internationale de Midi-Pyr�n�es en 
progression gr�ce au secteur a�rospatial, m ais 
aussi la robotique, lÕinform atique et la sant� 

¥!Au plan europ�en Toulouse rencontre des 
difficult�s � m onter dans la hi�rarchie des 
m �tropoles europ�ennes 
¥!Pas encore dÕ�v�nem ents de dim ension 
europ�enne ou internationale 

¥!Progr�s lent des Universit�s dans les relations 
internationales (europ�ennes avec Erasm us, m ais 
aussi Afrique et Asie) 
¥!  
¥!R�le croissant de la Form ation ouverte et � 
distance 

¥!Ouvertures de nouvelles liaisons nationales et  
internationales des com pagnies a�riennes  � partir 
de Toulouse et des a�roports p�riph�riques (Tarbes 
ÐLourdes, Rodez, Brive -Cressensac) 

¥!Les collectivit�s territoriales sont contraintes de 
com bler une part croissante des d�ficits 

¥!LÕEuror�gion1, de cr�ation r�cente ne joue encore 
quÕun r�le faible dans la recherche dÕune 
organisation efficace dans divers dom aines � 
lÕexception de la com m unaut� des Pyr�n�es2 

¥!Difficult�s de financem ent des grandes 
infrastructures LGV  et autorouti�res m algr� lÕapport 
de financem ents europ�ens 

¥!Travers�e centrale des Pyr�n�es ? 

Influences 

possibles 

1.! LÕEuror�gion Pyr�n�es-M�diterran�e regroupe les R�gions Midi-Pyr�n�es, Languedoc-Roussillon, Catalogne, Aragon et Iles Bal�ares. 
2.! Structure de coop�ration transfrontali�re des Pyr�n�es (Aquitaine, Midi-Pyr�n�es, Languedoc Roussillon, Catalogne, Aragon, Navarre, Euskadi, Andorre). 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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1 Processus de Structuration du 
territoire 

LÕaire m�tropolitaine toulousaine sÕ�tend 
 Apparition de logiques propres de  

d�veloppement  pour les p�les urbains  
de petite et moyenne taille. 

Des espaces mit�s par lÕurbanisation 

2 Processus Infrastructurels 

Progr�s des infrastructures  
de communication terrestres   

Lenteur r�alisation TGV 

D�veloppement des r�seaux 
immat�riels 

4 Processus �conom iques 

Le potentiel de recherche g�n�re des produits innovants 
Certains bassins de sous-traitance en profitent. 

Essaimage des formations universitaires et de recherche, 
Insuffisance des plates formes technologiques 

Lancement T�l�travail 
Agriculture et agroalimentaire : 
 groupes coop�ratifs puissants, 

sp�cialisation productions agricoles,  
productions r�gionales sous label de qualit�, 

efforts sur la diversit� �nerg�tique et les �conomies 
dÕ�nergie, 

Probl�mes des r�serves dÕeau et stress hydrique. 

5 Processus d�m ographiques 

Midi Pyr�n�es, r�gion la plus attractive 
Poursuite croissance d�mographique et 

rurbanisation  
Arr�t d�sertification rurale 

Diversit� des origines g�ographiques  
de la population 

7 Processus Bio sociaux 

En Midi-Pyr�n�es probl�mes dÕint�gration 
et de coh�sion sociale 

Influence de  la culture rurale 
Midi-Pyr�n�es : une r�gion sportive 

6 Processus Politico institutionnels 

M�tropole toulousaine puissante  
Territoire Midi-Pyr�n�es bien couvert 

 par les EPCI 
Structuration des aires urbaines 

Partenariat intra territorial reste embryonnaire 
Autonomie financi�re des R�gions en question 

 8 Processus Culturels et �ducatifs 

La culture facteur de d�veloppement  �conomique  
Crise de la p�dagogie en formation initiale 
R�organisation structures universitaires   

Recherche dÕune excellence internationale 
Politique de sites universitaires d�centralis�s 

Crise des vocations scientifiques 

3 Processus Environnem entaux 

Pollution croissante aire m�tropolitaine 
 D�veloppement transports collectifs, 

des villes 
Am�lioration eau des rivi�res 
Probl�me des r�serves dÕeau 

Constitution  r�serves fonci�res 
Politiques dÕ�conomies dÕ�nergie 

Sc�nario 
Ç Tendanciel È 

interactions 

interactions 

9 Processus Ouverture internationale 

Audience technico scientifique internationale en expansion 
Progr�s lent des universit�s dans les relations 

internationales 
Ouvertures de nouvelles liaisons a�riennes nationales 

et  internationales 
R�le encore faible de lÕEuro r�gion 
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sc�nario Ç Tendanciel È 

Ce sc�nario est construit sur la prolongation des tendances constat�es dans un pass� r�cent et la p�riode 
pr�sente et des politiques m ises en Ï uvre au plan g�n�ral et au niveau r�gional. 

 Apr�s une br�ve p�riode dÕeuphorie, le d�but du 21�me si�cle a �t� marqu� par les cons�quences dÕune crise 
�conomique et financi�re qui sÕest prolong�e. Cette crise a remis en cause les fondements, financiarisation et 
d�sindustrialisation en France notamment, qui ont guid� la marche dÕune �poque contrast�e durant laquelle 
Ç le n�olib�ralisme È a c�toy� le ralentissement des interventions de lÕEtat et un mouvement de 
d�centralisation, puissant mais non achev�. La construction europ�enne ayant mis en �vidence, suite � la 
crise de lÕEuro, ses forces et ses faiblesses, les bouleversements attendus ou esp�r�s nÕont pas eu lieu. La 
progression sÕest ainsi effectu�e au fil de lÕeau. La France continue a afficher un d�ficit. 

Midi-Pyr�n�es a plut�t bien tir� son �pingle du jeu, malgr� un ch�mage persistant. Gr�ce � ses secteurs 
dÕexcellence dont lÕa�ronautique et le spatial, ainsi quÕ� son p�le  scientifique et technique (nombreux 
laboratoires publics et priv�s), il a �t� g�n�r� des produits innovants aux potentialit�s encore grandes. Cette 
dynamique essentiellement m�tropolitaine irrigue aussi certains bassins par la sous-traitance et lÕessaimage 
des formations universitaires. Midi-Pyr�n�es, performante au plan de la recherche fondamentale (robotique, 
nano-technologies, thermique, sant�É ) pr�sente toujours des insuffisances au niveau de la production. 

LÕaction r�gionale en particulier a permis la mise en place progressive de plateformes technologiques et le 
d�veloppement du t�l�travail. En agriculture et en agro-alimentaire, des groupes coop�ratifs de plus en plus 
puissants sÕengagent dans la sp�cialisation des productions agricoles avec des cons�quences 
environnementales. Les productions r�gionales de qualit�, labellis�es, sÕaccroissent, mais on continue � 
importer en trop grande quantit� les mati�res premi�res et les produits dÕ�levage agricole. 

La prise en compte de la notion de d�veloppement soutenable contribue � favoriser notamment la fili�re bois de 
plus en plus utilis�e dans la construction et la r�alisation de b�timents �conomes en �nergie. LÕam�lioration de 
la qualit� de lÕeau des rivi�res est devenue une r�alit�. Le stress hydrique (coup de chaud) sÕaccroit. 

36 



sc�nario Ç Tendanciel È 

Dans ce cadre, lÕaire urbaine de Toulouse poursuit sa progression d�mographique, mais r�duit son expansion 
g�ographique, ce qui ralentit le grignotage des espaces ruraux. Le ph�nom�ne de rurbanisation se consolide 
dans la grande couronne toulousaine et autour des villes moyennes plus dynamiques. 

Parmi ces villes moyennes, ce sont celles qui sont les mieux reli�es � la m�tropole r�gionale qui profitent de son 
attractivit�. Les autres secteurs urbains, moyens ou petits, essaient de mettre en Ï uvre leur propre logique de 
d�veloppement, avec des r�ussites diff�renci�es en fonction de leur position g�ographique, de leurs secteurs 
dÕactivit�s dominants et de leurs ressources financi�res. La stagnation gagne les cit�s les plus faibles, tandis 
que lÕarr�t de la d�sertification rurale se confirme majoritairement. 

Cons�quence de la progression d�mographique dans la m�tropole toulousaine en particulier, les investissements 
en mati�re dÕinfrastructures de transport et de communication, malgr� lÕeffort des collectivit�s territoriales, 
demeurent insuffisants. Cela limite les difficult�s, mais ne comble pas les retards, que ce soit au niveau des 
transports de la grande agglom�ration toulousaine ou des transports r�gionaux. Au plan des liaisons nationale 
et europ�ennes, le constat est identique : le r�seau de LGV est trop long � se mettre en place, le r�seau 
autoroutier sature ou est inachev� dans certaines parties de la r�gion, lÕa�rien ne r�pond pas � tous les 
besoins. 

Cons�quence : il subsiste un enclavement relatif. Le d�veloppement des r�seaux immat�riels � haut d�bit ne 
compense que partiellement ces handicaps. 

La poursuite de la progression d�mographique et de lÕactivit� industrielle ne g�n�rent cependant pas un 
d�veloppement harmonieux. La diversit� des nouvelles populations accentue les diff�rences et continue � 
poser des probl�mes dÕint�gration. Midi-Pyr�n�es nÕ�chappe pas aux mouvements g�n�raux de la soci�t�, 
notamment dans la m�tropole r�gionale : ins�curit�, toxicomanie, pollution, stress urbainÉ Certains de ces 
ph�nom�nes sÕ�tendent aux villes moyennes, voire aux petites villes. LÕ�tendue de lÕespace rural o� se 
maintient une culture sp�cifique encore forte am�ne � mieux conserver sociabilit�, solidarit� familiale et modes 
de consommation traditionnels en ad�quation avec ce milieu. 
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sc�nario Ç Tendanciel È 

La mont�e de lÕindividualisme et de lÕinsuffisance du lien social sont en partie contrebalanc�es par une activit� 
culturelle intense et soutenue aux diff�rents niveaux de la vie r�gionale. Les implantations scolaires et 
universitaires � Toulouse et dans les villes moyennes contribuent � la vitalit� de lÕanimation culturelle. Cela 
ne masque cependant pas les difficult�s en mati�re dÕ�ducation et de formation. La crise de lÕenseignement 
persiste en raison de lÕabsence dÕinnovation p�dagogique et donc de la baisse du niveau des �l�ves de 
Midi-Pyr�n�es, de la baisse des moyens, des probl�mes de recrutement des enseignants. LÕuniversit� se 
f�d�re � petits pas et les disciplines scientifiques sont en perte de vitesse. 

La mont�e en puissance industrielle et g�ographique de la m�tropole toulousaine nÕa pas encore permis 
dÕatteindre le niveau 1 au plan europ�en. Le rapprochement entre le Conseil r�gional et les conseils 
g�n�raux, ainsi que la plus grande efficacit� des intercommunalit�s am�nent progressivement une gestion 
plus efficace. Celle-ci r�pond au probl�me cr�� par la limitation des ressources financi�res, mais r�duit les 
capacit�s de d�veloppement.  

Les pr�mices dÕun avenir plus prometteur sont dessin�s. Midi-Pyr�n�es affiche n�anmoins un bilan globalement 
positif et tire encore son �pingle du jeu gr�ce � sa qualit� de vie, son patrimoine, ses comp�tences 
�conomiques et un h�liotropisme qui ne se d�ment pas. 

38 



Caract�ristiques et enjeux m ajeurs du sc�nario Ç Tendanciel È 
Les processus identifi�s et en Ï uvre en 2012 
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1  
Processus 
De Struc-
turation 

du territoire 

¥!LÕaire m�tropolitaine toulousaine sÕ�tend et gagne en population 
¥!Des tendances � une congestion croissante dans les d�placements 
¥!Poursuite du mitage de certains espaces par lÕurbanisation 
¥!Des efforts pour ralentir la p�riurbanisation avec des documents 
dÕurbanisme 
¥!Les p�les urbains de taille petite et moyenne tentent dÕinduire leur 
propre logique de d�veloppement avec des r�ussites diff�renci�es en 
fonction de leurs situations g�ographiques, de leurs secteurs 
dÕactivit�s dominants et de leurs ressources financi�res 

4 
Processus 

�co-
nom iques 

¥!Dans le contexte de crise et compar�e �  dÕautres r�gions, Midi-
Pyr�n�es, gr�ce � ses secteurs dÕexcellence, dont lÕa�ronautique et le 
spatial, ainsi quÕ�  son potentiel de recherche, dÕinnovation scientifique 
et technique (nombreux laboratoires priv�s et publics), g�n�re et 
d�veloppe de nouveaux produits, mais nÕen tire pas encore tout le 
potentiel 
¥!Cette dynamique, essentiellement m�tropolitaine, Irrigue certains 
bassins dÕemploi par la sous-traitance et parfois par lÕessaimage des 
formations universitaires, qui font lÕ�mergence de p�le de recherche 
dans des territoires ( Albi, Tarbes É ) 
¥!Probl�me : Midi-Pyr�n�es tr�s bien situ�e au plan des recherches de 
base (robotique, nanotechnologies, thermiqueÉ ) est insuffisante au 
plan op�rationnel. 
¥!Mise en place progressive de plates formes technologiques  
¥!Lancement dÕune politique de T�l�travail 
¥!En agriculture et agroalimentaire des groupes coop�ratifs de plus en 
plus puissants appuy�s sur la PAC1 : sp�cialisation des productions 
agricoles avec cons�quences environnementales 
¥!D�veloppement de productions r�gionales hors PAC sous label de 
qualit� 
¥!Diminution de la production du ma�s au b�n�fice du bl� 
¥!Diminution de lÕ�levage 
¥!Augmentation du stress hydrique 
¥!Efforts sur la diversit� �nerg�tique et les �conomies dÕ�nergie 
¥!En question : la p�rennit� des sports dÕhiver en Midi-Pyr�n�es suite au 
d�ficit chronique de neige 

2 
Processus 

Infra-
structurels 

¥!Des progr�s dans les infrastructures de communication terrestre 
¥!R�novation des infrastructures ferroviaires 
¥!Renforcement des cadencements par la R�gion 
¥!Lenteur de la r�alisation de la LGV1 Bordeaux-Toulouse-Narbonne 
¥!D�veloppement des r�seaux immat�riels 
¥!Dans lÕagglom�ration toulousaine : d�veloppement des voies 
pi�tonni�res au centre, des transports collectifs, des pistes cyclables, 
d�veloppement des v�hicules �lectriques (automobiles et des v�los)  

5 
Processus 

D�m o-
graphiques 

¥!Midi-Pyr�n�es devient la r�gion la plus attractive, Surtout sa m�tropole 
¥!La croissance d�mographique se poursuit, plusieurs facteurs : 
expansion de la m�tropole toulousaine, augmentation de la population 
rurale le long des axes de communication 
¥!Ph�nom�ne de rurbanisation 
¥!Solde migratoire positif sup�rieur � la moyenne nationale 
¥!Solde naturel positif gr�ce � la m�tropole toulousaine 
¥!Origine g�ographique diverse  de la population  

3 
Processus 
Environ-

nem entaux 

¥!La forte croissance d�mographique des villes de Midi-Pyr�n�es et 
particuli�rement de la m�tropole est � lÕorigine de probl�mes de 
d�gradation environnementale. 
¥!Pollution croissante dans lÕaire m�tropolitaine (Circulation de plus en 
plus intense, surtout en p�riph�rie) 
¥!Simultan�ment pi�tonisation renforc�e du centre de Toulouse et des 
autres centres urbains 
¥!Accroissement du nombre des pistes cyclables et des v�lo-routes 
¥!D�veloppement des transports collectifs M�tro, Tramway et BHNS1, 
mais des probl�mes de coordination perdurent, syndrome du 
Ç tonneau des Dana�des È 
¥!Une politique pour am�liorer la qualit� de lÕeau des rivi�res, probl�me 
du manque des r�serves dÕeau de plus en plus pressant 
¥!Constitution de r�serves fonci�res  par les collectivit�s territoriales 
¥!Politiques pour r�aliser des �conomies dÕ�nergie (maisons 
�conomes, fili�re bois, villes d�carbonn�es) 

6 
Processus 

Politico 
Institution-

nels 

¥!Evolution vers une m�tropole toulousaine puissante  
¥!Territoire de Midi-Pyr�n�es bien couvert par les EPCI1 

¥!Quelques pays dynamiques sous forme dÕassociations ou de syndicats 
mixtes et structuration dÕaires urbaines 
¥!Un Conseil R�gional travaillant avec les diff�rents Conseils G�n�raux 
et les EPCI, mais priv� dÕautonomie fiscale 
¥!Le partenariat intraterritorial reste embryonnaire 
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7 
Processus 

Bio-sociaux 

¥!Midi Pyr�n�es nÕ�chappe pas aux mouvements g�n�raux de la 
soci�t� notamment dans la m�tropole(ins�curit�, drogues, 
pollutions, stressÉ  ) 
Certains de ces ph�nom�nes continuent � sÕ�tendre aux villes 
moyennes et m�me aux petites villes 

¥!LÕ�tendue des espaces ruraux, les structures familiales et une 
culture rurale encore forte tendent � sp�cifier certains param�tres: 
sociabilit�, solidarit� familiale, modes de consommation, 
accessibilit�É  

¥!Midi-Pyr�n�es nÕ�chappe pas � certaines formes dÕindividualisme, 
aux probl�mes dÕint�gration et de coh�sion sociale 

¥!Midi-Pyr�n�es : une r�gion sportive, des cadres naturels et 
climatiques qui favorisent le d�veloppement des sports de plein air 

9 
Processus 
Ouverture 

Inter-
nationale 

¥!Audience internationale de Midi-Pyr�n�es en progression gr�ce au 
secteur a�rospatial, mais aussi la robotique, lÕinformatique et la sant� 

¥!Au plan europ�en Toulouse rencontre des difficult�s � monter dans la 
hi�rarchie des m�tropoles europ�ennes 
¥!Pas encore dÕ�v�nements de dimension europ�enne ou 
internationale 

¥!Progr�s lent des Universit�s dans les relations internationales 
(europ�ennes avec Erasmus, mais aussi Afrique et Asie) 
¥!  
¥!R�le croissant de la Formation ouverte et � distance 

¥!Ouvertures de nouvelles liaisons nationales et  internationales des 
compagnies a�riennes  � partir de Toulouse et des a�roports 
p�riph�riques (Tarbes ÐLourdes, Rodez, Brive -Cressensac) 

¥!Les collectivit�s territoriales sont contraintes de combler une part 
croissante des d�ficits 

¥!LÕEuror�gion, de cr�ation r�cente ne joue encore quÕun r�le faible 
dans la recherche dÕune organisation efficace dans divers domaines � 
lÕexception de la communaut� des Pyr�n�es 

8 

Processus 

Culturels 

et 
Form ation 

Culture 
¥!Construction de grands �quipements culturels dans la m�tropole 
toulousaine et dans les villes moyennes 
¥!Valorisation dÕun patrimoine et des savoirs scientifiques et 
techniques exceptionnels 
¥!La culture comme facteur de d�veloppement �conomique en Midi-
Pyr�n�es 
¥!Politique Ç occitaniste È de certaines collectivit�s territoriales 
¥!Cr�ation artistique insuffisante compar�e � dÕautres r�gions 
¥!A Toulouse 181 nationalit�s diff�rentes, 34 consulats 
¥!Des cat�gories socioprofessionnelles en attente culturelle 

La form ation 
¥!R�novation des �tablissements scolaires  
¥!Comme partout crise de la p�dagogie en formation initiale 
¥!Sites universitaires en cours de r�novation 
¥!Fusion progressive des universit�s toulousaines   
¥!Recherche de lÕexcellence internationale de certains laboratoires 
¥!Difficult�s � recruter des �tudiants dans les disciplines 
scientifiques comme dans les autres pays europ�ens 
¥!Politique de sites universitaires d�centralis�s 

Sc�nario 
Ç Tendanciel È 
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Ce sc�nario Ç gris fonc� È, voire noir, est construit sur une �volution o� la stagnation fait place � la r�gression. 
Ce sc�nario prolonge et accentue les tendances n�gatives actuelles, 

issues en particulier de la crise d�clench�e en 2008. 
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Sc�nario Ç R�gression È (gris fonc�) 
1 Processus de Structuration du territoire  

Processus Exog�nes Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 

¥!Ralentissem ent de lÕexpansion de lÕaire 
m �tropolitaine 

¥!Faute de ressources des am �nagem ents urbains 
sont abandonn�s 

¥!Les processus de r��quilibrage du territoire 
r�gional par des aires urbaines p�riph�riques sont 
tr�s ralentis 

¥!Contexte de crise m ondiale profonde  

¥!Les �tats tr�s endett�s ne peuvent m ener une 
politique dÕinvestissem ent sur leurs territoires 

¥!La  notion dÕam �nagem ent du territoire devient une 
fiction 

¥!Le co�t de lÕ�nergie lim ite drastiquem ent les 
d�placem ents 

¥!Les villes interm �diaires se replient sur elles m �m es 
et leur espace de proxim it� 

Influences 

possibles 
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Sc�nario Ç R�gression È (gris fonc�) 
2 Processus Infrastructurels  

Processus Exog�nes 

¥!Dim inution des cr�dits europ�ens 

¥!Dim inution des investissem ents et des participations 
dans le dom aine des infrastructures tant de la part de 
lÕEurope, de lÕEtat, que des collectivit�s 

¥!Faute de financem ents retards : dans les 
infrastructures LGV, dans les infrastructures 
ferroviaires r�gionales et dans les infrastructures 
routi�res 

¥!Midi-Pyr�n�es ne r�ussit pas son d�senclavem ent 
sur lÕext�rieur 

¥!Son cloisonnem ent relatif en Europe persiste 
Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç R�gression È  (gris fonc� ) 

3 Processus Environnem entaux   

Processus Exog�nes 

¥!Faute de m oyens, lÕurbanisation devient plus 
d�sordonn�e dans lÕaire m �tropolitaine et dans les 
villes de Midi-Pyr�n�es 

¥!Evolution contrast�e, voire contradictoire des 
espaces ruraux (espaces abandonn�s, espaces 
surexploit�s, jach�res) 

¥!Mauvaise gestion de lÕeau au plan quantitatif et 
qualitatif 

¥!Incidences du changem ent clim atique sur le r�gim e 
des eaux, la production agricole et foresti�re et les 
conditions de vie des habitants 

¥!Faute de m oyens, les pr�occupations et les 
politiques environnem entales sont rel�gu�es au 
second plan dans les villes et dans les cam pagnes 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç R�gression È (gris fonc�) 
4 Processus �conom iques  

Processus  Exog�nes 

¥!D�sordre m on�taire et d�crochage des pays 
occidentaux 

¥!D�sindustrialisation croissante de lÕEurope et des 
Etats Unis 

¥!Rench�rissem ent du co�t de lÕ�nergie 

¥!Aggravation g�n�rale des probl�m es 
environnem entaux et accroissem ent de leurs im pacts 
�conom iques 
¥!  
¥!Concurrence croissante des BRICS sur les produits 
industriels, les biens de consom m ation et les 
produits agricoles 

¥!Effondrem ent du secteur industriel et a�ronautique 
en particulier 

¥!Le p�le toulousain et les bassins dÕem plois perdent 
leurs avantages com p�titifs par rapport aux BRICS1 

¥!  R�gression des savoir-faire industriels et des 
capacit�s de recherche 

¥!Interfaces recherche industrie en panne 

¥!R�gression du secteur agricole com p�titif, plusieurs 
causes : prix m ondiaux, probl�m e de lÕeau, absence 
de renouvellem ent des agriculteurs, retours � une 
agriculture vivri�re 

¥!Strat�gies des groupes coop�ratifs insuffisantes 

¥!R�gression du secteur agro-alim entaire m ondialis� 

¥!Certains pays et villes m aintiennent des activit�s 
touristiques fond�es sur le patrim oine 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 

1. Br�sil, Russie, Inde, Chine et Afrique du Sud 
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Sc�nario Ç R�gression È  (gris fonc�) 
5 Processus D�m ographiques  

Processus  Exog�nes 

¥!La pyram ides des �ges des populations europ�ennes 
et de la population fran�aise dans une m oindre 
m esure qui voit sa base r�tr�cir et son som m et 
sÕ�largir 

¥!Paup�risation croissante des pays africains  

¥!Am plification des m igrations des pays africains vers 
lÕEurope  

¥!Flux de m igrations des pays de lÕEurope orientale 
vers lÕEurope occidentale 

¥!La pyram ide des �ges qui tend � �voluer dÕune 
form e pyram idale � une form e cham pignon  

¥!Midi-Pyr�n�es est m oins attractive pour les actifs 

¥!LÕaccroissem ent d�m ographique de lÕaire 
m �tropolitaine toulousaine est stopp�e 

¥!Des zones rurales se d�sertifient suite � la 
disparition des agriculteurs et � la m oindre 
attractivit� pour les n�o ruraux suite � la disparition 
des services aux publics 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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 Sc�nario  Ç R�gression È  (gris fonc�) 

6 Processus Politico-institutionnels  

Processus Exog�nes  

¥!Accroissem ent de la confusion entre les 
com p�tences des  institutions territoriales en Midi-
Pyr�n�es et donc de lÕopacit� des lieux de d�cisions 
et des politiques conduites par les collectivit�s 
territoriales 

¥!Difficult�s � renouveler les Ç �lites È territoriales 

¥!D�gradation des ressources des collectivit�s 
territoriales suite � la r�gression �conom ique 

¥!LÕagglom �ration toulousaine nÕaboutit pas � une 
organisation politico adm inistrative efficace 

¥!La r�cession �conom ique engendre des 
ph�nom �nes de repli des collectivit�s de lÕaire 
m �tropolitaine 

¥!R�gression de la gouvernance territoriale au plan de 
la qualit� suite � lÕaffaiblissem ent des corps 
interm �diaire 

¥!Faiblesse de la gouvernance m ondiale 

¥!D�sorganisation de lÕ Europe politique 

¥!D�sengagem ent des �tats et de lÕEurope faute de 
ressources 

¥!D�centralisation confuse 

¥!Affaiblissem ent de la gouvernance territoriale 

¥!Risque dÕ�m ergence de pouvoirs autoritaires et de 
recentralisation 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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II MP Sc�nario Ç R�gression È  (gris fonc�) 
7 Processus Bio-sociaux 

Processus  Exog�nes 

¥!Accroissem ent des couches sociales paup�ris�es 

¥!Le rench�rissem ent du co�t de lÕ�nergie aggrave la 
vuln�rabilit� des personnes en situation pr�caire 

¥!Accroissem ent des probl�m es dÕint�gration en 
Europe et en France 

¥!D�veloppem ent du com m unautarism e 

¥!Affaiblissem ent des participations de lÕEtat et des 
collectivit�s territoriales dans le dom aine sanitaires, 
social et sportif avec pour cons�quence la r�gression 

¥!Les populations ais�es se regroupent dans des lieux 
r�serv�s, les plus m odestes se contentent dÕun 
habitat ordinaire ou d�grad� 

¥!R�duction du revenu par habitant 

¥!Dim inution de la qualit� des services sanitaires et 
des services sociaux 

¥!D�gradation de lÕ�tat sanitaire de la population 
(m �decine � deux vitesses) 

¥!R�gression de la coh�sion sociale att�nu�e par le 
syst�m e de solidarit� 

¥!Accroissem ent des diverses form es de crim inalit� 
et de d�linquance dans lÕaire m �tropolitaine 
toulousaine, dans les petites et m oyennes villes et 
m �m e en m ilieu rural 

¥!D�veloppem ent de lÕinnovation sociale 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç R�gression È  (gris fonc�) 
8 Processus Culturels et Form ation   

Processus  Exog�nes 

Culture  
¥!D�gradation du patrim oine b�ti faute de m oyens 
financiers 

¥!R�gression des activit�s culturelles suite � 
lÕappauvrissem ent social et intellectuel de la 
population 

¥!Une d�sertification culturelle se dessine 

¥!Les coupes budg�taires dans les collectivit�s 
territoriales r�duisent les dynam iques culturelles 
dans les divers territoires 

Form ation  
¥!R�gression quantitative et qualitative de lÕ�cole et 
de lÕ universit�  

¥!R�novation physique des �tablissem ents scolaires 
et universitaires stopp�e 

¥!Les universit�s toulousaines ne r�ussissent pas � 
se f�d�rer et r�gressent dans Ç lÕexcellence È et 
lÕattractivit� 

¥!Les Ç m eilleurs È chercheurs �m igrent   

Culture 
¥!Expansion du m ulticulturalism e 

¥!D�sengagem ent de lÕEtat sur les politiques 
culturelles suite � ses difficult�s financi�res 

¥!Les collectivit�s territoriales com prim ent leurs 
budgets culturels 

¥!Mais des possibilit�s dÕinnovations culturelles et 
m orales  dans une longue p�riode d�pressive 

Form ation 
¥!R�novation physique des �tablissem ents scolaires et 
universitaires stopp�e 

¥!R�gression des universit�s et des laboratoires dans 
les classem ents internationaux 

¥!Difficult�s � recruter des �tudiants dans les 
disciplines scientifiques et techniques 

¥!Les difficult�s se poursuivent et sÕaggravent dans la 
relation em ploi form ation 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç R�gression È  (gris fonc�) 
9 Processus Ouverture internationale   

Processus Exog�nes 

¥!Audience internationale de Midi-Pyr�n�es en 
r�gression suite � lÕeffondrem ent du secteur 
a�rospatial 

¥!Echanges avec la p�ninsule ib�rique et les pays 
m �diterran�ens en panne dans les secteurs 
agricole, agroalim entaire 

¥!Sur lÕ�chelle des m �tropoles europ�ennes 
Toulouse r�gresse 

¥!Les universit�s toulousaines et de Midi-Pyr�n�es 
voient  
¥!leurs influences et leur attractivit� internationales  
dim inuer de par la baisse du niveau des �tudiants 
et des laboratoires et la fuite des cerveaux 

¥!Malgr� encore, quelques atouts historiques, 
diplom atiques, strat�giques et hum anitaires, la 
France de par son affaiblissem ent �conom ique, voit 
son influence fortem ent dim inuer en Europe et dans 
le Monde Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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1 Processus de Structuration du 
territoire 

Ralentissement expansion aire 
m�tropolitaine 

Am�nagements urbains abandonn�s 
Ralentissement processus de 

r��quilibrage du territoire r�gional 

2 Processus Infrastructurels 

Faute financements retards dans les 
 infrastructures de communications 

routi�res et ferroviaires 
Midi Pyr�n�es ne r�ussit pas  

son d�senclavement sur lÕext�rieur 

3 Processus Environnem entaux 

Urbanisation plus d�sordonn�e 
Evolution contrast�e des espaces ruraux 

Mauvaise gestion de lÕeau au plan 
quantitatif et qualitatif 

5 Processus D�m ographiques 

Midi-Pyr�n�es est moins attractive pour 
les actifs 

Accroissement d�mographique stopp� 
Zones rurales se d�sertifient  

7 Processus Bio-sociaux 

R�duction du revenu par habitant 
Diminution qualit� des services sanitaires et sociaux 

M�decine � deux vitesses 
R�gression coh�sion sociale att�nu�e par 

le syst�me de solidarit� 
Accroissement diverses formes de 

criminalit� et d�linquance 

6 Processus Politico-institutionnels 

Accroissement confusion entre les institutions  
territoriales et opacit� lieux de d�cisions  

D�gradation ressources collectivit�s territoriales  
Repli des collectivit�s sur elles-m�mes 

R�gression de la gouvernance territoriale 
Difficult� de construction administrative de la 

m�tropole toulousaine 

4 Processus �conom iques 

Perte avantages comp�titifs du p�le toulousain et des 
bassins dÕemploi par rapport aux BRICS 

Effondrement des secteurs industriel et a�ronautique  
R�gression secteur agricole comp�titif 

Retour � une agriculture vivri�re 
R�gression secteur agro-alimentaire mondialis� 

Maintien activit�s touristiques fond�es sur  patrimoine 

9 Processus Ouverture internationale 

R�gression audience internationale de MP 
Echanges  avec pays m�diterran�ens en panne  

Toulouse r�gresse sur �chelle m�tropoles europ�ennes 
Diminution de lÕ attractivit� internationale universit�s MP 

suite � la baisse de leur qualit�  

8 Processus Culturels et Form ation 

D�gradation du patrimoine 
R�gression des activit�s culturelles 
faute de moyens des collectivit�s 

R�gression quantitative et qualitative de lÕ�cole 
et de lÕuniversit� 

Arr�t r�novation physique et p�dagogiques des 
�tablissements scolaires et universitaires  

Echec f�d�ration des universit�s toulousaines   
Ç Meilleurs È chercheurs �migrent 

Sc�nario 
Ç R�gression È 

(gris fonc�) 

interactions 

interactions 
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sc�nario Ç R�gression È (Gris fonc�) 

Ce sc�nario Ç gris fonc� È, voire noir, est construit sur une �volution o� la stagnation fait place � la 
r�gression. Ce sc�nario prolonge et accentue les tendances n�gatives actuelles, 

issues en particulier de la crise d�clench�e en 2008. 

La crise mondiale enclench�e lors de la premi�re d�cennie du 21�me si�cle nÕa pas �t� surmont�e. Ses 
cons�quences �conomiques, sociales et financi�res sont lourdes. Apr�s les Ç 30 Glorieuses È (d�cennies 
50, 60 et 70) et les Ç 30 Piteuses È (d�cennies 80, 90 et 2000), les Ç 30 D�sastreuses È (d�cennies 2010, 
2020, 2030) sÕach�vent avec un bilan plus que globalement n�gatif.  

Les choix politiques des d�cideurs de ces p�riodes nÕont pas r�ussi � enrayer la r�cession et une r�gression 
durables. Les pays �mergents du d�but du 21�me si�cle (BRICS) ont accentu� le d�sordre en produisant 
de nouvelles in�galit�s p�nalisant les r�gions les plus pauvres, ce qui a provoqu� de nouvelles vagues 
dÕimmigration vers les pays occidentaux incapables de les assumer dans des conditions d�centes. 

Au niveau r�gional, les cons�quences de ces mouvements mondiaux n�gatifs ont �t� ressenties en cascade : 

!! la notion dÕam�nagement du territoire est devenue une fiction ; 

!! la diminution des ressources a rel�gu� aux oubliettes les projets de r�alisation dÕinfrastructures ; 

!! les politiques urbaines sont limit�es � la gestion minimale des t�ches quotidiennes (propret�, s�curit�, 
ordures m�nag�res, assainissementÉ ) ; 

!! la d�croissance �conomique a r�duit dans des proportions consid�rables la production industrielle 
(a�ronautique en t�te) repli�e sur un modeste march� de renouvellement minimal des �quipements ; 
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sc�nario Ç R�gression È (Gris fonc�) 

!! les d�r�glements au niveau plan�taire du secteur agro-alimentaire ont r�duit les d�bouch�s des groupes 
sp�cialis�s, en premier lieu des coop�ratives ; 

!! lÕaggravation des probl�mes environnementaux (ressource en eau, gestion de lÕespace, d�r�glement 
climatique) obscurcit toute perspective de retour � la croissance ; 

!! lÕaugmentation tr�s sensible des co�ts des �nergies p�nalise les d�placements et le transport en g�n�ral 
avec des incidences tr�s n�gatives sur lÕindustrie et le commerce. 

LÕensemble de ces facteurs produit une s�rie dÕeffets induits. La crise industrielle en premier lieu r�duit 
fortement lÕattractivit� toulousaine, stoppant la hausse d�mographique qui existait de longue date. Les 
difficult�s de lÕagro-alimentaire am�nent un retour � la d�sertification rurale. Les banlieues et les zones 
rurbaines  sont devenues de v�ritables ghettos. 
Ces ph�nom�nes de r�gression et de repli ont des effets significatifs au plan social, comme au niveau 
soci�tal, avec en particulier une paup�risation accrue. 

La r�ussite scolaire devient hypoth�tique. LÕuniversit� a vu ses effectifs fondre, notamment dans les disciplines 
scientifiques, juridiques et �conomiques jusquÕalors tr�s porteuses. La recherche nÕest plus 
Ç dÕexcellence È. La qualit� des services sanitaires et sociaux est d�grad�e par manque de moyens avec 
des effets n�gatifs patents au niveau de la population, m�decine � deux vitesses par exemple. 

Le manque de moyens a impact� notablement le secteur culturel, avec pour cons�quence un appauvrissement 
social et intellectuel de la population. Autre ph�nom�ne inqui�tant : lÕaccroissement, sous diverses 
formes, de la d�linquance et de lÕins�curit�, ainsi que la mont�e du communautarisme favoris�e par un 
climat g�n�ral dÕinqui�tude. Certains groupes croient trouver dans cette attitude de repli identitaire un 
refuge rassurant. 
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sc�nario Ç R�gression È (Gris fonc�) 

Face � une telle conjoncture, les solutions � proposer sont conditionn�es par le manque de moyens et le 
d�faitisme ambiant issu de plusieurs d�cennies de r�gression et de souffrance. Seuls des choix 
draconiens et r�alistes peuvent rendre la situation moins douloureuse. 

CÕest pourquoi les d�cideurs essaient de se concentrer sur les enjeux qui leur paraissent essentiels. 

Cela suppose, de la part des d�cideurs, la mise en place de politiques de proximit� �vitant lÕeffondrement des 
territoires r�gionaux. 

    Ces politiques doivent permettre de rendre le pr�sent moins p�nible et de recr�er des opportunit�s de 
d�veloppement pour le futur. LÕinnovation sociale ne peut se construire que sur les fondements dÕune 
r�elle solidarit�. CÕest en cela que lÕ�cole demeure lÕoutil indispensable pour apprendre, comprendre, puis 
mieux vivre ensemble. 
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Caract�ristiques et enjeux m ajeurs du sc�nario Ç R�gression È (Gris fonc�) 

Caract�ristiques m ajeures : 
"! Effondrement des secteurs industriels, �chec de la diversification, r�gression du secteur agricole de 

lÕUnion Europ�enne et du secteur touristique 
"! Ralentissement, voire stagnation de la structure territoriale 
"! D�sengagement financier de diverses structures territoriales 
"! Ralentissement sur les infrastructures 
"! R�gression d�mographique et vieillissement de la population 
"! R�gression des services sociaux et sanitaires. R�gression de lÕ�tat sanitaire de la population 
"! R�gression des capacit�s de formation, de recherche de lÕuniversit� toulousaine et des grandes �coles de 

Midi-Pyr�n�es 
"! Accroissement de la criminalit� et de la d�linquance 
"! Accroissement de lÕopacit� des structures politico institutionnelles territoriales 
"! R�gression des activit�s culturelles au plan quantitatif et qualitatif 
"! D�gradation de lÕenvironnement 
"! R�gression de lÕaudience internationale de Midi-Pyr�n�es 

Enjeux m ajeurs : 
"! Maintien des capacit�s scolaires et de formation pour sauvegarder le futur 

"! Capacit� dÕinnovation sociale 

"! Maintien au maximum des productions de base 
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1  

Processus 

De Structuration 

du territoire 

¥!Ralentissement de lÕexpansion de lÕaire 
m�tropolitaine 

¥!Faute de ressources des am�nagements 
urbains sont abandonn�s 

¥!Les processus de r��quilibrage du territoire 
r�gional par des aires urbaines p�riph�riques 
sont tr�s ralentis 

4 

Processus 

�conom iques 

¥!Effondrement du secteur industriel et a�ronautique en particulier 
¥!Le p�le toulousain et les bassins dÕemplois perdent leurs 
avantages comp�titifs par rapport aux BRICS1 
¥!  R�gression des savoir-faire industriels et des capacit�s de 
recherche 
¥!Interfaces recherche industrie en panne 
¥!R�gression du secteur agricole comp�titif, plusieurs causes : 
prix mondiaux, probl�me de lÕeau, absence de renouvellement 
des agriculteurs, retours � une agriculture vivri�re 
¥!Strat�gies des groupes coop�ratifs insuffisantes 
¥!R�gression du secteur agro-alimentaire mondialis� 
¥!Certains pays et villes maintiennent des activit�s touristiques 
fond�es sur le patrimoine 

2 

Processus 

Infrastructurels 

¥!Faute de financements retards : dans les 
infrastructures LGV, dans les infrastructures 
ferroviaires r�gionales et dans les 
infrastructures routi�res 

¥!Midi-Pyr�n�es ne r�ussit pas son 
d�senclavement sur lÕext�rieur 

¥!Son cloisonnement relatif en Europe persiste 

5 
Processus 

D�m ographiques 

¥!La pyramide des �ges qui tend � �voluer dÕune forme 
pyramidale � une forme champignon  

¥!Midi-Pyr�n�es est moins attractive pour les actifs 

¥!LÕaccroissement d�mographique de lÕaire m�tropolitaine 
toulousaine est stopp�e 

¥!Des zones rurales se d�sertifient suite � la disparition des 
agriculteurs et � la moindre attractivit� pour les n�o ruraux suite 
� la disparition des services aux publics 

3 

Processus 

Environ-
nem entaux 

¥!Faute de moyens, lÕurbanisation devient plus 
d�sordonn�e dans lÕaire m�tropolitaine et 
dans les villes de Midi-Pyr�n�es 

¥!Evolution contrast�e, voire contradictoire des 
espaces ruraux (espaces abandonn�s, 
espaces surexploit�s, jach�res) 

¥!Mauvaise gestion de lÕeau au plan quantitatif 
et qualitatif 

6 

Processus 

Politico 

institutionnels 

¥!Accroissement de la confusion entre les comp�tences des  
institutions territoriales en Midi-Pyr�n�es et donc de lÕopacit� des 
lieux de d�cisions et des politiques conduites par les collectivit�s 
territoriales 

¥!Difficult�s � renouveler les Ç �lites È territoriales 

¥!D�gradation des ressources des collectivit�s territoriales suite � 
la r�gression �conomique 

¥!LÕagglom�ration toulousaine nÕaboutit pas � une organisation 
politico administrative efficace 

¥!La r�cession �conomique engendre des ph�nom�nes de repli 
des collectivit�s de lÕaire m�tropolitaine 

¥!R�gression de la gouvernance territoriale au plan de la qualit� 
suite � lÕaffaiblissement des corps interm�diaire 
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7 

Processus 

Bio-sociaux 

¥!R�duction du revenu par habitant 

¥!Dim inution de la qualit� des services sanitaires 
et des services sociaux 

¥!D�gradation de lÕ�tat sanitaire de la population 
(m �decine � deux vitesses) 

¥!R�gression de la coh�sion sociale att�nu�e par 
le syst�m e de solidarit� 

¥!Accroissem ent des diverses form es de 
crim inalit� et de d�linquance dans lÕaire 
m �tropolitaine toulousaine, dans les petites et 
m oyennes villes et m �m e en m ilieu rural 

¥!D�veloppem ent de lÕinnovation sociale 

9 

Processus 

Ouverture 

Internationale 

¥!Audience internationale de Midi-Pyr�n�es en 
r�gression suite � lÕeffondrem ent du secteur 
a�rospatial 

¥!Echanges avec la p�ninsule ib�rique et les pays 
m �diterran�ens en panne dans les secteurs agricole, 
agroalim entaire 

¥!Sur lÕ�chelle des m �tropoles europ�ennes Toulouse 
r�gresse 

¥!Les universit�s toulousaines et de Midi-Pyr�n�es 
voient  
¥!leurs influences et leur attractivit� internationales  
dim inuer de par la baisse du niveau des �tudiants et 
des laboratoires et la fuite des cerveaux 

8 

Processus 

Culturels 

et 

Form ation 

Culture  
¥!D�gradation du patrim oine b�ti faute de 
m oyens financiers 
¥!R�gression des activit�s culturelles suite � 
lÕappauvrissem ent social et intellectuel de la 
population 
¥!Une d�sertification culturelle se dessine 
¥!Les coupes budg�taires dans les collectivit�s 
territoriales r�duisent les dynam iques 
culturelles dans les divers territoires 

Form ation  
¥!R�gression quantitative et qualitative de lÕ�cole 
et de lÕ universit�  
¥!R�novation physique des �tablissem ents 
scolaires et universitaires stopp�e 
¥!Les universit�s toulousaines ne r�ussissent 
pas � se f�d�rer et r�gressent dans 
Ç lÕexcellence È et lÕattractivit� 
¥!Les Ç m eilleurs È chercheurs �m igrent   

Sc�nario  
Ç R�gression È  

 (Gris fonc�) 
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Ce sc�nario Ç gris clair È est en dem i-teinte. 
Il associe succ�s et r�gressions, ouvrant � des solutions de retour au d�veloppem ent r�gional. 
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Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È  (gris clair) 

1 Processus de Structuration du territoire  

Processus Exog�nes Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 

¥!Expansion ralentie de lÕaire m �tropolitaine 

¥!Ralentissem ent du rythm e des am �nagem ents 
urbains  

¥!Les processus de r��quilibrage par des p�les 
urbains p�riph�riques sont  ralentis 

¥!Les sites universitaires se m aintiennent et 
dynam isent les territoires 

¥!Politique ralentie dÕam �nagem ent  du territoire 

¥!Les m �tropoles se d�veloppent selon un double 
processus :  
a) polarisation des populations, des activit�s, des 
services et de la richesse 
b) extension de lÕaire dÕinfluence 

¥!Les m �tropoles voient leurs ressources augm enter 

¥!Les villes petites et les m oyennes voient leurs 
ressources stagner 

¥!Des aides sp�cifiques en direction des territoires 
ruraux en d�prise agricole (PER, AZR...) 

Influences 

possibles 
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Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È (gris clair) 

2 Processus Infrastructurels  

Processus Exog�nes 

¥!Rattrapage long et laborieux dans les 
infrastructures routi�res ferroviaires r�gionales 

¥!Mise en Ï uvre des infrastructures LGV, m ais avec 
des retards suite aux difficult�s de financem ent 

¥!Le d�senclavem ent de Midi Pyr�n�es sur 
lÕext�rieur progresse lentem ent 
¥!(ex : Travers�e Centrale des Pyr�n�es) 

¥!Une certaine reprise �conom ique et des innovations 
de politique budg�taire en Europe dÕo� quelques 
d�blocages de  cr�dits europ�ens 

¥!LÕEtat nÕam �liore que tr�s progressivem ent sa 
situation budg�taire et effectue des arbitrages en 
faveur des investissem ents dans le dom aine des 
infrastructures au d�trim ent du fonctionnem ent 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È  (gris clair) 
 3 Processus Environnem entaux  

Processus  Exog�nes 

¥!Au plan de la gestion de lÕenvironnem ent lÕaire 
m �tropolitaine progresse lentem ent (pollution, 
congestion)  

¥!Malgr� les sch�m as dÕorganisation territoriale, le 
contr�le des espaces p�riurbains et  
¥!m �m es ruraux reste insuffisant 

¥!Le Sch�m a dÕam �nagem ent r�gional nÕest pas 
encore opposable aux sch�m as dÕorganisations 
urbaines 

¥!La conjugaison dÕune dim inution du nom bre 
dÕagriculteurs et dÕune agriculture intensive 
conduit � un entretien insuffisant des espaces 
ruraux, certains dÕentre eux �tant progressivem ent 
abandonn�s 

¥!Les incidences clim atiques continuent � se 
m anifester 

¥!Les  politiques m ondiales, europ�ennes et nationales 
ont progress�, m ais trop tim idem ent pour �tre � la 
hauteur des enjeux environnem entaux 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È  (gris clair) 

4 Processus �conom iques 

Processus Exog�nes 

¥!M�m e processus que dans la bifurcation 
Ç R�gression È, m ais sensiblem ent att�nu� 

¥!Des r�sistances gr�ce aux politiques actives de 
certaines collectivit�s 

¥!Une certaine stagnation de Midi-Pyr�n�es, m ais 
avec des esp�rances de reprise 

¥!La production agricole sÕadapte � lÕ�volution 
clim atique 

¥!Croissance Ç faible È de lÕEurope par rapport au reste 
du m onde 

¥!D�sindustrialisation progressive de lÕEurope au profit 
des BRICS et dÕautres pays �m ergents 

¥!Concurrence croissante des BRICS, autres pays 
�m ergents et les pays riches du Golfe aux fortes 
capacit�s dÕinvestissem ents sur les produits 
industriels, y com pris a�ronautique et  biens de 
consom m ation 

¥!Concurrence internationale sur les produits agricoles 
m ondialis�s 

¥!Aggravation g�n�rale des probl�m es 
environnem entaux et accroissem ent de leur im pact 
�conom ique Influences 

Possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È  (gris clair) 

5 Processus D�m ographiques 

Processus Exog�nes 

¥!La pyram ide des �ges sÕ�largit vers le haut 
progression faible des actifs 

¥!LÕaccroissem ent d�m ographique de lÕaire 
m �tropolitaine se poursuit 

¥!Dans les zones rurales : r�duction du nom bre 
dÕagriculteurs suite � la concentration des 
exploitations 

¥!Ralentissem ent des flux de n�o ruraux 

¥!Evolution pyram ide des populations europ�ennes et 
de la population fran�aise dans une m oindre m esure 
vers une form e Ç cham pignon È 

¥!Malgr� des atouts les pays dÕAfrique noire ne 
r�ussissent pas leur d�collage � lÕexception de 
quelques Etats stables 

¥!Flux de m igrations des pays africains vers lÕEurope 
¥!  
¥!Flux de m igrations des pays de lÕEurope orientale 
vers lÕEurope occidentale 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È  (gris clair) 

6 Processus Politico institutionnels   

Processus Exog�nes 

¥!Persistance dÕune certaine  confusion des 
com p�tences des institutions territoriales, m algr� 
quelques r�form es et donc une certaine opacit� des 
lieux de d�cisions 

¥!Stagnation des ressources des collectivit�s 
territoriales 

¥!Aire toulousaine  progresse partiellem ent vers une 
organisation plus efficace 

¥!La faible dynam ique �conom ique engendre des 
ph�nom �nes de repli de certaines collectivit�s  
territoriales sur elles m �m es  

¥!Territoire de Midi-Pyr�n�es bien couvert par les 
EPCI 

¥!Quelques pays m anifestent une dynam ique sous 
form e dÕassociations ou de syndicats m ixtes 

¥!Les gouvernances m ondiales et europ�ennes 
progressent lentem ent 

¥!Certains pays dÕ Europe ont constitu� un prem ier 
cercle plus int�gr� au plan �conom ique, social, fiscal, 
voire politique 

¥!LÕ Etat en France a reconstitu� en partie  ses 
fonctions de Ç d�veloppeur È, notam m ent dans le 
dom aine industriel 

Influences 

Possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È  (gris clair) 

7 Processus Bio-sociaux   

Processus Exog�nes 

¥!Stagnation du revenu m oyen par habitant 

¥!Stagnation des services sanitaires et des services 
sociaux 

¥!Etat sanitaire m �diocre  de la population 

¥!Difficult� persistante de la coh�sion sociale 

¥!Les diverses form es de d�linquance dans lÕaire 
m �tropolitaine et dans les villes petites et 
m oyennes sÕaccroissent 

¥!Accroissem ent des probl�m es dÕint�gration 

¥!Affaiblissem ent des valeurs r�publicaines et 
expansion du com m unautarism e 

¥!R�duction des d�penses de lÕEtat et des collectivit�s 
territoriales dans le dom aine sanitaire, social et sportif, 
¥!un signal faible : com pensation partielle par des 
initiatives priv�es 

Influences 

Possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 

68 



Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È  (gris clair) 
8 Processus Culturels et Form ation   

Processus Exog�nes 

Culture 
¥!Progression ralentie des activit�s culturelles suite 
� une certaine stagnation sociale et intellectuelle 
difficult�s financi�res durables dans les 
collectivit�s territoriales r�duisent les dynam iques 
culturelles dans les divers territoires 

Form ation 
¥!Progression lente quantitative et qualitative du 
p�le universit� recherche de Midi-Pyr�n�es 

¥!Autre hypoth�se : suite � lÕ�chec de la fusion des 
universit�s irruption du secteur  priv� 

¥!Les niveaux de form ation et dÕ�ducation 
progressent lentem ent faute de ressources et dÕune 
r�form e p�dagogique adapt�e 

¥!Expansion du com m unautarism e 

¥!LÕEtat sÕest tim idem ent r�engag� sur les politiques 
culturelles et les politiques dÕ�ducation 

¥!Malgr� la com pression de leurs ressources 
financi�res, les collectivit�s territoriales, m aintiennent 
leurs efforts dans les dom aines de la form ation et de 
la culture 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È  (gris clair) 
9 Processus dÕOuverture internationale 

Processus Exog�nes 

¥!Audience internationale de Midi-Pyr�n�es loin 
dÕ�tre � la hauteur des am bitions 

¥!Partenariats encore faibles avec les voisins du 
Sud dans les secteurs agricole, agroalim entaire et 
industriel 

¥!Sur lÕ�chelle des m �tropoles europ�ennes 
Toulouse pi�tine 

¥!LÕinfluence internationale de lÕUniversit� de 
Toulouse nÕa pas r�ussi � prendre lÕam pleur 
souhait�e m algr� le Label IDEX, � cause de 
r�sistances diverses et de la lente m ise en place 
dÕune gouvernance unique 

¥!Malgr� encore des atouts historiques, diplom atiques, 
strat�giques et hum anitaires la France de part son 
affaiblissem ent �conom ique pendant plusieurs 
ann�es, voit son rang stagner en Europe et dans le 
Monde Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario 
Ç �claircies et zones È 

dÕom bre È 
(gris clair) 

6 Processus Politico institutionnels 

Persistance confusion institutions territoriales 
Stagnation ressources collectivit�s 

territoriales 
Lenteur de lÕorganisation des aires 

m�tropolitaines  
 Dynamiques diff�renci�es dans les EPCI  

1 Processus Organisation du territoire 

LÕexpansion ralentie de lÕaire m�tropolitaine et des 
 am�nagements urbains  
 R��quilibrage r�gional 

Les sites universitaires se maintiennent et 
dynamisent les territoires 

2 Processus Infrastructurels 

Rattrapage laborieux dans les infrastructures 
routi�res et ferroviaires r�gionales 

Retard dans la mise en Ï uvre 
des infrastructures LGV 

Progression lente du d�senclavement 
de Midi-Pyr�n�es 

4 Processus �conom iques 

R�sistance gr�ce aux politiques actives de certaines 
collectivit�s 

Le pole toulousain et les autres bassins dÕemploi perdent 
leurs avantages comp�titifs par apport aux BRICS 

R�gression malgr� des r�sistances, du secteur agro 
alimentaire en raison de la mondialisation 

5 Processus d�m ographiques 

Pyramide des �ges vieillissante 
Progression faible des actifs 

Poursuite accroissement d�mographique 
 de lÕaire m�tropolitaine  

Ralentissement flux de n�o-ruraux 

7 Processus Bio-sociaux 

Stagnation du revenu moyen par habitant 
Stagnation des services sanitaires et sociaux 

Etat sanitaire population m�diocre 
Difficult� persistante coh�sion sociale 

Accroissement des diverses 
formes de d�linquance 

3 Processus Environnem entaux 

Progression lente de la gestion de lÕenvironnement 
dans lÕaire m�tropolitaine 

Contr�le des espaces urbains ou ruraux insuffisant 
Entretien insuffisant des espaces ruraux 

9 Processus Ouverture internationale 

Audience internationale de Midi-Pyr�n�es 
 loin des ambitions 

Echanges faibles avec les voisins du Sud 
Sur lÕ�chelle des m�tropoles europ�ennes, 

Toulouse pi�tine 

8 Processus Culture et Form ation 

Progression ralentie des activit�s culturelles suite � 
une certaine stagnation sociale et intellectuelle 

Echec de la fusion des universit�s et privatisation 
partielle de lÕenseignement sup�rieur 

Progression lente au niveau de la formation et de 
lÕ�ducation 

LÕinfluence internationale de lÕUniversit� toulousaine 
nÕa pas lÕampleur souhait�e 

interactions 

interactions 
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Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È (gris clair) 

Ce sc�nario Ç gris clair È est en dem i-teinte. 

Il associe succ�s et r�gressions, ouvrant � des solutions de retour au d�veloppem ent r�gional. 

   

Cons�quence de la crise financi�re et �conomique du d�but du 21�me  si�cle, les politiques dÕaust�rit� mises en Ï uvre au 
plan europ�en ont produit les effets attendus dÕassainissement budg�taire, mais elles ont accentu� des tendances 
in�galitaires et d�s�quilibrantes. 

Ainsi la croissance faible, premier effet des mesures de restriction, a ralenti investissements et production, pendant que 
dÕautres pays faisaient tourner Ç la planche � billets È ou accentuaient leur politique expansionniste au risque dÕenrayer 
� terme leur croissance. 

La d�sindustrialisation progressive de lÕEurope au profit des BRICS et dÕautres pays �mergents sÕest accentu�e. Elle a �t� 
doubl�e dÕun autre ph�nom�ne notable : le d�veloppement de lÕindustrie, y compris de lÕa�ronautique et des biens de 
consommation, dans les pays riches � forte capacit� dÕinvestissement. 

Face � cette conjoncture, lÕEurope a tent� de relancer lÕ�conomie par le biais dÕinnovations budg�taires et de d�blocages de 
cr�dits. Au niveau national, lÕEtat sÕest engag� timidement dans une voie identique, au prix dÕarbitrages en faveur de 
lÕinvestissement dans le domaine des infrastructures au d�triment du fonctionnement. 

Ces choix ont permis de limiter les retards, par exemple sur la mise en Ï uvre du r�seau TGV, mais ont accentu� les effets 
de concentration, avec pour corollaire la m�tropolisation. Si au niveau r�gional lÕaire urbaine de Toulouse parvient � 
maintenir une croissance, r�duite mais encore positive, les villes moyennes pr�servent leurs positions, mais les 
territoires ruraux connaissent pour leur part une v�ritable r�gression. La mondialisation de lÕagriculture a cr�� une 
concurrence qui a marginalis� pour longtemps notre milieu rural, nos paysans nÕ�tant plus en mesure dÕaffronter ce 
d�fi. 
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Sc�nario Ç �claircies et zones dÕom bre È (gris clair) 

Au plan d�mographique, les d�s�quilibres sÕaccentuent �galement, puisquÕ� la poursuite de lÕaccroissement de lÕaire 
m�tropolitaine sÕoppose la reprise de la d�sertification rurale. En outre, il faut faire face � la poursuite des flux de 
migrations des pays africains les plus fragiles vers lÕEurope occidentale. 

Ce contexte g�n�ral accro�t les probl�mes dÕint�gration et les d�rives communautaristes. La stagnation des d�penses de 
lÕEtat et des collectivit�s territoriales dans les domaines sanitaire, social, �ducatif, sportif et culturel ne permet pas 
dÕapporter de r�ponses satisfaisantes. Le recours � lÕinitiative priv�e ne compense que partiellement ces manques. 

Ces d�s�quilibres se retrouvent �galement au niveau de lÕorganisation territoriale : certaines collectivit�s locales Ç sÕen 
sortent È mieux que dÕautres. LÕintercommunalit� r�pond partiellement � la difficult� : elle renforce la r�ussite des 
territoires plut�t favoris�s. 

Le ralentissement g�n�ral ne met pas Midi-Pyr�n�es en Ç pole position È. La r�gion continue n�anmoins � peser dÕun 
certain poids gr�ce � lÕanciennet� et la solidit� de ses structures universitaires et de recherche. Mais elle se heurte � 
des limites cr��es par les retards en mati�re p�dagogique, par la division qui persiste entre les �tablissements 
universitaires depuis le refus de la gouvernance unique et bien entendu par la compression des ressources financi�res. 
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Caract�ristiques et enjeux m ajeurs du sc�nario 
Ç �claircies et zones dÕom bre È   (gris clair) 

Caract�ristiques m ajeures 

!! D�gradation �conomique sensiblement att�nu�e dans certains secteurs 
!! Expansion ralentie de lÕaire m�tropolitaine 
!! Les processus de r��quilibrage par des p�les urbains p�riph�riques sont ralentis 
!! Rattrapage lent dans les infrastructures de communication et dÕ�changes 
!! Vieillissement de la population et stagnation du nombre dÕactifs 
!! Insuffisance du d�veloppement des services sanitaires et sociaux faute de moyens 
!! Des structures politico institutionnelles territoriales encore confuses et redondantes, dÕo� une efficacit� plus faible pour 

un  co�t plus �lev� 
!! Dynamiques culturelles ralenties 
!! Niveaux de formation et dÕ�ducation progressent lentement faute de ressources et dÕune r�forme p�dagogique adapt�e 
!! LÕaudience internationale de Midi-Pyr�n�es est loin dÕ�tre � la hauteur des ambitions 
!! Au plan du traitement environnemental lÕaire m�tropolitaine (pollution ,congestionÉ ) progresse lentement. 
!! Malgr� les sch�mas dÕorganisation territoriale, le contr�le de lÕam�nagement des espaces urbains ou ruraux reste 

insuffisant 

Enjeux m ajeurs 
!! la lutte contre les d�s�quilibres territoriaux ; 
!! le maintien de lÕeffort au plan �conomique, afin de limiter les effets dÕune concurrence internationale difficile � soutenir, 

en mati�re agricole notamment ; 
!! le soutien aux industries leaders qui demeurent le pilier de lÕactivit� r�gionale ; 
!! unit� dÕaction de nos universit�s et centres de recherche, face � une possible   irruption du secteur priv� ; 
!! le maintien des sites universitaires hors Toulouse qui dynamisent les villes moyennes ; 
!! le maintien le plus large des structures et services sanitaires, sociaux et culturels ; 
!! le d�veloppement du p�le sant� ; 
!! lÕaccentuation de lÕouverture internationale de Midi-Pyr�n�es. 
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1  

Processus 

de Structuration 

du territoire 

¥!Expansion ralentie de lÕaire m�tropolitaine 

¥!Ralentissement du rythme des am�nagements 
urbains  

¥!Les processus de r��quilibrage par des p�les 
urbains p�riph�riques sont  ralentis 

¥!Les sites universitaires se maintiennent et 
dynamisent les territoires 

4 

Processus 

�conom iques 

¥!M�me processus que dans la bifurcation Ç R�gression È, 
mais sensiblement att�nu� 

¥!Des r�sistances gr�ce aux politiques actives de certaines 
collectivit�s 

¥!Une certaine stagnation de Midi-Pyr�n�es, mais avec des 
esp�rances de reprise 

¥!La production agricole sÕadapte � lÕ�volution climatique 

2 

Processus 

Infrastructurels 

¥!Rattrapage long et laborieux dans les 
infrastructures routi�res ferroviaires r�gionales 

¥!Mise en Ï uvre des infrastructures LGV, mais 
avec des retards suite aux difficult�s de 
financement 

¥!Le d�senclavement de Midi Pyr�n�es sur 
lÕext�rieur progresse lentement 
¥!(ex : Travers�e Centrale des Pyr�n�es) 

5 

Processus 

D�m ographiques 

¥!La pyramide des �ges sÕ�largit vers le haut progression 
faible des actifs 

¥!LÕaccroissement d�mographique de lÕaire m�tropolitaine se 
poursuit 

¥!Dans les zones rurales : r�duction du nombre dÕagriculteurs 
suite � la concentration des exploitations 

¥!Ralentissement des flux de n�o ruraux 

3 

Processus 

Environ- 

nem entaux 

¥!Au plan de la gestion de lÕenvironnement lÕaire 
m�tropolitaine progresse lentement (pollution, 
congestion)  

¥!Malgr� les sch�mas dÕorganisation territoriale, 
le contr�le des espaces p�riurbains et  
¥!m�mes ruraux reste insuffisant 

¥!Le Sch�ma dÕam�nagement r�gional nÕest pas 
encore opposable aux sch�mas dÕorganisations 
urbaines 

¥!La conjugaison dÕune diminution du nombre 
dÕagriculteurs et dÕune agriculture intensive 
conduit � un entretien insuffisant des espaces 
ruraux, certains dÕentre eux �tant 
progressivement abandonn�s 

6 

Processus 

Politico- 

institutionnels 

¥!Persistance dÕune certaine  confusion des comp�tences 
des institutions territoriales, malgr� quelques r�formes et 
donc une certaine opacit� des lieux de d�cisions 

¥!Stagnation des ressources des collectivit�s territoriales 

¥!Aire toulousaine  progresse partiellement vers une 
organisation plus efficace 

¥!La faible dynamique �conomique engendre des 
ph�nom�nes de repli de certaines collectivit�s  territoriales 
sur elles m�mes  

¥!Territoire de Midi-Pyr�n�es bien couvert par les EPCI 

¥!Quelques pays manifestent une dynamique sous forme 
dÕassociations ou de syndicats mixtes 
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7 

Processus 

Bio-sociaux 

¥!Stagnation du revenu moyen par habitant 

¥!Stagnation des services sanitaires et des services 
sociaux 

¥!Etat sanitaire m�diocre  de la population 

¥!Difficult� persistante de la coh�sion sociale 

¥!Les diverses formes de d�linquance dans lÕaire 
m�tropolitaine et dans les villes petites et 
moyennes sÕaccroissent 

9 

Processus 

Ouverture 

internationale 

¥!Audience internationale de Midi-Pyr�n�es loin dÕ�tre � 
la hauteur des ambitions 

¥!Partenariats encore faibles avec les voisins du Sud 
dans les secteurs agricole, agroalimentaire et industriel 

¥!Sur lÕ�chelle des m�tropoles europ�ennes Toulouse 
pi�tine 

¥!LÕinfluence internationale de lÕUniversit� de Toulouse nÕa 
pas r�ussi � prendre lÕampleur souhait�e malgr� le Label 
IDEX, � cause de r�sistances diverses et de la lente 
mise en place dÕune gouvernance unique 

8 

Processus 

Culturels 

et 

Form ation 

Culture 
¥!Progression ralentie des activit�s culturelles suite 
� une certaine stagnation sociale et intellectuelle 
difficult�s financi�res durables dans les collectivit�s 
territoriales r�duisent les dynamiques culturelles 
dans les divers territoires 

Form ation 
¥!Progression lente quantitative et qualitative du p�le 
universit� recherche de Midi-Pyr�n�es 

¥!Autre hypoth�se : suite � lÕ�chec de la fusion des 
universit�s irruption du secteur  priv� 

¥!Les niveaux de formation et dÕ�ducation 
progressent lentement faute de ressources et dÕune 
r�forme p�dagogique adapt�e 
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Tr�s orient� vers la m axim isation de la production de biens et de services, 
ce sc�nario m et en exergue une forte croissance survenant dans un m onde globalis� et teint� de d�r�gulation. 
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Sc�nario Ç Productivit� È(rouge) 
1 Processus de Structuration du territoire  

Processus Exog�nes Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 

¥!D�veloppem ent continu de lÕaire m �tropolitaine 
incluant Toulouse, Montauban, Albi, Castres, 
Pam iers, Foix, Castelnaudary, Auch et les villes 
petites et m oyennes ins�r�es dans cet espace 

¥!La raison : lÕaire m �tropolitaine cr�e des 
�conom ies dÕagglom �ration (ce que ne peut 
produire la dispersion) 

¥!Certaines zones p�riph�riques du territoire Midi-
Pyr�n�es, m algr� des efforts dans les 
investissem ents consentis en m ati�re de transport 
par les collectivit�s territoriales, restent �loign�es 
de la M�tropole 

¥!Des espaces ruraux peupl�s, notam m ent pr�s des 
grandes voies de com m unication et des espaces 
ruraux d�sertifi� 

¥!Des espaces de plus en plus urbanis�s � forte 
densit� dÕactivit�s et de population et des espaces � 
faible densit� ou en voie de d�sertification 

¥!Exception: les zones agricoles � forte productivit�, 
dÕautres Ç m it�s È par lÕurbanisation, dÕautres 
accueillent les activit�s g�n�ratrices de nuisances 
rejet�es par la ville(externalit�s des villes) 

¥!En France territoires diversem ent concern�s  par la 
croissance de 15%  de la population, les r�gions sont 
favoris�es au Sud et en fa�ade atlantique 22 � 28%  

¥!Des nÏ uds m �tropolitains connect�s entre eux 
gr�ce � des r�seaux de transport  et de 
com m unications perform ants 
¥!  
¥!La M�tropolisation et lÕindividualisation des m odes 
de vie ont entra�n� une p�riurbanisation g�n�ralis�e 
et le pavillonnaireÇ naturalis� È 

¥!Les m �tropoles se d�veloppent selon un double 
processus : polarisation des populations, des 
activit�s, des services de la richesse et extension de 
son aire dÕextension 

Influences 

possibles 
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Sc�nario  Ç Productivit� È (rouge) 
2 Processus Infrastructurels 

Processus Exog�nes 

¥!Maillage serr� du r�seau des transports en com m un  
de la m �tropole r�gionale et connexion efficace avec 
les r�seaux r�gionaux et nationaux. Conjugaison 
dÕune politique volontariste des collectivit�s 
territoriales et de lÕEtat Grand contournem ent routier 
desservant les aires urbaines Nord-Ouest, Est-Sud en 
r�gion Midi-Pyr�n�es 
¥!Poursuite du plan rail r�gional 
¥!Am �lioration de la vitesse et des cadencem ents des 
TER et pour le fret contournem ent ferroviaire (projet 
urbain Toulouse Euro-Sud-Ouest) 
¥!Ach�vem ent des liaisons autorouti�res ou � quatre 
voies : Toulouse-Albi-Rodez-Le PuyÐLyon, Toulouse-
Castres, Toulouse-Auch, Lim oges-Auch-Tarbes 
Toulouse-Foix-Puigcerda-Barcelone 
¥!LGV Bordeaux-Toulouse-Narbonne, Paris-Lim oges-
Toulouse (Palito) prolongent le Plan rail r�gional 
¥!Mise en chantier de la Travers�e centrale des 
Pyr�n�es  
¥!HUB � Toulouse Blagnac ou cr�ation dÕun nouvel 
a�roport com m un � Toulouse et Bordeaux 
¥!Midi-Pyr�n�es d�veloppe les com m unications 
im m at�rielles � tr�s haut d�bit 
¥!Midi-Pyr�n�es r�ussit son d�senclavem ent sur 
lÕext�rieur 

¥!La croissance redonne des ressources � lÕEtat 
fran�ais et � lÕEurope  
¥!Augm entation des investissem ents et des 
participations de la France et de lÕEurope dans le 
dom aine des infrastructures et des transports, m ais 
sur les axes les plus Ç rentables È 
¥!Macro-r�gions � dim ension europ�enne sÕappuyant 
sur un r�seau urbain m �tropolis� 
¥!Europe des r�gions 
¥!Les infrastructures et un cadencem ent perform ants 
facilitent une hyper m obilit� Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Productivit� È (rouge) 
3 Processus Environnem entaux  

Processus Exog�nes 

¥!A cause de la progression d�m ographique et du 
d�veloppem ent industriel et m algr� de nouveaux 
�quipem ents et m odes de transport  lÕaire 
m �tropolitaine conna�t toujours des probl�m es de 
congestion et de pollution 

¥!Les exigences en m ati�re de protection de 
lÕenvironnem ent se sont assouplies vis � vis des 
industriels afin de ne pas les p�naliser dans la 
concurrence internationale 

¥!Malgr� les PLU1, les SCoTs2, le contr�le des 
espaces urbains, p�riurbains et ruraux reste 
insuffisant 

¥!Valorisation de toutes les ressources agricoles qui 
cr�e une m osa�que de cultures, de prairies, de 
for�ts, positive au plan environnem ental 

¥!Artificialisation des sols et de consom m ation des 
terres agricoles 

¥!  Suite au retour � des m od�les de croissance 
essentiellem ent quantitatifs : relativisation des 
pr�occupations environnem entales en France et en 
Europe 

¥!La m obilit�  augm ente la facture �nerg�tique et les 
pollutions 

¥!Les innovations technologiques ont perm is dÕ 
ÇignorerÈ la crise environnem entale laissant  des 
m odes de vie inchang�s et dispendieux en 
ressources 

¥!Soutenabilit� environnem entale au Sud et � lÕOuest 

¥!Artificialisation des sols et consom m ation des terres 
agricoles 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 

1.! Plan Local dÕUrbanisme 
2.! Sch�ma de Coh�rence Territoriale  
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Sc�nario Ç Productivit� È (rouge) 
4 Processus �conom iques  

Processus Exog�nes 

¥!Midi Pyr�n�es, m ais surtout lÕaire M�tropolitaine 
Ç font feu de tout bois È et d�veloppent des 
synergies entre divers secteurs industrie 
a�ronautique, nano technologies, robotique, 
industries pharm aceutiques  et de sant�, industries 
agro-alim entaires  et non alim entaires en aval dÕune 
agriculture productiviste 
¥!(Augm entation des surfaces du bl� et dim inution 
surfaces m a�s, m ais probl�m e de la qualit� et de la 
quantit� dÕeau Ç Stress Hydrique È) 
¥!Construction de nouveaux barrages 
¥!M�tropole int�gr�e dans le r�seau Ç Hubs È 
¥!Appui  des collectivit�s � la Recherche dans une 
perspective de d�veloppem ent �conom ique 
¥!Universit� de rang m ondial associ�e aux p�les de 
com p�titivit� et aux Ç start-up È 
¥!La r�gion sÕouvre aux innovateurs 
¥!Les sites touristiques sont reconnus au plan 
europ�en et m �m e m ondial dÕo� une �conom ie 
touristique tr�s dynam ique en lien avec 
lÕam plification dÕune politique en faveur de produits 
sous signe de qualit� 
¥!D�veloppem ent de services � la personne 
¥!Question sur la p�rennit� des sports dÕhiver 
¥!Probl�m e de la reconversion des territoires Midi-
Pyr�n�es 

¥!Mod�le �conom ique de croissance et de 
consom m ation dom inant 
¥!Globalisation et d�r�gulation g�n�ralis�es 
¥!R�industrialisation de la France 
¥!Efforts particuliers sur les recherches appliqu�es et 
sur les transferts de technologies 
¥!Chaque nÏ ud m �tropolitain hautem ent com p�titif et 
cr�atif est ins�r� dans lÕ�conom ie m ondiale et 
sp�cialis� dansdes secteurs dÕexcellence 
(recherche, enseignem ent sup�rieur, culture) 
¥!Des territoires non int�gr�s dans le r�seau 
Ç Hubs1 È 
¥!Le r�chauffem ent clim atique rem et en cause 
lÕ�conom ie fond�e sur des sports dÕ hiver en 
m ontagne et am �ne la construction dÕinfrastructures 
augm entant les r�serves dÕeau 

Influences 

possibles 

1 R�seaux Air-Air et Air-Rail 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Productivit� È (rouge) 
5 Processus D�m ographiques  

Processus Exog�nes 

¥!LÕaire m �tropolitaine de Toulouse confirm e la 
croissance d�m ographique, la plus forte au niveau 
national et entra�ne dans son m ouvem ent dÕautres 
aires urbaine de Midi-Pyr�n�es 

¥!Suite � la diversit� des activit�s, Midi-Pyr�n�es 
attire une population active et jeune 

¥!Solde m igratoire positif 
¥!Solde naturel positif surtout dans lÕaire 
m �tropolitaine 

¥!Midi-Pyr�n�es  b�n�ficie plus particuli�rem ent du 
ph�nom �ne dÕh�liotropism e qui attire des retrait�s 
du nord de la France et de lÕEurope 

¥!Une d�m ographie fran�aise qui accentue son 
rajeunissem ent par rapport aux autres pays dÕEurope 

¥!Attirance aussi pour les retrait�s du nord de lÕEurope 

¥!Im m igration s�lective en fonction des exigences du 
m arch� de lÕem ploi 

¥!Les territoires fran�ais diversem ent concern�s par 
lÕaccroissem ent de 15%  de la population 
¥!Attractivit� de la fa�ade atlantique et du Sud se 
confirm ent (croissance de 22 � 28 % ) 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Productivit� È (rouge) 
6 Processus Politico institutionnels  

Processus Exog�nes 

¥!Le conseil r�gional devient la collectivit� leader et 
retrouve un r�le essentiel en m ati�re de 
d�veloppem ent et dÕam �nagem ent du territoire 
Midi-Pyr�n�es, y com pris au niveau de la 
m �tropole r�gionale 

¥!Les 8 d�partem ents de Midi-Pyr�n�es voient leurs 
com p�tences �voluer 

¥!Les EPCI �largies deviennent  des collectivit�s de 
pleine exercice 

¥!Les com m unes dem eurent et deviennent surtout 
des instrum ents de m �diation entre  les 
adm inistr�s et les com m unaut�s de com m unes et 
dÕagglom �ration 

¥!Afin de gagner en efficacit� et de r�aliser des 
�conom ies de gestion du territoire, le syst�m e 
politico-adm inistratif territorial est sim plifi� 

¥!Les com m unes sÕeffacent aux profits des 
intercom m unalit�s 
¥!Les d�partem ents sÕeffacent au profit des r�gions  
qui deviennent la collectivit� leader 

¥!Les p�le urbains sÕorganisent et sont dot�s de 
com p�tences �largies Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Productivit� È (rouge) 
7 Processus Bio-sociaux  

Processus Exog�nes 

¥!Le niveau de vie des Midi ÐPyr�n�ens sÕ�l�ve 
globalem ent 

¥!La Ç soci�t� È m idi pyr�n�enne nÕ�chappe pas 
aux tensions de la soci�t� fran�aise 

¥!La g�n�ralisation des TIC m odifient les 
com portem ents 

¥!Les r�seaux � distance se d�veloppent au 
d�trim ent des interactions sociales directes. 
N�anm oins lÕinfluence de norm es dÕessence 
rurale ralentit leurs effets surtout dans les 
espaces ruraux ou sem i ruraux, beaucoup m oins 
dans lÕaire m �tropolitaine 

¥!Question sur la p�rennit� des stations de sports 
dÕhiver et leur reconversion 

¥!Accroissem ent de la privatisation des services de 
sant� et transfert croissant des non rem boursem ents de 
la s�curit� sociale vers les m utuelles et assurances 
priv�es 

¥!Les stratifications sociales sÕaccentuent 

¥!La solidarit� et lÕint�gration sociales p�tissent dÕun 
syst�m e de concurrence �conom ique exacerb�e dÕo� 
une d�linquance croissante dans les populations qui 
ont le sentim ent dÕ�tre laiss�es au bord de la route 

¥!D�veloppem ent consid�rable des r�seaux im m at�riels 
qui m odifie le syst�m e dÕinteractions sociales 

¥!Progression de nouvelles pathologies li�e � la pollution 
urbaine et aux changem ents clim atiques 

¥!Tensions exacerb�es entre les diff�rents usagers de 
lÕespace 

¥!La fr�n�sie de m obilit� provoque la d�connexion des 
individus aux territoire 

¥!Les m obilit�s intenses transform ent les r�seaux de 
transport en nouveaux lieux de vie 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Productivit� È(rouge) 
8 Processus Culturels et Form ation  

Processus Exog�nes 

Culture 
¥!Les revenus des habitants de Midi-Pyr�n�es 
sÕ�l�vent et facilitent leurs participations � des 
activit�s culturelles 
¥!Les  dynam iques culturelles dans les divers 
territoires tendent � sÕam plifier quoique de 
m ani�re variable 
¥!Les festivals financ�s par les collectivit�s et le 
m �c�nat deviennent des instrum ents 
dÕattractivit� des villes 
¥!Influences grandissante des TIC sur les 
com portem ents et les consom m ations culturelles 

Form ation 
¥!Progression quantitative et qualitative du PRES1 
¥!Souci constant des �tablissem ents dÕ�quilibrer 
au m ieux lÕad�quation em ploi/form ation 

Culture 
¥!Massification de la culture par les nouveaux m oyens 
techniques de diffusion : les TIC 
¥!La culture est un facteur de d�veloppem ent 
�conom ique 
¥!Le d�veloppem ent �conom ique peut �tre un frein au 
repli identitaire et com m unautaire 
¥!D�sengagem ent de lÕEtat sur les politiques culturelles 
pour se consacrer � des com p�tences r�galiennes 
¥!Les collectivit�s territoriales gr�ce � des ressources 
financi�res renouvel�es prennent le relais et m �nent 
des actions culturelles plut�t propices au 
d�veloppem ent des territoires 

Form ation 
¥!Les syst�m es de form ation disposent de nouveaux  
m oyens financiers, en particulier ceux qui sont tr�s 
orient�s vers des form ations en lien direct avec le 
m arch� de lÕem ploi 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 

1. P�le Recherche Enseignement Sup�rieur 
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Sc�nario Ç Productivit� È (rouge) 
9 Processus Ouverture internationale  

Processus Exog�nes 

¥!Audience internationale de Midi-Pyr�n�es en 
expansion suite au d�veloppem ent des secteurs 
industriels de haute technique : a�rospatial, 
robotique, nanotechnologies, nouveaux m at�riaux, 
pharm acie et  sant� 

¥!Intensification des �changes avec les voisins du 
Sud notam m ent dans les secteurs agricole et 
agroalim entaire 
¥!(La Travers�e centrale des Pyr�n�es est r�alis�e) 

¥!La M�tropole toulousaine gagne des rangs sur 
lÕ�chelle des m �tropoles europ�ennes 

¥!LÕuniversit� toulousaine  voit son influence 
internationale  sÕaccro�tre gr�ce � la r�putation de 
ses laboratoires et son m od�le dÕorganisation 

¥!Ouverture de liaisons internationales directes � 
partir des a�roports Toulouse (Hub)  et des  
a�roports p�riph�riques (Tarbes ÐLourdes, Rodez, 
Brive ÐCressensac) 

¥!Insertion de Toulouse et Midi-Pyr�n�es dans le 
m aillage europ�en des liaisons ferroviaires � 
grande vitesse 

¥!La France a repris une place de prem ier plan dans le 
m onde au plan �conom ique 

¥!La politique de r�industrialisations m en�e par les 
diff�rents gouvernem ents pendant plusieurs ann�es a 
port� ses fruits 

¥!La balance com m erciale est redevenue exc�dentaire 

¥!Le d�veloppem ent des grandes infrastructures 
facilite lÕouverture europ�enne et internationale Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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1 Processus de Structuration du territoire 

D�veloppement continu de lÕaire 
m�tropolitaine, des villes petites et moyennes 

ins�r�es dans cet espace 
Zones p�riph�riques du territoire restent � 

lÕ�cart de la dynamique de la M�tropole 
Espaces ruraux peupl�s (pr�s des grandes 
voies de communication) et espaces ruraux 

d�sertifi�s 

2 Processus Infrastructurels 

Maillage serr� r�seau de transports en commun 
de la m�tropole, des r�seaux 

r�gionaux et nationaux 
 D�veloppement communication immat�rielles  

� tr�s haut d�bit 
D�senclavement MP sur lÕext�rieur par la 

r�alisation de grandes infrastructures routi�res, 
ferroviaires et a�riennes 

4 Processus �conom iques 

En Midi Pyr�n�es d�veloppement synergies 
 entre divers secteurs dÕactivit�s 

Appui des collectivit�s � la Recherche 
Universit� de rang mondial  

R�gion ouverte aux innovateurs 
Sites touristiques reconnus au plan mondial 

Construction de nouveaux barrages 
Valorisation de toutes les ressources agricoles 

D�veloppement services � la personne 

5 Processus D�m ographiques 

LÕaire m�tropolitaine de Toulouse confirme sa 
croissance et entra�ne les autres aires urbaines 

de Midi-Pyr�n�es 
Ph�nom�ne dÕh�liotropisme pour les migrants 

du nord de la France et de lÕEurope 
La r�gion attire une population active et jeune 

7 Processus Bio-sociaux 

Niveau de vie midiÐpyr�n�ens sÕ�l�ve 
 Tensions dans la soci�t� fran�aise et MP 

G�n�ralisation TIC modifie les comportements 
R�seaux � distance se d�veloppent au d�triments 

des interactions sociales sauf en milieu rural 

6 Processus Politico institutionnels 

La R�gion est collectivit� leader 
Les EPCI deviennent des collectivit�s  

de plein exercice 
Communes = instruments de m�diation entre  
 administr�s et communaut�s de communes 

8 Processus Culturels et Form ation 

Amplification des dynamiques culturelles 
territoriales 

Influence grandissante TIC sur les comportements 
et les consommations culturelles 

Recherche �quation emploi-formation 
LÕunification acc�l�re la dynamique universitaire 

9 Processus Ouverture internationale 

 Audience internationale de MP en expansion  
Intensification des �changes avec voisins du Sud 

Influence internationale universit�  sÕaccro�t 
Ouverture liaisons internationales directes 

� partir des a�roports MP 
Insertion MP dans le maillage europ�en des liaisons TGV 

+ TCP 

3 Processus Environnem entaux 

Progression d�mographique +  
d�veloppement activit�s 

= congestion et pollution de lÕaire m�tropolitaine  
 Assouplissement des contraintes 

environnementales vis-�-vis des industriels afin 
de ne pas les p�naliser par rapport � la 

concurrence internationale   
Contr�le des espaces urbains, p�riurbains et 

ruraux insuffisant au d�triment des terres 
agricoles 

Sc�nario 
Ç Productivit� È 

(rouge) 

interactions 

interactions 

interactions 
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Sc�nario Ç Productivit� È (rouge) 

Tr�s orient� vers la m axim isation de la production de biens et de services, 

ce sc�nario m et en exergue une forte croissance survenant dans un m onde globalis� et teint� de d�r�gulation. 

La p�riode de stagnation du d�but du 21�me si�cle nÕest plus quÕun lointain souvenir. Apr�s des ann�es de crise, dÕinqui�tude 
et de sacrifices, la croissance est revenue. Elle est m�me soutenue et d�gage une atmosph�re qui nÕest pas sans 
rappeler les grands moments des Ç 30 Glorieuses È, m�me si les taux de croissance ne sont pas du m�me ordre. 
Les politiques de relance ont vaincu lÕaust�rit�, impulsant la dynamique �conomique et redonnant par la m�me des 
ressources � la France et � lÕEurope. Ce renouveau trouve aussi son origine dans la g�n�ralisation de la globalisation et 
de la d�r�gulation de lÕ�conomie et des march�s. 

Le d�veloppement sÕest construit � la fois sur des transferts du public vers le priv�, sur une r�industrialisation r�ussie, sur 
lÕextension consid�rable des r�seaux immat�riels, sur la mobilit� physique et sociale, sur la consommationÉ
Parall�lement, la construction acc�l�r�e de grandes infrastructures a facilit� lÕouverture europ�enne et internationale de 
la r�gion. 

Au niveau national, la France a retrouv� une balance commerciale exc�dentaire. Elle a repris dans le monde une place de 
tout premier plan qui avait �t� remise en question lors des ann�es de crise. 

Midi-Pyr�n�es b�n�ficie au premier chef de cette expansion : le niveau de vie de ses habitants sÕ�l�ve globalement. LÕaire 
m�tropolitaine de Toulouse confirme sa croissance d�mographique, la plus forte au plan national, et entra�ne dans son 
mouvement dÕautres aires urbaines de la r�gion. Celle-ci continue � attirer une population active et jeune, mais aussi, en 
raison du ph�nom�ne dÕh�liotropisme, les retrait�s issus des zones septentrionales de France et dÕEurope. 

La r�gion et surtout lÕaire m�tropolitaine de Toulouse font Ç feu de tout bois È et d�veloppent des synergies entre divers 
secteurs industriels : a�ronautique, nano-technologies, robotique, pharmacie, agro-alimentaireÉ LÕappui public et priv� � 
la recherche, lÕefficacit� des p�les de comp�titivit�, le soutien aux Ç start-up È, le dynamisme de lÕuniversit� et des 
grandes �coles ont fait de lÕinnovation une cl� durable du succ�s de lÕ�conomie r�gionale. 

D�clin�e dans dÕautres domaines comme le tourisme ou les services � la personne, lÕinnovation a contribu� au 
d�veloppement de plusieurs secteurs de Midi-Pyr�n�es situ�s � lÕ�cart des aires urbaines. Cependant, malgr� les 
investissements consentis, notamment en mati�re de transport, par les collectivit�s locales, certains territoires 
p�riph�riques de la r�gion demeurent encore en marge de la dynamique globale. 
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Sc�nario Ç Productivit� È (rouge) 

Le rayonnement international de Midi-Pyr�n�es est enfin devenu une r�alit� globale et solide. La construction des lignes 
ferroviaires � grande vitesse vers Bordeaux et Paris dÕun c�t�, Marseille/Lyon/Barcelone de lÕautre, a ins�r� la r�gion 
dans le maillage du r�seau europ�en. Les hubs a�roportuaires de Toulouse, mais aussi de Tarbes/Lourdes, Rodez et 
Brive/Cressensac, ont compl�t� la palette de liaisons indispensables europ�ennes et intercontinentales. Enfin la 
Travers�e Centrale des Pyr�n�es ouvre pleinement et ais�ment Midi-Pyr�n�es sur ses voisins ib�riques et au-del� sur 
le Maghreb. 

Le d�sengagement de lÕEtat en direction des collectivit�s locales a �t� sensible dans des secteurs aussi divers que la 
formation, la culture ou lÕam�nagement du territoire. Dans le domaine de la formation, le lien direct avec le march� de 
lÕemploi a permis de d�gager des moyens financiers investis selon le principe de lÕad�quation formation/emploi. Pour la 
culture, les collectivit�s et le m�c�nat ont assur� le relais. Quant � lÕam�nagement du territoire, il sÕeffectue sur la base 
des comp�tences renforc�es des collectivit�s locales. LÕintercommunalit� affine sa pr�pond�rance. Les communes 
demeurent et deviennent surtout des instruments de m�diation entre les administr�s et les communaut�s de communes 
ou dÕagglom�ration. 

Ce d�veloppement global a �t� rendu possible par un assouplissement des r�gles en mati�re de protection de 
lÕenvironnement, afin de ne pas p�naliser les industriels face � la concurrence internationale trop souvent peu regardante 
en la mati�re. 
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Caract�ristiques et enjeux m ajeurs du Sc�nario Ç Productivit� È (rouge) 

Caract�ristiques m ajeures  
!! D�veloppement continu de lÕaire m�tropolitaine 
!! Les zones p�riph�riques malgr� des efforts  restent relativement �loign�es de la m�tropole 
!! Le Conseil r�gional joue son r�le en mati�re de d�veloppement territorial, mais une partie de son budget est absorb�e 

par la participation aux grandes infrastructures de lÕaire m�tropolitaine 
!! Les infrastructures de communication mat�rielles et immat�rielles se d�veloppent gr�ce � la conjugaison des actions de 

lÕEurope, de lÕEtat et des collectivit�s territoriales 
!! Midi-Pyr�n�es, mais surtout lÕaire m�tropolitaine Çfait feu de tout boisÈ dans les industries de haute technicit� sÕappuyant 

sur la recherche dans une synergie entre les divers secteurs et dans lÕ�conomie touristique. 
!! Suite � la diversit� des activit�s, Midi-Pyr�n�es attire une population active et jeune. Attirance aussi pour les retrait�s du 

nord de lÕEurope dÕo� le d�veloppement dÕune �conomie de services � la personne 
!! Clarification des structures politico institutionnelles en Midi-Pyr�n�es 
!! Le niveau de vie des Midi Pyr�n�ens sÕ�l�ve globalement mais la Çsoci�t�È midi pyr�n�enne nÕ�chappe pas aux 

tensions de la soci�t� fran�aise 
!! Les revenus des habitants de Midi-Pyr�n�es sÕ�l�vent et facilitent leurs participations � des activit�s culturelles 
!! Audience internationale de Midi-Pyr�n�es en progression, suite au d�veloppement des secteurs industriels de haute 

technique et � son universit� 
!! Au plan du traitement des probl�mes environnementaux et face aux changement climatiques, les progr�s sont en de�� 

des n�cessit�s 

Les enjeux m ajeurs  
!! Maintien de la production et des enjeux de la comp�tition internationale en particulier par des efforts de recherche et 

dÕinnovation 
!! Contr�le et gestion de la croissance de lÕaire m�tropolitaine qui ne doit pas occulter la fragilit� des zones p�riph�riques 

de la r�gion 
!! Les services � la personne et le tourisme comme alternative pour certains territoires 
!! Utilisation des r�seaux immat�riels pour g�rer les �conomies dÕ�nergie, les circulations des divers flux (auto, train, 

�lectricit�É ) Ils ne peuvent se substituer � la relation humaine 
!! D�veloppement de lÕouverture internationale de la r�gion.  

90 



1  

Processus 

Orga-
nisation 

territoriale 

¥!D�veloppement continu de lÕaire m�tropolitaine incluant 
Toulouse, Montauban, Albi, Castres, Pamiers, Foix, 
Castelnaudary, Auch et les villes petites et moyennes 
ins�r�es dans cet espace 
¥!La raison : lÕaire m�tropolitaine cr�e des �conomies 
dÕagglom�ration (ce que ne peut produire la dispersion) 
¥!Certaines zones p�riph�riques du territoire Midi-Pyr�n�es, 
malgr� des efforts dans les investissements consentis en 
mati�re de transport par les collectivit�s territoriales, restent 
�loign�es de la M�tropole 
¥!Des espaces ruraux peupl�s, notamment pr�s des grandes 
voies de communication et des espaces ruraux d�sertifi� 

4 

Processus 

�co-
nom iques 

¥!Midi Pyr�n�es, mais surtout lÕaire M�tropolitaine Ç font feu de tout bois È et 
d�veloppent des synergies entre divers secteurs industrie a�ronautique, nano 
technologies, robotique, industries pharmaceutiques  et de sant�, industries agro-
alimentaires  et non alimentaires en aval dÕune agriculture productiviste 
¥!(Augmentation des surfaces du bl� et diminution surfaces ma�s, mais probl�me 
de la qualit� et de la quantit� dÕeau Ç Stress Hydrique È) 
¥!Construction de nouveaux barrages 
¥!M�tropole int�gr�e dans le r�seau Ç Hubs È 
¥!Appui  des collectivit�s � la Recherche dans une perspective de d�veloppement 
�conomique 
¥!Universit� de rang mondial associ�e aux p�les de comp�titivit� et aux Ç start-
up È 
¥!La r�gion sÕouvre aux innovateurs 
¥!Les sites touristiques sont reconnus au plan europ�en et m�me mondial dÕo� une 
�conomie touristique tr�s dynamique en lien avec lÕamplification dÕune politique en 
faveur de produits sous signe de qualit� 
¥!D�veloppement de services � la personne 
¥!Question sur la p�rennit� des sports dÕhiver 
¥!Probl�me de la reconversion des territoires Midi-Pyr�n�es 

2 

Processus 

Infra-
structurels 

¥!Maillage serr� du r�seau des transports en commun  de la 
m�tropole r�gionale et connexion efficace avec les r�seaux 
r�gionaux et nationaux. Conjugaison dÕune politique 
volontariste des collectivit�s territoriales et de lÕEtat, Grand 
contournement routier desservant les aires urbaines Nord-
Ouest, Est-Sud en r�gion Midi-Pyr�n�es 
¥!Poursuite du plan rail r�gional 
¥!Am�lioration de la vitesse et des cadencements des TER 
et pour le fret contournement ferroviaire (projet urbain 
Toulouse Euro-Sud-Ouest) 
¥!Ach�vement des liaisons autorouti�res ou � quatre voies  
¥!Prolongement du Plan rail r�gional 
¥!HUB � Toulouse Blagnac ou cr�ation dÕun nouvel a�roport 
commun � Toulouse et Bordeaux 
¥!Midi-Pyr�n�es d�veloppe les communications 
immat�rielles � tr�s haut d�bit 
¥!Midi-Pyr�n�es r�ussit son d�senclavement sur lÕext�rieur 

5 

Processus 

D�m o-
graphiques 

¥!LÕaire m�tropolitaine de Toulouse confirme la croissance d�mographique, la plus 
forte au niveau national et entra�ne dans son mouvement dÕautres aires urbaine 
de Midi-Pyr�n�es 
¥!Suite � la diversit� des activit�s, Midi-Pyr�n�es attire une population active et 
jeune 
¥!Solde migratoire positif 
¥!Solde naturel positif surtout dans lÕaire m�tropolitaine 
¥!Midi-Pyr�n�es  b�n�ficie plus particuli�rement du ph�nom�ne dÕh�liotropisme qui 
attire des retrait�s du nord de la France et de lÕEurope 

3 

Processus 

Environ-
nem entaux 

¥!A cause de la progression d�mographique et du 
d�veloppement industriel et malgr� de nouveaux 
�quipements et modes de transport  lÕaire m�tropolitaine 
conna�t toujours des probl�mes de congestion et de 
pollution 
¥!Les exigences en mati�re de protection de lÕenvironnement 
se sont assouplies vis � vis des industriels afin de ne pas 
les p�naliser dans la concurrence internationale 
¥!Malgr� les PLU1, les SCoTs2, le contr�le des espaces 
urbains, p�riurbains et ruraux reste insuffisant 
¥!Valorisation de toutes les ressources agricoles qui cr�e une 
mosa�que de cultures, de prairies, de for�ts, positive au plan 
environnemental 
¥!Artificialisation des sols et de consommation des terres 
agricoles 

6 

Processus 

Politico- 

Institution-
nels 

¥!Le conseil r�gional devient la collectivit� leader et retrouve un r�le essentiel en 
mati�re de d�veloppement et dÕam�nagement du territoire Midi-Pyr�n�es, y 
compris au niveau de la m�tropole r�gionale 
¥!Les 8 d�partements de Midi-Pyr�n�es voient leurs comp�tences �voluer 
¥!Les EPCI �largies deviennent  des collectivit�s de pleine exercice 
¥!Les communes demeurent et deviennent surtout des instruments de m�diation 
entre  les administr�s et les communaut�s de communes et dÕagglom�ration 
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7 

Processus 

Bio-sociaux 

¥!Le niveau de vie des Midi ÐPyr�n�ens sÕ�l�ve 
globalement 

¥!La Ç soci�t� È midi pyr�n�enne nÕ�chappe pas aux 
tensions de la soci�t� fran�aise 

¥!La g�n�ralisation des TIC modifient les 
comportements 

¥!Les r�seaux � distance se d�veloppent au 
d�triment des interactions sociales directes. 
N�anmoins lÕinfluence de normes dÕessence rurale 
ralentit leurs effets surtout dans les espaces ruraux 
ou semi ruraux, beaucoup moins dans lÕaire 
m�tropolitaine 

¥!Question sur la p�rennit� des stations de sports 
dÕhiver et leur reconversion 

9 

Processus 

Ouverture 

Internationale 

¥!Audience internationale de Midi-Pyr�n�es en expansion 
suite au d�veloppement des secteurs industriels de haute 
technique : a�rospatial, robotique, nanotechnologies, 
nouveaux mat�riaux, pharmacie et  sant� 

¥!Intensification des �changes avec les voisins du Sud 
notamment dans les secteurs agricole et agroalimentaire 

¥!(La Travers�e centrale des Pyr�n�es est r�alis�e) 

¥!La M�tropole toulousaine gagne des rangs sur lÕ�chelle des 
m�tropoles europ�ennes 

¥!LÕuniversit� toulousaine voit son influence internationale  
sÕaccro�tre gr�ce � la r�putation de ses laboratoires et son 
mod�le dÕorganisation 

¥!Ouverture de liaisons internationales directes � partir des 
a�roports Toulouse (Hub)  et des  a�roports p�riph�riques 
(Tarbes ÐLourdes, Rodez, Brive ÐCressensac) 

¥!Insertion de Toulouse et Midi-Pyr�n�es dans le maillage 
europ�en des liaisons ferroviaires � grande vitesse 

8 

Processus 

Culturels 

et 

Form ation 

Culture 
¥!Les revenus des habitants de Midi-Pyr�n�es 
sÕ�l�vent et facilitent leurs participations � des 
activit�s culturelles 
¥!Les  dynamiques culturelles dans les divers 
territoires tendent � sÕamplifier quoique de mani�re 
variable 
¥!Les festivals financ�s par les collectivit�s et le 
m�c�nat deviennent des instruments dÕattractivit� 
des villes 
¥!Influences grandissante des TIC sur les 
comportements et les consommations culturelles 

Form ation 
¥!Progression quantitative et qualitative du PRES1 
¥!Souci constant des �tablissements dÕ�quilibrer au 
mieux lÕad�quation emploi/formation 

Sc�nario 

Ç Productivit� È 
(Rouge) 

92 



Ax� essentiellem ent sur les principes qui forgent le d�veloppem ent durable, 
selon une vision �cologiste de lÕ�volution,  

ce sc�nario fait appara�tre de nouveaux m od�les de soci�t� et pose les questions que cela entra�ne. 
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Sc�nario Ç Environnem entaliste È (vert)  
1 Processus de Structuration territoriale  

Processus Endog�ne Midi-Pyr�n�es Processus  Exog�nes 

¥!Politique volontariste dÕam �nagem ent �quilibr� du 
territoire national et europ�en 

¥!R�am �nagem ent et densification des villes 

¥!Les villes interm �diaires im aginent � leur �chelle des 
solutions int�gr�es �conom es en �nergies : cit�es 
jardins (laboratoires verts) 

¥!Mise en r�seau des villes 

¥!Ferroutage et fret ferroviaires im pos�s 

¥!D�prise des centralit�s 

¥!Nouvelle organisation spatiale  tr�s peu hi�rarchis�e 
se substituant au m od�le urbain classique Ç centre 
p�riph�rie È  
¥!Processus aid� par lÕintensit� des r�seaux 
num �riques 

¥!LÕEtat et lÕEurope veillent � lÕ�quit� entre les r�gions 

¥!Le rejet du m onde des grandes villes sur fond de 
co�t �lev� des transports a rendu tr�s attractifs les 
villes m oyennes, les petites villes et les gros bourgs 

¥!Contr�le drastique de lÕurbanisation, notam m ent 
de la m �tropole toulousaine, par le SRADDT et les 
divers SCoTs et PLU 

¥!Organisation des villes en r�seau 

¥!Les liaisons ferroviaires et les com m unications 
im m at�rielles favorisent les liaisons  entre les villes 
¥!  
¥!Ferroutage im pos� 

¥!Politique active de p�les dÕ�quilibre 

¥!Politique de r�serves fonci�res par les collectivit�s 
territoriales (R�gion, com m unaut�s de com m unes) 
de fa�on  � accro�tre les espaces naturels sur 
lÕensem ble de la R�gion et notam m ent � proxim it� 
des villes 

Influences 

possibles 

1. Le Sch�ma R�gional dÕAm�nagement et de D�veloppement Durable du Territoire  
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Sc�nario Ç Environnem entaliste È(vert) 
2 Processus Infrastructurels 

Processus Exog�nes 

¥!Abandon des investissem ents et des participations 
dans le dom aine des infrastructures routi�res et � 
lÕinverse augm entation des investissem ents et aides 
dans les transports collectifs et individuels � faible 
consom m ation dÕ�nergie et � m oindre co�t 

¥!Politique tr�s environnem entaliste de lÕEtat fran�ais et 
de lÕEurope 

¥!Cr�dits europ�ens fl�ch�s sur les politiques 
environnem entales et les com m unications dites 
im m at�rielles 

¥!La France essaie de sortir de la m �tropolisation 

¥!Abandon des projets LGV et de la TCP 

¥!Abandon des projets infrastructurels routiers 

¥!Efforts accentu�s sur les infrastructures 
ferroviaires r�gionales 

¥!Am �nagem ent des villes privil�giant les 
transports collectifs, les pi�tons les v�los  

¥!Obligation pour les agglom �rations dÕ�laborer des 
PDU1 avec objectif z�ro CO2 

¥!D�veloppem ent des politiques des collectivit�s 
territoriales sur les transports collectifs et peu 
consom m ateurs dÕ�nergie et les com m unications 
im m at�rielles � tr�s haut d�bit 

Influences 

possibles 

Processus Endog�ne Midi-Pyr�n�es 

1. plan de d�placements urbains  
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V MP Sc�nario Ç Environnem entaliste È (vert) 
3 Processus Environnem entaux  

Processus Exog�nes 

¥!Les changem ents clim atiques sont prises en com pte 
prioritairem ent 

¥!On cultive des m od�les de d�veloppem ent plus  
orient�s vers la qualit� de vie avec une refonte des 
d�finitions des PIB et des PNB 

¥!Les pr�occupations de d�veloppem ent durable en 
France et en Europe sont devenues prioritaires 

¥!Au plan de lÕenvironnem ent lÕaire m �tropolitaine, 
suite � un nouvel urbanism e, voit ses probl�m es de 
congestion et de pollution dim inuer 

¥!Les exigences en m ati�re de protection de 
lÕenvironnem ent se sont durcies vis � vis des 
entreprises et des particuliers 

¥!Le SRADDT, les SCoTs, les PLU docum ents 
prescriptifs, contr�lent  lÕ�volution des espaces 
urbains, p�riurbains et ruraux 

¥!De nouveaux et jeunes agriculteurs sont 
encourag�s � sÕinstaller. Ils sont aid�s par lÕEurope, 
lÕEtat et les collectivit�s � la condition de se plier � 
des contraintes environnem entales strictes 

¥!Politique de lÕeau tr�s active (contrats de rivi�res, 
�conom ie dÕeauÉ ) 

¥!Capacit� � faire de la nature et des espaces ouverts 
des com posants durables de lÕam �nagem ent 

Influences 

possibles 

Processus Endog�ne Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Environnem entaliste È(vert) 
4 Processus �conom iques 

Processus Exog�nes 

¥!Changem ent de m od�le en France et en Europe : 
choix de la Ç d�croissance È 
¥!La France favorise les secteurs agroalim entaire, les 
activit�s de proxim it�, notam m ent lÕartisanat et le 
touristique (patrim oine) 
¥!Ç D�globalisation È de lÕ�conom ie avec contr�le des 
flux de m archandises, de capitaux et de m ain dÕÏ uvre 
¥!Mod�le qualitatif 
¥!Soutien prioritaire des recherches  et des 
applications industrielles com patibles avec un 
d�veloppem ent durable 
¥!L�gislation environnem entale drastique � lÕendroit 
des entreprises et des particuliers 
¥!Certaines entreprises industrielles suite � ces 
contraintes perdent en com p�titivit� et disparaissent 
et dÕautres entreprises conform es au m od�le naissent 
et se d�veloppent 
¥!Se pose la question du m aintien de dÕem ploi 
¥!Arr�t de la production dÕ�nergie nucl�aire  
¥!Appui aux syst�m es productifs locaux 
¥!Relocalisation des activit�s industrielles et 
�m ergence de secteurs r�pondant aux besoins 
dÕacteurs responsables 

¥!Changem ent de m od�le d�croissance des 
productions quantitatives 
¥!D�veloppem ent des recherches de pointe, 
notam m ent avec les bio-technologies, les agro-
biosciences, lÕim m at�riel, les m �decines douces 
¥!Perturbation et m utation de lÕindustrie a�ronautique 
¥!D�veloppem ent du T�l�travail 
¥!Recherche et croissance des nouvelles techniques 
soucieuses de la protection de la plan�te 
¥!Energie : �conom ies sur habitat, les v�hicules 
¥!D�veloppem ent �nergie solaire, g�otherm ie, �olien, 
hydrog�ne, biom asse 
¥!D�veloppem ent du tourism e gr�ce notam m ent au 
patrim oine 
¥!Midi Pyr�n�es gr�ce � lÕexcellence de son p�le 
recherche est en pointe sur ces dom aines 
¥!Changem ent des syst�m es de cultures (esp�ces, 
assolem ent, irrigationÉ ) li�s  � lÕ�volution clim atique 
¥!D�veloppem ent des circuits de proxim it� 
¥!LÕam �lioration des perform ances productives a 
laiss� la place � une m eilleure utilisation des 
ressources disponibles 

Influences 

possibles 

Processus Endog�ne Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Environnem entaliste È (vert) 
5 Processus D�m ographiques 

Processus Exog�nes 

¥!Progression d�m ographique de la France 

¥!Une situation plus favorable par rapport aux autres 
pays europ�ens, gr�ce � la natalit� 

¥!Solde m igratoire positif 
¥!Solde naturel positif, notam m ent dans les zones 
urbaines et les r�gions attirant des populations 
jeunes 
¥!Mais globalem ent, la pyram ide des �ges voit sa base 
se r�tr�cir et son som m et sÕ�largir 

¥!Croissance d�m ographique de la r�gion se poursuit 
plus m od�r�m ent gr�ce � plusieurs facteurs : qualit� 
de vie, attirance dÕune population active de 
chercheurs et dÕentrepreneurs sur les techniques 
li�es au d�veloppem ent durable 

¥!Solde m igratoire positif 

¥!Ralentissem ent d�m ographique du grand Toulouse 
suite au contr�le de lÕurbanisation  

¥!Evolution du m od�le urbain Ç villes de villes et villes 
de villages È 

¥!Arr�t de la d�sertification rurale 

¥!De jeunes agriculteurs sÕinstallent 

¥!Origine g�ographique diverse de la population  

Influences 

possibles 

Processus Endog�ne Midi-Pyr�n�es 
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V MP Sc�nario Ç Environnem entaliste È  (vert) 
6 Processus Politico-institutionnels  

Processus Exog�nes 

¥!Sim plification des structures territoriales 

¥!En France : d�centralisation pouss�e 
¥!Les R�gions sont parties prenantes de lÕam �nagem ent 
du territoire 

¥!Evolution vers une organisation plus f�d�rale en 
France 

¥!Pouvoirs renforc�s des Com m unaut�s de com m unes 
et des com m unaut�s dÕagglom �ration 

¥!LÕEurope a �volu� vers une organisation de type 
f�d�ral tenant com pte de lÕexistence des Etats 

¥!Des alliances intra territoriales � lÕ�chelle des bassins 
dÕem plois fournissent un cadre favorable � la cr�ativit� 
locale 

¥!Les espaces m �tropolitains sont dot�s dÕinstance de 
gouvernem ent et de technostructures efficaces 

¥!R�gion leader, M-P voit ses pouvoirs renforc�s 
avec une �volution vers un syst�m e plus f�d�ral 

¥!SRADDT devient opposable aux tiers 

¥!Les d�partem ents nÕexistent plus, les nouveaux 
territoires : p�les urbains, Pays, EPCI voient leur 
l�gitim it� et leur pouvoir accrus 

¥!D�veloppem ent des SCoTs conduit dans le cadre 
des pays 

¥!Contr�le strict de lÕurbanisation, de ses form es et 
des zones constructibles dans le m onde rural 

¥!Gouvernance participative forte, d�m ocratie des 
usagers 

¥!Politiques environnem entales tr�s actives au plan 
r�gional et local 

Influences 

possibles 

Processus Endog�ne Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Environnem entaliste È(vert) 
7 Processus Bio-sociaux 

Processus Exog�nes 

¥!D�veloppem ent des actions pr�ventive set des 
m �decines dites douces 

¥!Modes de vie m oins Ç stressants È, d�veloppem ent des 
activit�s de nature et des activit�s sportives avec des 
effets b�n�fiques sur lÕ�tat physique et psychologique 
des populations 

¥!Les stratifications sociales sÕam enuisent, n�anm oins 
des poches de pauvret� et de d�linquance subsistent 
notam m ent dans les grandes agglom �rations o� les 
norm es com portem entales sont m oins ??? 

¥!Un recentrage possible sur la cellule dom estique et un 
repli com m unautaire retour au rural et � la s�dentarit� 

¥!La raret� de lÕ�nergie im pose r�duction des m obilit�s 
et r�-agglom �ration des lieux de travail, de r�sidences 
et de loisirs 

¥!Vivre ensem ble devient un enjeu m ajeur 

¥!La Ç soci�t� È Midi Pyr�n�enne nÕ�chappe pas 
aux m ouvem ents de la soci�t� fran�aise, m ais elle 
b�n�ficie dÕun cadre de vie et dÕune qualit� de vie 
sup�rieurs � ceux de la plupart des autres r�gions 
¥!(alim entation, proxim it� de la nature, traditions 
sportivesÉ ) 

¥!Les norm es de sociabilit� se d�veloppent dans 
les villes dont la croissance est m ieux contr�l�e et 
dans les m ilieux ruraux et p�riurbains 

¥!Production de logem ents �conom es en �nergie 
accessibles 

Influences 

possibles 

Processus Endog�ne Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Environnem entaliste È (vert) 
 8 Processus Culturels et Form ation  

¥!   Refus du gigantism e en term es dÕ�quipem ents et 
dÕ�v�nem ents culturels Ç Sm all is beautiful È 

¥!Des tendances au d�veloppem ent du 
m ulticulturalism e et du com m unautarism e 

¥!Une large r�flexion suivie  de r�form es est lanc�e sur 
lÕ�ducation et la form ation tant sur la p�dagogie que 
sur les program m es 

¥!Les collectivit�s territoriales, sÕinvestissent davantage 
dans les dom aines de la form ation et de la culture de 
m ani�re plus qualitative que quantitative 

Culture 
¥!On ne construit plus de  grands �quipem ents 
culturels dans le Grand Toulouse et dans les villes 
m oyennes 
¥!Valorisation dÕun patrim oine exceptionnel 
¥!Efforts sur des expressions et m anifestations 
culturelles plus festives et interactives 
¥!Encouragem ent des activit�s culturelles 
m inoritaires ou com m unautaires 
¥!Politique Ç occitaniste È des collectivit�s 
territoriales 

 Form ation 
¥!Com m e partout renouvellem ent de la p�dagogie 
¥!Les universit�s toulousaines sont largem ent 
d�concentr�es 
¥!Recherche de lÕexcellence internationale de 
certains laboratoires plus orient�s vers les 
activit�s com patibles avec le d�veloppem ent 
durable 

Influences 

possibles 

Processus Endog�ne Midi-Pyr�n�es Processus Exog�nes 
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V MP Sc�nario Ç Environnem entaliste È (vert) 
9 Processus Ouverture internationale  

Processus Exog�nes 

¥!LÕEvolution des structures institutionnelles 
nationales vers le f�d�ralism e donne plus 
dÕautonom ie aux r�gions en m ati�re de relations 
internationales 

¥!LÕEtat conserve la com p�tence en m ati�re de d�fense 
et de trait�s internationaux 

¥!Midi-Pyr�n�es noue des relations avec les r�gions 
voisines de lÕhexagone et de la p�ninsule ib�rique 
en particulier dans le dom aine de la coop�ration 
�nerg�tique et �cologique 

¥!Conception et conduite dÕune politique de m assif 
franco-espagnole � lÕ�chelle des Pyr�n�es 

Influences 

possibles 

Processus Endog�ne Midi-Pyr�n�es 
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1 Processus de Structuration du territoire 

Contr�le drastique de lÕurbanisation 
Organisation villes en r�seau  

(liaisons ferroviaires et communications  
immat�rielles) 

 Ferroutage impos� 
Politique active de p�les dÕ�quilibre 

Politique de r�serves fonci�res  
 Accroissement espaces naturels  

2 Processus Infrastructurels 

Abandon projets LGV et TCP 
Abandon projets infrastructurels routiers  

Efforts  sur les infrastructures ferroviaires r�gionales 
Am�nagement villes privil�giant transports 

collectifs et individuels peu consommateurs dÕ�nergie   
 Communications immat�rielles � tr�s haut d�bit 

4 Processus �conom iques 

Mod�le plus qualitatif que quantitatif 
Perturbation et mutation de industrie a�ronautique 

D�veloppement T�l�travail 
Recherche et croissance des nouvelles techniques  

 soucieuses de la protection de la plan�te 
Midi-Pyr�n�es en pointe  

Changement syst�mes de cultures 
(esp�ces, assolement, irrigation..) 

D�veloppement circuits de proximit� 
Economie dÕ�nergie 

D�veloppement des �nergies renouvelables 

5 Processus D�m ographiques 

Croissance de la r�gion plus mod�r�e 
mais maintenue  

Solde migratoire positif 
 Contr�le urbanisation de la m�tropole 

toulousaine 
Evolution du mod�le urbain  
Arr�t d�sertification rurale 

Installation jeunes agriculteurs 

7 Processus Bio-sociaux 

Tensions dans la Ç Soci�t� È midi-pyr�n�enne, 
mais cadre de vie et qualit� de vie sup�rieurs �  

ceux de la plupart des autres r�gions 
Nouvelles normes sociabilit� dans les villes  

et dans les milieux ruraux et p�riurbains 
Production logements �conomes 
en �nergie � des prix accessibles 

6 Processus Politico-institutionnels 

Evolution vers un syst�me plus f�d�ral 
R�gion leader, d�partements supprim�s, 

 au b�n�fice des nouveaux territoires  
Contr�le strict urbanisation 

Gouvernance participative forte 
Politiques environnementales tr�s actives 

8 Processus Culturels et Form ation 

R�duction  construction  des grands �quipements culturels 
Valorisation patrimoine  

Manifestations culturelles plus festives et interactives 
Renouvellement  p�dagogie. 

Fusion  universit�s toulousaines  
Excellence internationale des laboratoires de recherche 

 orient�s vers d�veloppement durable 

9 Processus Ouverture internationale 

Midi-Pyr�n�es noue des relations avec 
r�gions voisines en particulier dans le domaine 

de la coop�ration �nerg�tique et �cologique 
Conception et conduite dÕune politique 
 de massif franco-espagnole � lÕ�chelle 

des Pyr�n�es 

3 Processus Environnem entaux 

Moins de congestion et de pollution diminuent 
dans lÕaire urbaine m�tropolitaine (nouvel urbanisme) 

Exigences durcies en mati�re protection de 
lÕenvironnement 

  Contr�les stricts �volution espaces urbains, 
p�riurbains et ruraux 

Installation jeunes agriculteurs � lÕesprit �cologique 
Politique de lÕeau tr�s active 

La nature devient un composant durable 
de lÕam�nagement 

Sc�nario 
Ç Environnem entaliste È 

(vert) 

interactions interactions 

interactions 

interactions 
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Sc�nario Ç Environnem entaliste È (vert) 

Ax� essentiellem ent sur les principes qui forgent le d�veloppem ent durable 
selon une vision �cologiste de lÕ�volution, 

ce sc�nario fait appara�tre de nouveaux m od�les de soci�t� et pose les questions que cela entra�ne. 

D�globalisation ou d�mondialisation, une forte rupture sÕest produite avec les p�riodes ant�rieures. LÕheure est � un 
d�veloppement orient� vers une qualit� de vie nouvelle, diff�rente, mais durable. Les rep�res ont chang� : fini le 
gigantisme, plus de course effr�n�e � la vitesse et � la productivit�. 

La nouvelle organisation �conomique, sociale et culturelle est construite sur la proximit� et par voie de cons�quence une 
d�centralisation pouss�e. Tout cela �volue dans un cadre o� la protection de lÕenvironnement passe au premier plan, 
doubl�e de pratiques plus proches de la nature et dÕun strict respect du principe de pr�caution. 

Ce changement de mod�le de d�veloppement a favoris� le secteur de lÕagro-alimentaire et les activit�s de proximit�, en 
particulier lÕartisanat et certaines formes de tourisme. Ce mod�le qui se veut aussi qualitatif, par opposition au productif 
quantitatif, a aussi induit un soutien prioritaire en direction des recherches et des applications industrielles compatibles 
avec le concept de d�veloppement durable. Cela a r�duit le poids de lÕindustrie traditionnelle, mais fait appara�tre de 
nouvelles entreprises performantes dans les domaines des v�hicules propres, de la g�othermie, de lÕ�olien, de lÕ�nergie 
solaire. LÕabandon du nucl�aire a bien s�r donn� un s�rieux coup de fouet � ces derniers secteurs. 

Midi-Pyr�n�es a tir� son �pingle du jeu dans plusieurs types de productions li�es aux bio-technologies, aux agro-
biosciences, aux m�decines doucesÉ Au niveau alimentaire, le choix des circuits courts a relanc� lÕactivit� mara�ch�re, 
en particulier aupr�s de la capitale r�gionale. 

Le principe de proximit� a modifi� lÕorganisation des transports. Les investissements dans les infrastructures routi�res et les 
lignes ferroviaires � grande vitesse ont �t� abandonn�s au profit des transports collectifs urbains et r�gionaux et des 
d�placements en modes doux (marche, v�lo). Les villes ont eu lÕobligation dÕatteindre lÕobjectif Z�ro CO2 en amplifiant 
les d�marches initi�es avec la mise en Ï uvre des Plans de D�placements Urbains. Quant au fret, il est devenu pour 
lÕessentiel ferroviaire. 
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Sc�nario Ç Environnem entaliste È (vert) 

LÕaccentuation de la d�centralisation a eu pour effet de renforcer le r�le des R�gions, provoquant par la m�me un pas en 
direction dÕune forme de f�d�ralisme. Compl�mentaires de plus en plus affirm� des R�gions, les structures 
intercommunales ont obtenu un r�le accru. La d�partementalisation a �t� rel�gu�e au rang des souvenirs. Afin de 
ma�triser le d�veloppement des nouveaux territoires ainsi dessin�s, les outils de programmation, tels que les SRADDTs 
et les SCoTs, ont �t� rendus prescriptifs. La pr�dominance des politiques environnementales et la pratique de la 
d�mocratie Ç directe È ont fortement orient� lÕ�laboration de ces documents. 

Une nouvelle organisation spatiale peu hi�rarchis�e sÕest substitu�e au mod�le urbain classique Ç centre/p�riph�rie È. Une 
gestion plus �conome des espaces a amen� une r�elle densification urbaine.  

Le rejet du gigantisme a �t� palpable dans le domaine culturel o� lÕon ne construit plus de grands �quipements. La proximit� 
a conduit � diff�rencier les pratiques selon les territoires. Il en est r�sult� un encouragement aux activit�s culturelles ou 
�ducatives minoritaires ou communautaires. 

Au niveau p�dagogique, le choix du qualitatif plut�t que du quantitatif a engendr� un renouvellement de la p�dagogie. Quant 
aux universit�s de Midi-Pyr�n�es, largement d�concentr�es sur le territoire r�gional, elles orientent leur recherche vers 
la large probl�matique du d�veloppement durable. 
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Caract�ristiques et enjeux m ajeurs du sc�nario Ç Environnem entaliste È (vert) 

Caract�ristiques m ajeures 

!! Contr�le drastique de lÕurbanisation. Organisation des villes en r�seau. Politique active de p�les dÕ�quilibre et Politique de 
r�serves fonci�res 

!! Remise en cause des infrastructures, abandon de la LGV des projets infrastructurels routiers. Efforts accentu�s sur les 
infrastructures ferroviaires r�gionales et les communications immat�rielles limitant la mobilit� 

!! Am�nagement des villes privil�giant les transports collectifs, les pi�tons, les v�los  
!! D�croissance des productions quantitatives. Forte orientation vers le d�veloppement durable 
!! Croissance d�mographique de la r�gion se poursuit plus lentement mais se r�partit sur lÕensemble du territoire Midi-Pyr�n�es  
!! Gouvernance participative forte. Pr�occupations dominantes sur les probl�mes environnementaux 
!! La Ç soci�t� È midi pyr�n�enne nÕ�chappe pas aux mouvements de la soci�t� fran�aise, mais cadre de vie et  qualit� de vie 

sup�rieurs � ceux de la plupart des autres r�gions. Les normes de sociabilit� se d�veloppent dans les villes dont la 
croissance est mieux contr�l�e et dans les milieux ruraux et p�riurbains 

!! Efforts sur des expressions et manifestations culturelles festives et interactives. Encouragement des activit�s culturelles 
!! La formation : diff�renciation de la p�dagogie.  
!! Recherches universitaires plus orient�es vers les techniques compatibles avec le d�veloppement durable, largement 

d�concentr�es sur le territoire, orientant leurs recherches vers la large probl�matique du d�veloppement durable. 
!! Midi-Pyr�n�es noue des relations avec les r�gions voisines en particulier dans le domaine de la coop�ration �nerg�tique et 

�cologique et notamment dans le cadre du massif pyr�n�en. 
!! Au plan de lÕenvironnement lÕaire m�tropolitaine, suite � un nouvel urbanisme, voit ses probl�mes de congestion et de 

pollution diminuer. 
!! Les exigences en mati�re de protection de lÕenvironnement se sont durcies vis-�-vis de toutes les entreprises 
!! De nouveaux et jeunes agriculteurs aid�s sÕinstallent � la condition de respecter des crit�res agro-environnementaux 

renforc�s 

Les enjeux m ajeurs 

!! Protection de lÕenvironnement et mise en Ï uvre dÕun nouveau mod�le de d�veloppement 
!! R��quilibrage du territoire r�gional 
!! Maintien dÕun certain niveau dÕemploi 
!! Modification des relations Sociales par lÕutilisation des r�seaux immat�riels 
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1  

Processus 

Organisation 
territoriale 

¥!Contr�le drastique de lÕurbanisation, notamment de la m�tropole 
toulousaine, par le SRADDT et les divers SCoTs et PLU 
¥!Organisation des villes en r�seau 
¥!Les liaisons ferroviaires et les communications immat�rielles 
favorisent les liaisons  entre les villes 
¥!Ferroutage impos� 
¥!Politique active de p�les dÕ�quilibre 
¥!Politique de r�serves fonci�res par les collectivit�s territoriales 
(R�gion, communaut�s de communes) de fa�on  � accro�tre les 
espaces naturels sur lÕensemble de la R�gion et notamment � 
proximit� des villes 

4 

Processus 

�con-
om iques 

¥!Changement de mod�le d�croissance des productions quantitatives 
¥!D�veloppement des recherches de pointe, notamment avec les bio-
technologies, les agro-biosciences, lÕimmat�riel, les m�decines 
douces 
¥!Perturbation et mutation de lÕindustrie a�ronautique 
¥!D�veloppement du T�l�travail 
¥!Recherche et croissance des nouvelles techniques soucieuses de 
la protection de la plan�te 
¥!Energie : �conomies sur habitat, les v�hicules 
¥!D�veloppement �nergie solaire, g�othermie, �olien, hydrog�ne, 
biomasse 
¥!D�veloppement du tourisme gr�ce notamment au patrimoine 
¥!Midi Pyr�n�es gr�ce � lÕexcellence de son p�le recherche est en 
pointe sur ces domaines 
¥!Changement des syst�mes de cultures (esp�ces, assolement, 
irrigationÉ ) li�s  � lÕ�volution climatique 
¥!D�veloppement des circuits de proximit� 
¥!LÕam�lioration des performances productives a laiss� la place � une 
meilleure utilisation des ressources disponible 

2 

Processus 

Infra-
structurels 

¥!Abandon des projets LGV et de la TCP 
¥!Abandon des projets infrastructurels routiers 
¥!Efforts accentu�s sur les infrastructures ferroviaires r�gionales 
¥!Am�nagement des villes privil�giant les transports collectifs, les 
pi�tons les v�los  
¥!Obligation pour les agglom�rations dÕ�laborer des PDU1 avec 
objectif z�ro CO2 
¥!D�veloppement des politiques des collectivit�s territoriales sur les 
transports collectifs et peu consommateurs dÕ�nergie et les 
communications immat�rielles � tr�s haut d�bit 

5 

Processus 

D�m o-
graphiques 

¥!Croissance d�mographique de la r�gion se poursuit plus 
mod�r�ment gr�ce � plusieurs facteurs : qualit� de vie, attirance 
dÕune population active de chercheurs et dÕentrepreneurs sur les 
techniques li�es au d�veloppement durable 
¥!Solde migratoire positif 
¥!Ralentissement d�mographique du grand Toulouse suite au 
contr�le de lÕurbanisation  
¥!Evolution du mod�le urbain Ç villes de villes et villes de villages È 
¥!Arr�t de la d�sertification rurale 
¥!De jeunes agriculteurs sÕinstallent 
¥!Origine g�ographique diverse de la population  

3 

Processus 

Environ-
nem entaux 

¥!Au plan de lÕenvironnement lÕaire m�tropolitaine, suite � un nouvel 
urbanisme, voit ses probl�mes de congestion et de pollution 
diminuer 
¥!Les exigences en mati�re de protection de lÕenvironnement se 
sont durcies vis � vis des entreprises et des particuliers 
¥!Le SRADDT, les SCoTs, les PLU documents prescriptifs, 
contr�lent  lÕ�volution des espaces urbains, p�riurbains et ruraux 
¥!De nouveaux et jeunes agriculteurs sont encourag�s � sÕinstaller. 
Ils sont aid�s par lÕEurope, lÕEtat et les collectivit�s � la condition 
de se plier � des contraintes environnementales strictes 
¥!Politique de lÕeau tr�s active (contrats de rivi�res, �conomie 
dÕeauÉ ) 
¥!Capacit� � faire de la nature et des espaces ouverts des 
composants durables de lÕam�nagement 

6 

Processus 

Politico- 

Institution-
nels 

¥!R�gion leader, M-P voit ses pouvoirs renforc�s avec une �volution 
vers un syst�me plus f�d�ral 
¥!SRADDT devient opposable aux tiers 
¥!Les d�partements nÕexistent plus, les nouveaux territoires : p�les 
urbains, Pays, EPCI voient leur l�gitimit� et leur pouvoir accrus 
¥!D�veloppement des SCoTs conduit dans le cadre des pays 
¥!Contr�le strict de lÕurbanisation, de ses formes et des zones 
constructibles dans le monde rural 
¥!Gouvernance participative forte, d�mocratie des usagers 
¥!Politiques environnementales tr�s actives au plan r�gional et local 
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7 

Processus 

Bio-sociaux 

¥!La Ç soci�t� È Midi Pyr�n�enne nÕ�chappe pas aux 
mouvements de la soci�t� fran�aise, mais elle 
b�n�ficie dÕun cadre de vie et dÕune qualit� de vie 
sup�rieurs � ceux de la plupart des autres r�gions 
¥!(alimentation, proximit� de la nature, traditions 
sportivesÉ ) 

¥!Les normes de sociabilit� se d�veloppent dans les 
villes dont la croissance est mieux contr�l�e et dans 
les milieux ruraux et p�riurbains 

¥!Production de logements �conomes en �nergie 
accessibles 

9 

Processus 

Ouverture 

internationale 

¥!Midi-Pyr�n�es noue des relations avec les r�gions voisines de 
lÕhexagone et de la p�ninsule ib�rique en particulier dans le 
domaine de la coop�ration �nerg�tique et �cologique 

¥!Conception et conduite dÕune politique de massif franco-
espagnole � lÕ�chelle des Pyr�n�es 

8 

Processus 

Culturels 

et 

Form ation 

Culture 
¥!On ne construit plus de  grands �quipements culturels 
dans le Grand Toulouse et dans les villes moyennes 
¥!Valorisation dÕun patrimoine exceptionnel 
¥!Efforts sur des expressions et manifestations 
culturelles plus festives et interactives 
¥!Encouragement des activit�s culturelles minoritaires 
ou communautaires 
¥!Politique Ç occitaniste È des collectivit�s territoriales 

Formation 
¥!Comme partout renouvellement de la p�dagogie 
¥!Les universit�s toulousaines sont largement 
d�concentr�es 
¥!Recherche de lÕexcellence internationale de certains 
laboratoires plus orient�s vers les activit�s compatibles 
avec le d�veloppement durable 

Sc�nario 

Ç Environnem entaliste È 

(vert) 
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Em pruntant � la fois au sc�nario Ç Productivit� È et au sc�nario  Ç environnem entaliste È, 
ce dernier sc�nario est con�u com m e une synth�se entre deux tendances a priori en totale opposition, 

m ais quÕun effort novateur au niveau des pratiques rend possible. 
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Sc�nario Ç Synth�se Innovante È(jaune) 

1 Processus de structuration territoriale  

Processus Exog�nes Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 

¥!En France une nouvelle politique d Õam �nagem ent du 
territoire m ise en Ï uvre fond�e sur le recherche 
constante des �quilibres entre m �tropoles, villes 
m oyennes, petites villes. Les villes interm �diaires ont 
construit un cadre territorial favorable aux dynam iques 
partenariales entre acteurs �conom iques et chercheurs 
¥!LÕurbanisation nÕaboutit pas � la disparition des 
paysages agricoles 
¥!D�prise des centralit�s 
¥!Les r�seaux de ville se structurent sur des 
com pl�m entarit�s en �quipem ents et com p�tences 
¥!La ville Çbasse consom m ation �nerg�tiqueÈ a d�m ontr� 
son efficacit� 
¥!Densification, m a�trise �nerg�tique rendues possibles 
gr�ce � une planification territoriale rigoureuse1 

¥!Les Çhubs È m �tropolitains  sont connect�s entre eux 
gr�ce � des r�seaux de transport  et de com m unication 
perform ants 
¥!Efforts pour la m ise en place de nÏ uds dÕinter 
connexion m ultim odaux entre les territoires 
¥!Se cr�ent des m acro r�gions � dim ension europ�enne 
sÕappuyant sur un r�seau urbain m �tropolis� 
¥!Au plan europ�en le d�veloppem ent de r�gions 
prosp�res m ais plus �quilibr�es au plan de 
lÕam �nagem ent du territoire est prioritaire dans les 
politiques dÕaides financi�res 

¥!La m �tropole bien class�e sur lÕ�chelle 
europ�enne, est bien reli�e au reste du territoire 
et notam m ent aux p�les urbains m oyens et petits 

¥!D�veloppem ent de r�seaux de villes reli�es par 
transports ferroviaires rapides et par des liaisons 
im m at�rielles hautem ent perform antes 

¥!La notion de r�gion organis�e et plus �quilibr�e 
fait partie des pr�occupations m ajeures des 
d�cideurs r�gionaux 

¥!Le SRADDT devenu prescriptif est un docum ent 
dÕappui pour conduire cette politique 

¥!D�veloppem ent de lÕinterconnecter les territoires 

¥!Le Ç Hub È toulousain (Rail-Air) sÕest structur� 

Influences 

possibles 

1SARDDT, SCoTs, PLU 110 



Sc�nario Ç Synth�se Innovante È(jaune) 

2 Processus Infrastructurels 

Processus Exog�nes 

¥!Tr�s gros efforts pour m ailler le territoire  fran�ais 
par des lignes TGV 

¥!Le train est privil�gi� sur le territoire europ�en par 
rapport � lÕavion r�serv�e aux liaisons 
intercontinentales 

¥!Les soci�t�s r�gul�es dans les fonctionnem ent par 
les r�seaux im m at�riels sont vuln�rables 

¥!Les villes sÕorganisent afin de prom ouvoir les 
voitures �lectriques 

¥!Au niveau m ondial grands nÏ uds de com m unication 
concurrentiels. Ce syst�m e perm et une m eilleure 
m a�trise environnem entale 

¥!Dans la m �tropole les r�seaux de transports 
collectifs se d�veloppent constam m ent (Tram ways) 

¥!La voiture �lectrique et le v�lo deviennent dÕun  
usage courant dans les aires urbaines 

¥!La voiture � hydrog�ne com m ence � se d�velopper 
suite aux possibilit�s de stockage de ce carburant 

¥!(La Travers�e centrale des Pyr�n�es est r�alis�e
(circulation par ferroutage)) 

¥!Les infrastructures ferroviaires sont en perp�tuelle 
am �lioration perm ettant ainsi des cadencem ents 
plus fr�quents et une acc�l�ration des ram es entre 
la m �tropole et les villes de la r�gion 

¥!Capacit� � g�rer lÕaporie : m obilit� - proxim it� 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Synth�se Innovante È(jaune) 

3 Processus  Environnem entaux  

Processus Exog�nes 

¥!  On cherche a com biner un m od�le classique de 
d�veloppem ent �conom ique et un  m od�le de 
croissance plus orient� vers la qualit� de vie et 
int�grant les probl�m es �cologiques, notam m ent les 
changem ents clim atiques 

¥!Dans ce processus, lÕinnovation technique joue un 
r�le Majeur 

¥!Les villes Ç basse consom m ation �nerg�tique È ont 
d�m ontr� leur efficacit� 

¥!Planification rigoureuse de lÕusage des sols 

¥!Les d�finitions des PNB et des PIB sont revues afin 
dÕint�grer des indicateurs plus qualitatifs 

¥!Les pr�occupations environnem entales dans les 
instances europ�ennes et fran�aises sont int�gr�es 
dans les politiques de d�veloppem ent �conom ique 

¥!LÕaire m �tropolis�e sÕest engag�e dans une 
politique dÕurbanism e novatrice, r�duisant ainsi 
ses probl�m es de congestion et de pollution  

¥!Les exigences en m ati�re de protection de 
lÕenvironnem ent se sont affirm �es vis � vis de 
toutes les industries 

¥!Le SRADDT, les SCOTs, les PLU docum ents 
prescriptifs, contr�lent m ieux lÕ�volution des 
espaces urbains ou ruraux  

¥!Les fonctions des espaces se sont 
diff�renci�es : agriculteurs, n�o ruraux, touristes, 
r�sidents secondairesÉ  

¥!Un consensus sÕ�tablit pour prot�ger la bio 
diversit�, les collectivit�s interviennent 
activem ent dans ce dom aine 

¥!Gestion �co-syt�m ique de grands territoires 
urbains 

¥!Accroissem ent des r�serves dÕeau 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Synth�se Innovante È(jaune) 

4 Processus �conom ique 

Processus Exog�nes 

¥!Le m od�le de r�f�rence pourrait �tre qualifi� de 
technico-environnem entaliste 

¥!�quilibre entre une �conom ie m at�rielle et une 
�conom ie d�m at�rialis�e se basant fortem ent sur le 
contenu inform ationnel des biens et services 

¥!Reprise m ondiale sur un m od�le de concurrence 
m ondiale r�gul� 

¥!SÕest m ise en place progressivem ent une 
gouvernance �conom ique et financi�re europ�enne et 
m ondiale 

¥!LÕEtat fran�ais se refait une sant� financi�re et 
intervient dans des dom aines bien pr�cis en int�grant 
des variables environnem entales et en les traitant par 
des m oyens technique et scientifiques 

¥!Beaucoup de travail autom atis�, le t�l�travail se 
d�veloppe gr�ce � la diffusion du haut d�bit 

¥!Nouvelle organisation du travail souplesse et 
flexs�curit� 

¥!Les syst�m es productifs locaux sont fortem ent aid�s 

¥!Un certain rejet du m ode de vie des grandes villes 
sur fond de co�t �lev� des transports a rendu plus 
attractif des espaces � plus faible densit� pour des 
chefs dÕentreprise 

¥!La r�gion conserve son avance m ondiale dans le 
dom aine a�ronautique gr�ce � des investissem ent 
RetD dans le dom aine des nouvelles sources 
dÕ�nergies, des nouveaux m at�riaux et des syst�m es 
em barqu�s 

¥!Les pr�occupations environnem entales sont 
fortem ent int�gr�es dans lÕavionique 

¥!D�veloppem ent du tourism e patrim onial et 
industriel 

¥!Capacit� � accueillir les client�les m ondialis�es 
(Chinois, indiens, japonais, am �ricains du sud) 

¥!Forte sym biose entre industrie et recherche dans 
les hautes technologies (nano, nouveaux m at�riaux, 
biotechnologies, �conom ie et distribution de 
lÕ�nergie verte) 

¥!Forte capacit� de Midi-Pyr�n�es � sÕouvrir aux 
innovateurs, entrepreneurs, touristes gestion 
innovante de lÕ�nergie (r�seaux internet) 

¥!Midi-Pyr�n�es Ç fait feu de tout bois È 

¥!LÕagriculture r�gionale int�gre lÕ�volution 
clim atique, en adaptant ses productions 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Synth�se Innovante È(jaune) 

5 Processus D�m ographiques 

Processus Exog�nes 

¥!Une d�m ographie diff�renci�e selon les pays  
Europ�ens 

¥! En g�n�ral les pyram ides des �ges ont tendance � 
voir leur base se r�tr�cir et leur som m et sÕ�largir 

¥!Certains pays r�sistent m ieux (France) que dÕautres � 
ce m ouvem ent gr�ce � des politiques natalistes 
(cr�ches, aides aux fam illesÉ ) 

¥!La population m ondiale se tient � 8 m illiards au lieu 
de 9 � 10 m illiards 

¥!La population sÕaccro�t en R�gion : des classes 
m oyennes ais�es, retrait�s �trangers, actifs 
attir�s par le niveau des em plois 

¥!Solde m igratoire positif 
¥!Solde naturel positif dans les aires urbaines, 
n�anm oins  une population peu form �e laiss�e au  
bord de la route 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Synth�se Innovante È(jaune) 

6 Processus Politico-institutionnels  

Processus Exog�nes 

¥!Afin de gagner en efficacit� et de r�aliser des 
�conom ies de gestion du territoire le syst�m e 
politico-adm inistratif territorial est entr� dans un 
processus de sim plification 

¥!Instances europ�ennes (Syst�m e f�d�ral ou 
conf�d�ral) 

¥!LÕEtat fran�ais conserve les com p�tences 
r�galiennes 

¥!Les R�gions voient leurs com p�tences tr�s �largies, 
com parables aux r�gions des pays europ�ens voisins 

¥!P�les urbains, les EPCI voient Leurs com p�tences 
�largies 

¥!Les espaces m �tropolitains sont dot�s dÕinstance de 
gouvernem ent et de technostructures efficaces 

¥!Com m unes conservent des com p�tences de 
proxim it�(principe de subsidiarit�) 

¥!Le conseil r�gional devient la collectivit� leader ; 
ses pouvoirs, notam m ent dans les dom aines 
�conom iques et am �nagem ent du territoire sont 
Renforc�s 

¥!Institution dÕune caisse m ultirisques � lÕ�chelle de 
chaque territoire 

¥!Les d�partem ents ont disparu progressivem ent 

¥!Les com m unaut�s de com m unes �largies 
deviennent  des collectivit�s de pleine exercice 

¥!Les com m unes dem eurent et deviennent des 
instrum ents de m �diation entre  les adm inistr�s et 
les com m unaut�s de com m unes et 
dÕagglom �ration 

¥!Un certain d�veloppem ent de la d�m ocratie 
participative 

¥!D�veloppem ent dÕune ing�nierie territoriale 
prospective 
¥!  
¥!Suite au d�veloppem ent �conom ique, les 
ressources des collectivit�s  augm entent, une 
partie non n�gligeable de ces ressources sont 
r�serv�es � lÕurbanism e et � lÕenvironnem ent 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Synth�se innovante È(jaune) 

7 Processus  Bio-sociaux  

Processus Exog�nes 

¥!Association de la m �decine de haute technicit�,  des 
m �decines dites douces, et des actions pr�ventives 

¥!Des m odes de vie m oins stressants, notam m ent par 
des progr�s m ajeurs dans lÕorganisation et les 
rythm es  du travail 

¥!  Le d�veloppem ent des activit�s de nature et des 
activit�s sportives ont des effets b�n�fiques sur lÕ�tat 
physique et psychologique des populations 

¥!Des progr�s dans la r�duction des �carts sociaux  et 
dans la r�int�gration des quartiers m arginalis�s 
n�anm oins des poches de pauvret� et de d�linquance 
subsistent, notam m ent dans les grandes 
agglom �rations o� le contr�le social sÕexerce m oins 

¥!LÕexplosion des achats � distance m odifie les 
relations traditionnelles com m er�ants 
consom m ateurs 

¥!La vie quotidienne est de plus en plus d�pendante 
des r�seaux im m at�riels 

¥!Le niveau de vie des m idi Ðpyr�n�ens sÕ�l�ve 
globalem ent m ais  des crit�res plus qualitatifs sont 
pris en com pte 

¥!La Ç soci�t� È Midi Pyr�n�enne b�n�ficie dÕun cadre 
de vie et dÕune qualit� de vie sup�rieurs � ceux de la 
plupart des autres r�gions (alim entation, proxim it� 
de la nature, 
¥!traditions sportivesÉ ) 

¥!Les efforts dans lÕam �nagem ent des aires urbaines 
et des quartiers am �liorent les conditions de 
sociabilit� 

¥!Capacit� � r�int�grer les espaces m arginalis�s 

¥!Production de logem ents accessibles 

¥!Des territoires accueillant aux diff�rents �ges de la 
vie 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Synth�se Innovante È(jaune) 

8 Processus Culturels et Form ation 

Processus Exog�nes 

Culture 
¥!D�ploiem ent de la soci�t� num �rique 
¥!Les TIC continuent � progresser et � se diffuser,  m ais 
sont prises en com pte leurs cons�quences 
environnem entales(terres rares, recyclages) 
¥!La culture progresse com m e  facteur de 
d�veloppem ent �conom ique durable 
¥!La France a retrouv� une im age culturelle forte et  
attire des �trangers du m onde entier 
¥!D�veloppem ent du m ulticulturalism e 
¥!LÕEtat nÕintervient que sur des op�rations culturelles 
m ajeures  
¥!Les collectivit�s territoriales gr�ce � des ressources 
financi�res renouvel�es prennent le relais et m �nent 
des actions culturelles plut�t propices au 
d�veloppem ent des territoires 

 Form ation 
¥!Les syst�m es de form ation disposent de nouveaux 
m oyens financiers, en particulier ceux qui sont tr�s 
orient�s vers des form ations en lien direct avec le 
m arch� de lÕem ploi 
¥!Les r�gions ont vu  leurs com p�tences sÕaccro�tre tr�s 
sensiblem ent dans le dom aine de lÕ�ducation et de la 
form ation, cela est � lÕorigine de politiques diff�rentes 
selon les r�gions 

Culture 
¥!Les revenus des habitants de Midi-Pyr�n�es 
sÕ�l�vent et facilitent leurs participations � des 
activit�s culturelles 
¥!Les  dynam iques culturelles dans les divers 
territoires tendent � sÕam plifier quoique de 
m ani�re variable 
¥!Les festivals financ�s par les collectivit�s et le 
m �c�nat deviennent des instrum ents dÕattractivit� 
des villes 
¥!Le patrim oine est restaur� et entretenu 

 Form ation 
¥!Renouvellem ent de la p�dagogie  
¥!Les universit�s toulousaines ont fusionn� et 
int�gr� 
¥!les sites hors Toulouse qui se sont d�velopp�s 
¥!Des laboratoires dÕexcellence dans des cham ps 
tr�s ouverts (a�ronautique, nanotechnologies, 
robotique 
¥!Agro-biosciences, �nergie, sant�É ) 

¥!Midi-Pyr�n�es organise un syst�m e qui optim ise 
la relation enseignem ent sup�rieur, recherche et 
innovation, qui favorise un d�veloppem ent 
�conom ique harm onieux de Toulouse et la R�gion 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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Sc�nario Ç Synth�se Innovante È(jaune) 

9 Processus dÕOuverture internationale 

Processus Exog�nes 

¥!La France a repris une place honorable en Europe et 
dans le m onde au plan �conom ique 

¥!R�ussite de agriculture la politique de r�-
industrialisation, notam m ent dans des cham ps 
novateurs, m ais dans une perspective de 
d�veloppem ent durable (�conom ie et nouvelles 
form es dÕ�nergie, progr�s m ajeurs dans le nucl�aire , 
É .) 

¥!La balance com m erciale est redevenue exc�dentaire 

¥!Politique nationale et europ�enne sur les grandes 
infrastructures : TGV (Toulouse Paris en TGV est en 
service depuis plusieurs ann�es) 

¥!Midi-Pyr�n�es noue des relations avec les r�gions 
voisines de lÕhexagone et de la p�ninsule ib�rique en 
particulier dans le dom aine de la coop�ration   
industrielle, la recherche dÕactivit�s 
com pl�m entaires, les secteurs agricole et 
agroalim entaire 
¥!(La Travers�e centrale des Pyr�n�es est r�alis�e) 
¥!Dans le dom aine de la R et D constitution de 
r�seaux tr�s structur�s entre Midi-Pyr�n�es, 
lÕespace europ�en et m ondial 
¥!Audience internationale de MP en progr�s suite au 
d�veloppem ent des secteurs industriels de haute 
technique :  A�ro-spatial, robotique, 
nanotechnologies, nouveaux m at�riaux, produits 
pharm aceutiques 
¥!Sur lÕ�chelle des M�tropoles europ�ennes, la 
m �tropole 
¥! toulousaine, sans �tre au prem ier rang progresse 
¥!LÕuniversit� toulousaine  voit son influence 
internationale 
¥!sÕaccro�tre gr�ce � la r�putation de ses laboratoires 
¥!Ouverture de liaisons internationales 
suppl�m entaires � partir des a�roports Toulouse 
(Hub) et des  a�roports p�riph�riques (Tarbes Ð
Lourdes, Rodez, Brive Cressensac) 

Influences 

possibles 

Processus Endog�nes Midi-Pyr�n�es 
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1 Processus de Structuration du territoire 

La m�tropole toulousaine bien class�e niveau 
europ�en, bien reli�e au reste du territoire 

R�seau de villes reli�es par transports 
 ferroviaires rapides et liaisons 

immat�rielles performantes 
Souci dÕune r�gion organis�e et plus �quilibr�e 

D�veloppement de lÕinterconnexion des 
territoires 

Le SRADDT est prescriptif 

2 Processus Infrastructurels 

Dans lÕaire m�tropolitaine r�seaux de 
transports collectifs se d�veloppent 

Voiture �lectrique, voiture � hydrog�ne 
Infrastructures et cadencements ferroviaires   

en perp�tuelle am�lioration 
Travers�e centrale des Pyr�n�es r�alis�e 

4 Processus �conom iques 

La r�gion conserve son avance mondiale  
dans les domaines de lÕa�ronautique et du spatial 

 Nouvelles sources dÕ�nergies, nouveaux mat�riaux, 
syst�mes embarqu�s 

Pr�occupations environnementales fortement 
int�gr�es � lÕavionique 

D�veloppement du tourisme patrimonial et industrie 
Forte synergie entre industries et recherche dans les 

hautes technologies 
LÕagriculture r�gional int�gre lÕ�volution climatique en 

adaptant ses productions 

5 Processus D�m ographiques 

La population sÕaccro�t en r�gion 
Classes moyennes ais�es 

Retrait�s �trangers 
Actifs attir�s par le niveau des emplois 

Solde migratoire positif 
N�anmoins une population peu form�e 

laiss�e au bord de la route 

6 Processus Politico-institutionnels 

Conseil r�gional  = collectivit� leader 
D�partements disparaissent  

EPCI �largis =  collectivit�s de plein exercice 
Communes : instruments de m�diation 

D�veloppement  d�mocratie participative 
 Ressources des collectivit�s augmentent 

Une partie r�serv�e � lÕurbanisme et � lÕenvironnement 

7 Processus Bio-sociaux 

Niveau de vie des midiÐpyr�n�ens sÕ�l�ve globalement mais  
prises en compte crit�res plus qualitatifs 

La Ç soci�t� È midi-pyr�n�enne b�n�ficie dÕun cadre de vie et 
dÕune qualit� de vie sup�rieurs � ceux de la plupart 

des autres r�gions 
Efforts dans lÕam�nagement des aires urbaines et des 

quartiers am�liorent les conditions de sociabilit� 
Capacit� � r�int�grer les espaces marginalis�s mais 

subsistance de poches de pauvret� 
Production de logements accessibles 

Territoires accueillant aux diff�rents �ges de la vie 

8 Processus Culturels et Form ation 

Augmentation revenus et participations � des activit�s 
culturelles 

Dynamiques culturelles dans les divers territoires sÕamplifient 
Midi-Pyr�n�es d�veloppe des mod�les culturels sp�cifiques 

Atouts : festivals, patrimoine 
Renouvellement p�dagogie 

Fusion universit�s toulousaines  
Laboratoires dÕexcellence dans les technologies de pointe 

D�veloppement des relations enseignement sup�rieur-
recherche-industrie 

9 Processus Ouverture internationale 

Relations coop�ration avec r�gions voisines  
Dans domaine R&D, constitution de r�seaux 

 tr�s structur�s dans lÕespace europ�en et mondial 
Audience internationale �lev�e par le 

d�veloppement technologique dans toutes 
les disciplines 

Accroissement influence internationale 
universit� MP   

Ouverture de liaisons internationales a�riennes et 
ferroviaires suppl�mentaires 

3 Processus Environnem entaux 

Dans lÕaire m�tropolitaine politique dÕurbanisme 
novatrice, (diminution congestion et  pollution) 

Exigences en mati�re de protection de 
lÕenvironnement vis-�-vis des industries 

Evolution espaces urbains ou ruraux 
mieux contr�l�s  

Fonctions  espaces ruraux diff�renci�es 
Consensus �tabli pour prot�ger la bio diversit� 
Forte action des collectivit�s dans ce domaine 

Accroissement des r�serves dÕeau 

Sc�nario 
ÇSynth�se 
InnovanteÈ 

(jaune) 

interactions 

interactions 
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Sc�nario Ç Synth�se Innovante È (jaune) 

Em pruntant � la fois au sc�nario Ç Productivit� È et au sc�nario  Ç environnem entaliste È, 
ce dernier sc�nario est con�u com m e une synth�se entre deux tendances a priori en totale opposition, 

m ais quÕun effort novateur au niveau des pratiques rend possible. 
   
Un d�veloppement productif durable est possible. En ayant d�pass� les oppositions quantitatif/d�r�gulation dÕune 

part et quantitatif/restriction de lÕautre, les politiques mises en Ï uvre depuis pr�s de trois d�cennies ont permis 
dÕatteindre un nouvel �quilibre. On consomme, on prot�ge sans priver, on produit sans exc�s. On g�re sans 
gaspiller. 

La combinaison dÕun mod�le classique de d�veloppement �conomique et dÕun mod�le de croissance plus orient� 
vers la qualit� de vie et qui int�gre les pr�occupations environnementales a fonctionn�. 

Le facteur de base de cette r�ussite a �t� la volont� exprim�e � lÕorigine en faveur de lÕinnovation technique. Ce 
mod�le choisi pourrait �tre qualifi� de technico-environnementaliste, car il cr�e un �quilibre entre une �conomie 
mat�rielle et une �conomie d�mat�rialis�e se fondant sur le contenu informationnel des biens et des services. 
LÕomnipr�sence dÕune r�gularisation de la vie quotidienne par les r�seaux immat�riels (domotique, gestion des 
villes et des infrastructuresÉ ) cr�e de nouvelles formes de vuln�rabilit� et de d�pendance.  

Parall�lement, la reprise mondiale sÕest effectu�e selon des crit�res de r�gulation et une gouvernance �conomique 
et financi�re europ�enne a �t� institu�e. Un nouvel �quilibre sÕest �galement instaur� entre les territoires. Au 
niveau de Midi-Pyr�n�es, lÕexpansion et la densification de la m�tropole toulousaine ont �t� accompagn�es 
dÕun d�veloppement maintenu des villes moyennes et petites, gr�ce � la ma�trise des outils dÕam�nagement, un 
�largissement et une harmonisation des comp�tences des collectivit�s et la structuration de r�seaux de 
transports urbains et r�gionaux qui interconnectent efficacement les diff�rents bassins de vie. 
LÕ�quilibre et le d�veloppement global sont �galement garantis par la r�alisation des liaisons ferroviaires � 
grande vitesse et la cr�ation de Ç hubs È (air/air et air/rail) qui permettent des �changes ais�s, r�guliers et 
soutenus avec les grandes m�tropoles et r�gions de France et dÕEurope. 
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Sc�nario Ç Synth�se Innovante È (jaune) 

Dans le domaine des d�placements, la synth�se a �t� obtenue par le d�veloppement des transports devenus non 
polluants qui fonctionnent � lÕ�lectricit� ou font appel aux modes doux, marche et v�lo. Mais le point fort a �t� la 
mise au point de la pile � combustible qui a permis lÕutilisation � grande �chelle des voitures dot�es dÕun moteur 
� hydrog�ne. Midi-Pyr�n�es, gr�ce � ses centres de recherche, et en particulier lÕEcole des Mines dÕAlbi, et � 
ses industriels, a particip� au d�veloppement de cette technologie avec des retomb�es �conomiques palpables 
et durables. 

Cette excellence de la recherche et d�veloppement au plan r�gional a confirm� par ailleurs lÕavance mondiale de 
Midi-Pyr�n�es dans lÕa�ronautique. Par extension, ont pu cro�tre des activit�s li�es, par exemple au niveau des 
nouveaux mat�riaux et des syst�mes embarqu�s. Les pr�occupations environnementales �tant fortement 
int�gr�es dans lÕavionique, elles ont favoris� la croissance de ces industries devenues non polluantes. 

En compl�ment, un autre secteur li� � la qualit� de la vie a r�ussi son d�veloppement en Midi-Pyr�n�es, celui de la 
sant�. En mati�re de recherche, de soins, de m�decine douce et phytosanitaire, de pr�vention de la 
d�pendance en raison de la long�vit� de sa population, la r�gion a acquis une des toutes premi�res places. 
Par ailleurs, les syst�mes de formation disposent de nouveaux moyens financiers, en particulier ceux qui sont 
en lien direct avec le march� de lÕemploi. Les R�gions ont vu leurs comp�tences sÕaccro�tre tr�s sensiblement 
dans les domaines de lÕ�ducation et de la formation. La diff�renciation de ces politiques a confort� Midi-
Pyr�n�es dans sa d�marche dÕinsertion sociale et dÕ�quilibre, plus accentu�e que dans dÕautres r�gions. 
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Sc�nario Ç Synth�se Innovante È (jaune) 

Midi-Pyr�n�es a ainsi confirm� son image de r�gion attractive � forte qualit� de vie. Cette image est renforc�e : 

¥! par lÕexcellence accrue et reconnue de lÕuniversit� toulousaine qui a fusionn� int�grant les sites hors Toulouse 
qui se sont d�velopp�s y compris au niveau de la recherche 

¥! par le haut niveau de la cr�ation culturelle et sa diffusion au sein du territoire. 

Midi-Pyr�n�es organise un syst�me sup�rieur-innovation technologique. Cette synergie favorise le d�veloppement 
�conomique harmonieux de Toulouse et sa r�gion. 

Cette attractivit� contribue au poids du secteur touristique, facteur d�terminant de lÕ�quilibre de lÕespace midi 
pyr�n�en. 

LÕensemble de ces �l�ments est constitutif dÕune soci�t� midi pyr�n�enne qui b�n�ficie dÕune qualit� de vie 
sup�rieure � la plupart des autres r�gions. Cela explique encore que lÕaccueil dÕentreprises dans les villes 
petites et moyennes ou de t�l�travailleurs en milieu rural est plus significatif quÕailleurs. 

Il faut dire que la gestion quotidienne et sur le long terme du territoire r�gional a �t� facilit�e par lÕ�largissement des 
comp�tences des R�gions et des intercommunalit�s. La mise en Ï uvre dÕun certain niveau de d�mocratie 
participative et le d�veloppement dÕune ing�nierie territoriale prospective ont particip� � la r�ussite dÕune 
r�gionalisation durable. 
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Caract�ristiques enjeux m ajeurs du sc�nario Ç Synth�se Innovante È (jaune) 

Caract�ristiques m ajeures  
!! La m�tropole toulousaine bien class�e en Europe, bien reli�e au reste du territoire et notamment aux villes moyennes et 

petites. (notion de r�seau de villes et notion de r�gion organis�e et plus �quilibr�e) 
!! Dans la m�tropole les r�seaux de transports collectifs se d�veloppent.  
!! Les infrastructures et les cadencements ferroviaires en perp�tuelle am�lioration 
!! La r�gion conserve son avance mondiale dans le domaine a�ronautique gr�ce � des investissements R et D.  Les 

pr�occupations environnementales sont fortement int�gr�es � lÕavionique 
!! Forte symbiose industrie recherche 
!! Mise en place dÕune p�dagogie diff�renci�e pour un meilleure r�ussite, pour lÕaugmentation du nombre de qualifi�s et 

dÕuniversitaires  
!! La population sÕaccro�t en R�gion : actifs, retrait�s 
!! Deux p�les institutionnels territoriaux majeurs : le Conseil R�gional collectivit� leader et les EPCI �largies des collectivit�s 

de pleine exercice. 
!! Cadre de vie et qualit� de vie sup�rieurs � ceux de la plupart des autres r�gions 
!! Les efforts dans lÕam�nagement des villes et des quartiers am�liorent les conditions de sociabilit� 
!! Les dynamiques culturelles dans les divers territoires sÕamplifient. Midi Pyr�n�es d�veloppe des mod�les culturels 

sp�cifiques.  
!! Des laboratoires dÕexcellence dans des champs tr�s ouverts 
!! Audience internationale de Midi-Pyr�n�es acc�l�r�e, suite au d�veloppement des secteurs industriels de haute technicit� 
!! LÕaire m�tropolitaine sÕest engag�e dans une politique dÕurbanisme novatrice, r�duisant ainsi ses probl�mes de 

congestion et de pollution 
!! Les exigences en mati�re de protection de lÕenvironnement affirm�es vis-�-vis de toutes les industries 

Enjeux m ajeurs 
!! Maintenir des capacit�s dÕinnovations de recherche et de formation dans les �tablissements scolaires universitaires et 

grandes �coles 
!! D�veloppement de la formation professionnelle tout au long de la vie comme outil dÕinsertion � lÕemploi mais aussi de 

d�veloppement personnel 
!! Association croissance �conomique et d�veloppement durable par lÕinnovation technologique 
!! Faire face � la concurrence internationale accrue par de nouvelles alliances aux coop�rations 
!! Organisation des espaces urbanis�s 
!! Recherche dÕun meilleur �quilibre r�gional 
!! Traitement innovant des �conomies dÕ�nergie 
!! Consolider lÕouverture internationale par le d�veloppement des Hubs et des r�seaux de communication 
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1  

Processus 

Structuration 
du territoire 

¥!La m�tropole bien class�e sur lÕ�chelle europ�enne, est 
bien reli�e au reste du territoire et notamment aux p�les 
urbains moyens et petits 
¥!D�veloppement de r�seaux de villes reli�es par transports 
ferroviaires rapides et par des liaisons immat�rielles 
hautement performantes 
¥!La notion de r�gion organis�e et plus �quilibr�e fait partie 
des pr�occupations majeures des d�cideurs r�gionaux 
¥!Le SRADDT devenu prescriptif est un document dÕappui 
pour conduire cette politique 
¥!D�veloppement de lÕinterconnecter les territoires 
¥!Le Ç Hub È toulousain (Rail-Air) sÕest structur� 

4 

Processus 

�co-
nom iques 

¥!La r�gion conserve son avance mondiale dans le domaine a�ronautique 
gr�ce � des investissement RetD dans le domaine des nouvelles sources 
dÕ�nergies, des nouveaux mat�riaux et des syst�mes embarqu�s 
¥!Les pr�occupations environnementales sont fortement int�gr�es dans 
lÕavionique 
¥!D�veloppement du tourisme patrimonial et industriel 
¥!Capacit� � accueillir les client�les mondialis�es (Chinois, indiens, japonais, 
am�ricains du sud) 
¥!Forte symbiose entre industrie et recherche dans les hautes technologies 
(nano, nouveaux mat�riaux, biotechnologies, �conomie et distribution de 
lÕ�nergie verte) 
¥!Forte capacit� de Midi-Pyr�n�es � sÕouvrir aux innovateurs, entrepreneurs, 
touristes gestion innovante de lÕ�nergie (r�seaux internet) 
¥!Midi-Pyr�n�es Ç fait feu de tout bois È 
¥!LÕagriculture r�gionale int�gre lÕ�volution climatique, en adaptant ses 
production 

2 

Processus 

Infras-
tructurels 

¥!Dans la m�tropole les r�seaux de transports collectifs se 
d�veloppent constamment (Tramways) 
¥!La voiture �lectrique et le v�lo deviennent dÕun  usage 
courant dans les aires urbaines 
¥!La voiture � hydrog�ne commence � se d�velopper suite 
aux possibilit�s de stockage de ce carburant 
¥!(La Travers�e centrale des Pyr�n�es est r�alis�e
(circulation par ferroutage)) 
¥!Les infrastructures ferroviaires sont en perp�tuelle 
am�lioration permettant ainsi des cadencements plus 
fr�quents et une acc�l�ration des rames entre la m�tropole 
et les villes de la r�gion 
¥!Capacit� � g�rer lÕaporie : mobilit� - proximit� 

5 

Processus 

D�m o-

graphiques 

¥!La population sÕaccro�t en R�gion : des classes moyennes ais�es, retrait�s 
�trangers, actifs attir�s par le niveau des emplois 
¥!Solde migratoire positif 
¥!Solde naturel positif dans les aires urbaines, n�anmoins  une population 
peu form�e laiss�e au  bord de la route 

3 

Processus 

Environ- 

nem entaux 

¥!LÕaire m�tropolis�e sÕest engag�e dans une politique 
dÕurbanisme novatrice, r�duisant ainsi ses probl�mes de 
congestion et de pollution  
¥!Les exigences en mati�re de protection de lÕenvironnement 
se sont affirm�es vis � vis de toutes les industries 
¥!Le SRADDT, les SCOTs, les PLU documents prescriptifs, 
contr�lent mieux lÕ�volution des espaces urbains ou ruraux  
¥!Les fonctions des espaces se sont diff�renci�es : 
agriculteurs, n�o ruraux, touristes, r�sidents secondairesÉ  
¥!Un consensus sÕ�tablit pour prot�ger la bio diversit�, les 
collectivit�s interviennent activement dans ce domaine 
¥!Gestion �co-syt�mique de grands territoires urbains 
¥!Accroissement des r�serves dÕeau 

6 

Processus 

Politico-
institution-

nels 

¥!Le conseil r�gional devient la collectivit� leader ; ses pouvoirs, notamment 
dans les domaines �conomiques et am�nagement du territoire sont 
Renforc�s 
¥!Institution dÕune caisse multirisques � lÕ�chelle de chaque territoire 
¥!Les d�partements ont disparu progressivement 
¥!Les communaut�s de communes �largies deviennent  des collectivit�s de 
pleine exercice 
¥!Les communes demeurent et deviennent des instruments de m�diation 
entre  les administr�s et les communaut�s de communes et dÕagglom�ration 
¥!Un certain d�veloppement de la d�mocratie participative 
¥!D�veloppement dÕune ing�nierie territoriale prospective 
¥!Suite au d�veloppement �conomique, les ressources des collectivit�s  
augmentent, une partie non n�gligeable de ces ressources sont r�serv�es � 
lÕurbanisme et � lÕenvironnement 
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7 

Processus 

Bio-sociaux 

¥!Le niveau de vie des midi Ðpyr�n�ens sÕ�l�ve globalement mais  
des crit�res plus qualitatifs sont pris en compte 

¥!La Ç soci�t� È Midi Pyr�n�enne b�n�ficie dÕun cadre de vie et 
dÕune qualit� de vie sup�rieurs � ceux de la plupart des autres 
r�gions (alimentation, proximit� de la nature, 

¥!traditions sportivesÉ ) 

¥!Les efforts dans lÕam�nagement des aires urbaines et des 
quartiers am�liorent les conditions de sociabilit� 

¥!Capacit� � r�int�grer les espaces marginalis�s 

¥!Production de logements accessibles 

¥!Des territoires accueillant aux diff�rents �ges de la vie 

9 

Processus 

Ouverture 
inter-

nationale 

¥!Midi-Pyr�n�es noue des relations avec les r�gions voisines de 
lÕhexagone et de la p�ninsule ib�rique en particulier dans le domaine 
de la coop�ration industrielle, la recherche dÕactivit�s 
compl�mentaires, les secteurs agricole et agroalimentaire 

¥!(La Travers�e centrale des Pyr�n�es est r�alis�e) 

¥!Dans le domaine de la R et D constitution de r�seaux tr�s 
structur�s entre Midi-Pyr�n�es, lÕespace europ�en et mondial 

¥!Audience internationale de MP en progr�s suite au d�veloppement 
des secteurs industriels de haute technique :  A�ro-spatial, 
robotique, nanotechnologies, nouveaux mat�riaux, produits 
pharmaceutiques 

¥!Sur lÕ�chelle des M�tropoles europ�ennes, la m�tropole 

¥! toulousaine, sans �tre au premier rang progresse 

¥!LÕuniversit� toulousaine  voit son influence internationale 

¥!sÕaccro�tre gr�ce � la r�putation de ses laboratoires 

¥!Ouverture de liaisons internationales suppl�mentaires � partir des 
a�roports Toulouse (Hub) et des  a�roports p�riph�riques (Tarbes Ð
Lourdes, Rodez, Brive Cressensac) 

8 

Processus 

Culturels 

et 

Form ation 

Culture 
¥!Les revenus des habitants de Midi-Pyr�n�es sÕ�l�vent et 
facilitent leurs participations � des activit�s culturelles 
¥!Les  dynamiques culturelles dans les divers territoires tendent � 
sÕamplifier quoique de mani�re variable 
¥!Les festivals financ�s par les collectivit�s et le m�c�nat 
deviennent des instruments dÕattractivit� des villes 
¥!Le patrimoine est restaur� et entretenu 

 Form ation 
¥!Renouvellement de la p�dagogie  
¥!Les universit�s toulousaines ont fusionn� et int�gr� 
¥!les sites hors Toulouse qui se sont d�velopp�s 
¥!Des laboratoires dÕexcellence dans des champs tr�s ouverts 
(a�ronautique, nanotechnologies, robotique 
¥!Agro-biosciences, �nergie, sant�É ) 
¥!Midi-Pyr�n�es organise un syst�me qui optimise la relation 
enseignement sup�rieur, recherche et innovation, qui favorise un 
d�veloppement �conomique harmonieux de Toulouse et la 
R�gion 

Sc�nario 

Ç Synth�se Innovante È 
(jaune) 
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Midi-Pyr�n�es 

Evolution institutionnelle 
 mondiale 

Gouvernance mondiale 

Evolution  
Politico-institutionnelle  

europ�enne 

Evolution  
Politico-institutionnelle fran�aise 

ETAT 

Evolution Politico-institutionnelle 
Territoriale (comp�tences r�gions, 
D�partements, EPCI, communes) 

Politiques environnementales, 
financi�res, �conomiques 

Politiques environnementales, 
financi�res, �conomiques, sociales,  

migratoires, culturelles,  
enseignement, recherches 

Politiques environnementales, 
financi�res, �conomiques, sociales,  

migratoires, culturelles, 
enseignement, recherche 

Politiques environnementales, 
financi�res, �conomiques, sociales, 
culturelles, enseignement, recherche 

Effets r�els 

Effets r�els 

Effets r�els 

Interactions 

Interactions 

Interactions 

Interactions 

Interactions 

Interactions 

Horizon 2040 
Processus exog�nes 

� Midi-Pyr�n�es 

Choix �conomiques des pays hors Europe: 
 nouvelles puissances asiatiques, 

Etats Unis, pays �mergents 

Effets r�els 
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LÕ�dition suivante devra �tre compl�t�e dans les prochains mois (apr�s avoir recueilli si 
possible les critiques et suggestions des divers acteurs territoriaux) : 

a)! par une identification des divers acteurs pouvant peser sur les processus imagin�s 
dans les six sc�narios ; 

b)!  par, �ventuellement, une �laboration de strat�gies et dÕactions que devraient 
conduire ces d�cideurs afin dÕorienter (selon leur choix), la r�gion sur tel ou tel 
chemin vers le futur. 

Enfin, il est n�cessaire dÕinsister sur le fait quÕune op�ration de prospective est un 
exercice ind�finiment non fini. Il devrait constamment, sur la dur�e, int�grer dans les 
divers sc�narios les nouvelles variables et les nouveaux processus en �mergence, 
en dÕautres termes proc�der � une �valuation du degr� de pertinence et de 
coh�rence de chacun dÕeux. 
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CE DOCUMENT Ç LES CHEMINS DE 2040 È 
EST POUR NOUS AUSSI LÕOCCASION 

DE RENDRE HOMMAGE 
Ë NOTRE COLLéGUE 

JEAN-CLAUDE FLAMANT 
BRUTALEMENT D�C�D� 

LE 19 JUIN 2012 
ET QUI FUT 

LE 1ER PR�SIDENT 
DE LA SECTION 
PROSPECTIVE 

DU CESER 
DE 1995 Ë 2001 

Extrait de lÕhommage rendu 

 par Jean-Louis Chauzy 

� Jean-Claude Flamant 

 le 19/06/12  

AVEC LA DISPARITION DE JEAN-CLAUDE FLAMANT 
LA RECHERCHE AGRONOMIQUE PERD UNE GRANDE VOIX ! 

Le d�c�s de Jean-Claude FLAMANT le 19 Juin 2012 provoque une grande �motion 
pour les membres de notre assembl�e. 

Nomm� depuis octobre 1995 membre du Conseil Economique, Social et 
Environnemental R�gional en qualit� de Pr�sident de lÕINRA de Midi-Pyr�n�es, il 
devient Pr�sident de la Section Prospective d�s sa cr�ation la m�me ann�e. 

Il fut sollicit� en 1990 par lÕEtat en r�gion et le pr�fet Jean COUSSIROU pour animer 
des travaux de prospective avec ses deux complices professeurs � lÕUniversit� du 
Mirail - Robert MARCONIS et Jean-Claude LUGAN - qui d�bouch�rent sur un 
document de r�f�rence en Midi-Pyr�n�es : les Chemins de 2010, avec cinq scenarii 
dÕ�volution de la r�gion posant d�j� la question de la m�tropole et son d�veloppement 
en �toile sur le reste de la r�gion. 
Il transmit au CESER mais aussi aux collectivit�s et acteurs agricoles, le souci du long 
terme, des d�bats sur lÕinnovation, lÕavenir de lÕagriculture et de la ruralit�. 
La cr�ation de lÕUniversit� de lÕInnovation Rurale pendant  trois jours � Marciac 
pendant le festival a accueilli pour de grands d�crassages intellectuels beaucoup 
dÕuniversitaires, acteurs du monde rural, anciens et futurs ministres de lÕagriculture de 
lÕEurope et de lÕAfrique jusquÕ� lÕactuel Ministre de lÕAgriculture et de lÕAlimentation, 
St�phane Le Foll. 
Il animait  aussi le Conseil de D�veloppement  de la m�tropole toulousaine � la 
demande de Pierre COHEN, son pr�sident. 
Militant de la coop�ration avec lÕAragon et lÕespace m�diterran�en, Jean-Claude 
FLAMANT �tait une personne ressource pour le pr�sident de lÕINRA, Marion 
GUILLOU, pour lÕagriculture et tous les acteurs de la r�gion. 
La mission Agrobiosciences quÕil a cr��e anime toujours beaucoup de d�bats de 
soci�t� utiles pour faire partager les connaissances et les enjeux de la recherche et du 
progr�s. 

Jean-Claude FLAMANT �tait un honn�te hom m e, cÕest-�-dire un grand citoyen !  
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